
UNE POLÉMIQUE QUI N'EN FINIT PAS

Vers des pourparlers Washington-Berne
DERIVE (ATS). — Comme on le sait, le Con grès des Etats-Unis va reprendre ces jours pro-

chains son enquête sur l'utilisation des comptes secrets dans les banques suisses par des ressor-
tissants américains.

A cette occasion, M. Wright Patman,
président de la commission bancaire de la
Chambre des représentants, a lancé de
nouvelles attaques contre les comptes se-
:rets suisses soulignant notamment que ceux-
:i servent non seulement à tromper le fisc
iméricain, mais à camoufler les profits
illégaux d'hommes d'affaires peu scrupu-
leux.

Les milieux compétents répondent à ces
ittaqucs en rappelant notamment que la
égislation suisse définit le secret bancaire
le manière précise et sévère, mais prévoit
me exception capitale : dès qu'une infor-
nation pénale est ouverte contre une per-
ionne, les règles du secret bancaire ne
l'appliquent plus et la banque doit four-
îir tous les renseignements qui lui sont
lemandés par les autorités pénales. Cette

disposition de la loi est valable aussi bien
pour les étrangers que pour les Suisses.

UN OUBLI
Lorsque les journaux américains criti-

quent les banques suisses en raison du
fait que le secret bancaire suisse permet-
trait aux malfaiteurs américains d'opérer, ils
négligent un fait essentiel, à savoir que,
dans les cas en question, lu législation
américaine elle-même est impuissante.

Il suffirait, en effet , qu'un magistrat
américain agisse sur la base d'une enquête
pénale auprès des autorités suisses pour
que les banques fournissent les renseigne-
ments nécessaires à cette enquête.

Malheureusement, l'état de relative im-
puissance dans lequel les Etats-Unis se
trouvent pour combattre la criminalité est
aussi notoire. En fait , les autorités améri-

caines voudraient trouver en Suisse les élé-
ments qu'elles ne peuvent se procurer aux
Etats-Unis pour ordonner l'ouverture d'une
enquête pénale. Or la législation suisse
exige que cette enqnête pénale soit ou-
verte pour que le secret bancaire soit levé.

SI...

Si les Etats-Unis ne sont pas en mesure
de mettre en accusation eux-mêmes leurs
propres malfaiteurs et de les poursuivre,
ces malfaiteurs échapperont toujours à une
punition , car il • est vain de compter sur
une législation étrangère pour accomplir
ce qu'une législation nationale ne permet
pas, ou de prétendre réprimer la crimi-
nalité par le biais d'inculpations pour frau-
de fiscale.

(Lire la suite en avant-dernière page)

Notre télephoto AP : les recherches de la police.

Secret bancaire
suisse: un autre
assaut américain

Saisie à Kloten de matériel
destiné à l'Etat d'Israël
Il s'agit de magnéfrons pour radars

BERNE (ATS). — Lors de vérifications faites te
6 février 1970 à l'aéroport de Zurich-Kloten, les
organes de la douane ont retenu un envoi destiné
à Israël. U s'agissait de quelques magnétrons tels
qu'ils sont utilisés dans les appareils radars. Le
ministère public fédéral a séquestré provisoirement
cet envoi sur la base de l'arrêté du Conseil fédé-
ral du 28 mars 1949 concernant le matériel de
guerre.

A ce propos, notre correspondant de Berne
nous écrit :

Il s'agit d'une affaire beaucoup moins importante
que la saisie de matériel de guerre opérée le sa-
medi 24 janvier à Cointrin.

A ce propos, signalons que l'enquête n'étant pas
encore terminée, les caisses découvertes à bord de
l'avion d'El-Al venant d'Amsterdam et devant pour-
suivre sa route vers Tel-Aviv, via Rome, se trou-
vent toujours sous séquestre provisoire.

Dans le cas qui vient d'être signalé , la compa-
gnie israélienne ne pourra pas faire valoir une
« erreur de chargement ». En effet , les quelques
magnétrons, c'est-à-dire des « tubes oscillateurs pour
micro-ondes » (comme cela, vous savez tout !), qui
devaient s'envoler vers Israël, proviennent d'une
usine suisse. Il semble qu'il n'ait pas été décou-
vert à bord de l'avion, mais que l'envoi se trou-
vait encore dans un entrepôt douanier.

CONTESTATION ?
Bien entendu , aucune demande n'avait été présentée aux services compétents du Palais

fédéral pour l'exportation de cette marchandise. Mais il n'est pas exclu que l'expéditeur conteste
que ces pièces puissent être considérées comme du matériel de guerre, au sens strict du terme,
et seraient de cc fait frappées par l' embargo prononcé contre Israël et les pays arabes, en
raison de l'état de belligérance existant encore au Moyen-Orient. Disons enfin que la valeur
de ces magnétrons esl inférieure a 10,000 fr. Quelle que soit la décision définitive commandée
par les résultats de l' enquête, ce nouvel incident prouve que la surveillance du fre t transporté
par les avions de la compagnie El-Al est minutieuse et efficace.

G. P.

Un incendie ravage plusieurs
locaux de la gare de Zurich

Un aperçu des dégâts après l'incendie de la gare
de Zurich (Téléphoto AP)

Plusieurs centuines de milliers
de francs de dégâts

Un incendie a éclaté peu avant deux heures lun-
di matin dans la salle d'attente de première clas-
se de la gare de Zurich , incendie qui s'est rapide-
ment étendu aux locaux voisins. Une fumée in-
croyablement épaisse a gêné le travail des pom-
piers de la ville qui ont dû lutter contre le feu
avec des masques à gaz. L'incendie, qui avait été
maîtrisé , couvait cependant entre les deux éta-
ges et finit par atteindre également la salle d'at-
tente de deuxième classe, un atelier de reliure des
CFF qui se trouve à l'étage supérieur, des bureaux ,
et des entrepôts. Trois Italiens et un Autrichien
qui étaient arrivés à Zurich, venant de Bâle, avec
le dernier train de 01 h 30, s'étaient laissés enfer-
mer dans la salle d'attente pour y passer la nuit.
Ils se réveillèrent en entendant les parois de bois
craquer et virent les flammes. Après avoir enfoncé
la porte, les travailleurs étrangers donnèrent
l'alerte.

Les dégâts sont évalués à quelques centaines de
milliers de francs. II n'y a pas de victime et l'on
suppose que l'incendie est dû à une négligence

Les deux corps de pompiers de la ville ont dû
lutter contre le feu avec des appareils respiratoi-
res. Deux heure» et demie après le début de l'in-
cendie, le piquet d'incendie était toujours occupé
à arracher des revêtements de bois qui avaient été

installés au cours de dizaines d'années, dans le
haut bâtiment de la gare.

Pourquoi ils gagnent
Lauberhorn, Hahnenkamm, Megève, Val Gardena : des Françaises et des

Français, encore et toujours eux, récoltent les. lauriers sur les pistes de ski.
II y a quelques années que cela dure, et rien ne permet de prédire qu'ils
auront fini bientôt de vider le réservoir de chance dans lequel ils puisent à
pleines mains.

Chance ? Certes, lorsqu'il suffit d'un ou deux centièmes de seconde pour
remporter ou perdre la première place, on pourrait croire que le hasard joue
un rôle primordial. Mais cette chance, si mince, est disséquée par les sp écia-
listes, qui démontrent qu'elle est en réalité le fruit de beaucoup de travail,
de persévérance, de savants calculs et d'une non moins savante technique.

Toutes les équipes de skieurs, les Suisses comme les Français, les Autri-
chiens ou les Italiens, en connaissent les principales ficelles. Tous, profitant à
tour de rôle des expériences faites par les uns et les autres, ont perfectionné
leurs équipements, amélioré la qualité de leurs skis, réduit la résistance à l'air
de leurs vêtements, intensifié leur entraînement en toutes saisons, affiné leur
style dans les descentes.

Mais ce qui manque aux concurrents des Françaises et des Français, ce
sont deux choses qui aujourd'hui surprennent, s'agissant de la France. C'est
d'abord la continuité dans l'effort et dans la volonté d'atteindre le but et
de vaincre.

Les succès français de 1970 sont le fruit de plus de dix années de dur
labeur, systématiquement mené, sous la conduite d'un chef unique, Honoré
Bonnet, un vétéran aujourd'hui âgé de cinquante ans. Une décennie durant
laquelle, année après année, petit à petit, victoire après victoire, médaille
après médaille, la France a serré les dents pour remonter le courant.

La deuxième « chance » des Français réside dans le fait que, non moins
patiemment et méticuleusement , ils ont créé une formidable réserv e de cham-
pions en herbe. II y a dix ans, relativement peu de Français , comparés aux
Suisses ou aux Autrichiens notamment, savaient se servir de skis. Aujourd'hui,
au sein de la Fédération française de ski , sont groupés plus de 500,000
« licenciés », organisés méthodiquement en une quinzaine de comités régio-
naux et près de 2000 clubs.

C'est une extraordinaire pépinière, dont les « meilleurs des meilleurs »
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la vogue de 
l'idole, du héros, exerçant outre-Jura un puissant effet stimu-

H lant — n'ont sans doute pas fini d'étonner le monde.

I R. A.
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RELATIONS
FRANCO-ALLEMANDES

LES IDÉES ET LES FAITS

Dans ses mémoires, le chancelier Ade-
nauer remarque qu'au commencement de
la République fédérale , c'est de la méfian-
ce française qu'il s'agissait de triompher
à Bonn, même quand la menace soviéti-
que se fit précise contre l'Europe au temps
de la ¦¦ guerre froide ». Cc fut le mérite
du plan Schumann de dégeler la situa-
tion. Puis le vieil homme d'Etat allemand
mit tir. comble à ses espoirs d'un rappro-
chement franco-germanique, pierre d'ang le
de l'édifice européen, quand il rencontra
le général De Gaulle dans l'atmosphère
d'enthousiasme et d'amitié dont on se sou-
vient. C'est à cette occasion qu'il fut
convenu que , de six mois en six mois , des
contacts réguliers seraient établis entre les
chefs d'Etat et de gouvernement des deux
pays.

Par la suite, sous les successeurs d'Ade-
nauer, la chaleur de ces . sentiments s'atté-
nua quelque peu... Il y eut le veto fran-
çais concernant l'entrée de Londres au
Marché commun, le différend avec l'Alle-
magne au sujet du « Deutsche Mark »...
Qu'allait-il en être lors de l'avènement de
M. Willy Brandt à la chancellerie ? Cc der-
nier, par tempérament, par vocation poli-
tique, par idéologie est beaucoup plus pro-
che des travaillistes ang lais qu'il ne l'est
des conservateurs qui dirigent actuellement
la France.

Sa première rencontre officielle avec M.
Pompidou eut lieu à la Haye où l'on s'ac-
corda sur le compromis que l'on sait ,
s'agissant de la Grande-Bretagne , non sans
que des divergences de vues assez grandes
aient opposé, auparavant, le Français et
l'Allemand. La semaine dernière, cc fut
l'entretien dit de routine de Paris. On aU
tendait avec quelque curiosité les résul-
tats. Les communiqués parlent de retrou-
vailles , mais force est de constater que leur
contenu demeure assez vague.

Il était question, par exemple, de coopé-
ration nucléaire , non pas à des fins d'ar-
mement, mais en vue d'une utilisation de
l'énergie atomique pacifique et industrielle.
La France souhaite , pour élargir son do-
maine, son champ d'activité , l'implantation
du nouvel accélérateur géant du CERN ,
avec participation européenne, et donc alle-
mande. Le site proposé est en Haute-Pro-
vence, éventuellement dans les Ardennes
belges, tandis que la République fédérale
souhaiterait pour cette installation un point
situé sur son territoire.

Le tour d'horizon politique auquel il a
été procédé a donné matière non pas à
des divergences — ce serait trop fort —¦
mais à des nuances. C'est ainsi que M.
Brandt a émis le vœu que, lorsque la
France pratique une politique méditerra-
néenne, Bonn soit tenu au courant , car
l'affaire du Moyen-Orient concerne toute
l'Europe, et les Allemands ne sauraient se
désintéresser des Arabes dont plusieurs gou-
vernements ont reconnu le régime fanto-
che d'Ulbricht.

Pareillement , en ce qui concerne la po-
litique d'ouverture à l'Est du chancelier
social-démocrate , la France y a souscrit
certes. Mais elle tient à être mieux infor-
mée. Jusqu'où iront ces tentatives ? Le
spectre d'un nouveau Rapallo n'est pas
tout à fait absent des préoccupations fran-
çaises. Il est de fait que , sur le plan di-
plomatique, les nations de l'ouest de no-
tre continent marchent actuellement en or-
dre quelque peu dispersé, alors que,
face à l'Union soviétique , il faudrait une
politique globale de l'Europe.

René BRAICHET
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Hockey : les Suisses se préparent et
sont nettement battus par le Japon !

STOCKING - PELHAM
(AP). — Des unités de la po-
lice , équipées de pelles et de
pompes, ont commencé à fai-
re des recherches dans une
ferme isolée , dans l'espoir de
retrouver Mme Muriel Mckay,
femme d'un directeur adjoint
de journal , disparue voici
quarante-deux jours. Les po-
liciers et' les détectives vont
explorer le fond des puits et
des mares situés autour de la
ferme et essayer de trouver
des empeintes digitales. Les
deux frères qui habitaient la
ferme à 50 km environ de
Londres, seraient interrogés
par la police. Selon certaines
informations non confirmées ,
la famille de la victime aurait
reçu une lettre annonçant que
Mme Mckay a été enlevée
par erreur à la place de Mme
Murdoch. femme du directeur
du « News of the World ».

A la recherche de
Mme Mckay

RETOUR EN FORCE DES AUTRICHIENS À VAL GARDENA

Nettement battus la veille dans le slalom sp écia l (aucun de leurs représentants n'avait été classé),
les Autrichiens ont fai t  un retour en forc e  dans la prem ière manche du slalom géant des champion-
nats du monde de Val Gardena. Avec Karl Schranz et Werner Bleiner, ils onl pris les deux premières
p laces, devant Dumeng Giovanoli et le vainqueur du slalom sp écial de dimanche, le Français Jean-Noël
Augert. Notre Télép hoto AP : Karl Schranz vole vers la victoire. (Lire en page 13 les commentaires

de Guy Curdy.)

Schranz se rebiffe et gagne
la première manche du géant

L'actualité régionale :
pages 2, 3, 6, 7, 8 et 9

Les sports : pages 13 et 15

Le carnet du jour. — Les pro-
grammes radio - TV. — Les
bourses : page 17

L'actualité nationale : page 19

Dès ce jour la page Bienne - Jura - Fri-
bourg s'enrichit de la rubrique vaudoise
Vaud : le nouveau statut des catholiques
adopté par le Grand conseil
(Pages régionales]
Tragique retour de Carnaval : un mort et
trois blessés au-dessus de Sion
page 19} 



Institut de beauté Tania

Fermé mardi 10 février
pour cause de deuil

Monsieur et Madame
Michel JEANFAVRE - WENGER onl
la joie d' annoncer la naissance de leur
fils

Vincent
9 février 1970

Maternité Prairie 32
Landeyeux La Chaux-de-Fonds

La direction et le personnel de la Société
d'exploitation des câbles électriques de Cor-
taillod ont le pénible devoir de faire pari
du décès de

Monsieur Frédéric PRINCE
leur dévoué collaborateur et collègue, beau-
frère de Monsieur et Madame Jean Huguet-
Salvi , employés de la maison .

¦ti

Le restaurant Boccalino,
à Saint-Biaise,

S E R A  F E R M É
le mardi 10 février, à midi,

pour cause de deuil

Monsieur et Madame
Alphonse RUSCONI - SANSONNENS
ont la joie d'annoncer la naissance de

Stéphane
le 8 février 1970

Maternité Rugin 25
de Pourtalès 2034 Peseux

Société des officiers de Neuchâtel
Ce soir, à 20 h 30, au Laboratoire
des recherches horlogères,

CONFÉRENCE
du lieutenant-colonel Yves Gras

La Guerre d'Indochine
1945 ¦ 1954

Mademoiselle Hedy Eschler, sa grande et dévouée amie ;
Madame et Monsieur C. Arrigo-Bichsel ;
Madame veuve Berthe Bianchi-Bichsel, Bienne ;
Madame et Monsieur Claude Bianchi-Haberli  et famil le , Bienne ;
Madame et Monsieur Jean Wagnon , Genève ;
Madame et Monsieur Jeannot Wagnon et famille, Genève,
ainsi que les familles parentes et alliées , Bichsel à Neuchâtel

et Berne ,

ont le chagrin de faire part du décès de

Monsieur Félix BICHSEL
leur très cher ami , père , beau-père, frère , oncle et cousin , enlevé
à leur tendre a f fec t ion , après une  longue maladie,  dans sa 7..me
année.

Le corps sera déposé à la chapelle du c imet ière  du Breni-
garten.

Les funérail les auront  lieu le mercredi 11 février 1970 , à
10 h 30.

Prière d'envoyer les fleurs il la chapelle

Monsieur et Madame
Francis ADDOR - PARIS et Jean-Ber-
nard ont la joie d'annoncer la naissan-
ce de

Claire-Dominique
8 février 1970

Chemin des Valangines 26 - Neuchâlel
Maternité de Pourtalès - Neuchâtel

Monsieur et Madame
Léo SCHIATTONE-DENIS ont la joie
d'annoncer la naissance de leur fille

Pascale
8 février 1970

Maternité de la Béroche Saint-Aubin

La Société (le crémation de Neuchâtel
a le pénible devoir d'annoncer le décès
de son membre,

Madame

William PERRENOUD
née Daisy THEIS

Récital du 24 février, 20 h 30

Catherine Sauvage
Location ouverte :

Centre de loisirs de Neuchâtel
Boine 31 Tél. 5 47 25

Coop La Treille (4me étage)
Tél. 4 02 02

CERCLE NATIONAL
Ce soir, à 20 h 15

OPPRESSION
ET RÉSISTANCE

Conférence avec débat par Wilhelm
Prisse sur les camps de concentra-
tion et la résistance
Entrée gratuite
Organisation : Jeunes Radicaux

Le comité du Club des 200 a le pénible
devoir d'informer ses membres du tragique
décès de

Pamela
fille de son président, Monsieur Gilbert
Facchinetti.

Prière de consulter l'avis de la famille.

II reste quelques places au

Cours de ski Migros
pour enfants

3 mercredis (11, 18 et 25 fé-
vrier)

Fr. 15.—
Vente des cartes à l'Ecole-Club Mi-
gros, 11, rue de l'Hôpital, 3me étage

Salle de l'Armée du Salut
Ecluse 20 - Neuchâtel
Mercredi 11 et jeudi 12 février,
9 h 30 et 15 heures

ÉTUDE BIBLIQUE
20 heures : proclamation de l'Evangile

DEUX JOURS DEVANT DIEU
présidée par le brigadier Cachelin,
de Berne.

La famille de
Monsieur

Bernard RITTER-PLATTET
profondément touchée par les nombreuses
marques de sympathie qui lui ont été té-
moignées pendant sa cruelle épreuve, expri-
me sa reconnaissance émue à tous ceux
qui, par leur présence, leurs affectueux
messages, offrandes, messes et envois de
fleurs, se sont associés à son grand cha-
grin.

Le Landeron, février 1970.

FEj I T.P.N. CENTRE DE CtTtTURE
Ce soir, à 20 h 30

|Ë_j____ VERNISSAGE - EXPOSITION

J.-C. ROUILLER
aquarelles Entrée libre

&  ̂ gj  ̂ *'e comité et 
les 

mem-

JÊ bres actifs dn Red Fish -

JJTVW Club, Neuchâtel, ont le
^ \̂J[ pénible devoir de faire

•' part du décès de

Pamela
fille de Monsieur Gilbert Facchinetti.

Pour les obsèques , prière de se référer
à l'avis de la famille.

|r- | T.P.N. CENTRE DE CULTURE

ll____n Vendredi 13 et samedi 14 février,

la troupe du T.P.N. présente :

BONHOMME ET LES INCENDIAIRES
comédie de Max Frisch

Location : bar du TPN , tous les jours dès
13 h 30, tél. 5 90 74 et à l'entrée

Les membres de la direction et le per-
sonnel de l'Entreprise S. FACCHINETTI
S.A., ont le douloureux devoir de faire
part du tragique décès de

Pamela
fille de Monsieur Gilbert Facchinetti et
petite-fille de Monsieur Silvio Facchinetti.

Pour les obsèques, prière de consulter
l'avis de la famille.

Sécurité totale par la

/V À NATIONALE SUISSE ASSURA NCES /

¦\_ f̂l Agence générale
I / \J André BARMETTLER

NEUCHATEL

Fr. 2.20 par millimétré de hauteur

________\ Le comité directeur

f̂-PK» <1 L' Xamax-Sports
\JuÉflp a le pénible devoir d'infor-

mer ses membres du décès
accidente l de

Pamela
fille et petite-fille de Messieurs Gilbert et
Silvio Facchinetti , membres du comité di-
recteur.

Il présente à la famille ses vives con-
doléances.

Les membres du club sont invités à
assister aux obsèques.

ENGES : LE SKI SE DÉVELOPPE
De notre correspondant :

Organisé conjointement par le Ski-club
de Lignièjes et la Société de jeuness e
d'Enges , le récent concours a réuni une
cinquantaine de concurrents et de con-
currentes , qui se sont chaudement disputés ,
en équi pe, le challenge de la Société de jeu-
nesse pour le fond , celui de Jules Rosset
pour le slalom spécial et le slalom géant
et enfin le challenge Bernard Duc pour le
combiné individuel . Le premier a été l'apa-
nage de l'équipe d'Enges dont les 3 meil-
leurs temps, pour les 9 km, totalisent
2 h 07'32" (13'15" de moins que Lignières)
et le second celui de l'équipe de Lignières
dont les trois meilleurs temps de chaque
slalom totalisent 5'37 sec 22" avec 22"06
d'avance sur leurs concurrents d'Enges !
Chacun des deux clubs a reçu ainsi son
challenge !

Quant au challenge du combiné des trois
épreuves sur le plan individuel , il a été
gagné par Hans-Ruedi Maurer de Lignières
devant André Geiser (E), Sylvain Bonjour
(L), Jacques Wengneier (E) , Francis Bon-
jour (L), Jean-Claude Geiser (E) , Francis
Egel (E), Jean-Daniel Schlcppi (L), André
Hegel (E) et Didier Geiser (E) etc... Il est
vraiment réjouissant de constater l'engoue-
ment toujours plus vif des jeunes pour
ce sport et de souli gner que de nombreux
spectateurs les ont chaleureusement encoura-
gés. De très jeunes skieuses ont participé
à ces concours. C'est ainsi que Marylin
Juan (E) a gagné la course de fond de
4 km 5 en 31'50" avec 10'05" d'avance
sur la seconde Catherine Gauchat (L)
laquelle a , en revanche, enlevé la première
place du slalom spécial tandis que Sylviane
Humbert-Droz (L) s'est classée première
au slalom géant.

Soirée annuelle
de la SFG

SERRIÈRES

(c) Nombreux furent les parents et amis
qui remplissaient la salle de gymnastique
l'autre jour pour admirer les jeunes gymnas-
tes (filles et garçons) à l'œuvre et jouir
d'un spectacle dont le déroulement se fit
sans à-coups, avec célérité et souplesse.
Qu 'il s'agisse des pupillettes , des petits
pupilles , des jeunes actives ou actifs, tous
présentèrent un programme de choix, bien
mis au point. Le trampolin , l'école de
corps, les préliminaires sur une musique
bien adaptée, le Grand prix de Serrières
donné avec humour en maillots-réclame,
les pyramides, barres fixes et individuelles,
les balles, ainsi que la belle variété de bal-
lets permirent à chacun d'en voir pour
son goût.

Le président de la Société fédérale de
gymnastique de Serrières, M. A. Gruber
salua le public au début de la soirée et le
remercia en fin de spectacle, sans oublier
les responsables de cette soirée réussie :
Mme E. Bécherraz, présidente de la sec-
tion féminine et monitrice des petites pu-
pillettes , Mme G. Baudoin , qui après de
nombreuses années de dévouement comme
monitrice a passé le flambeau pour se con-
sacrer à ses nouvelles tâches au comité
de l'Association cantonale de gymnastique
féminine, Mlles C. Wicki, A. Hubscher
et D. Maurin.

Relations scientifiques de
la faculté avec l'extérieur

Université de Neuchâtel. faculté des sciences

Dans le désir de mieux informer le
public , la faculté des sciences de l'Uni-
versité publiera à l' avenir , de temps en
temps, de brefs communiqués concernant
les relations scientifiques des professeurs
et des autres chercheurs de la faculté
avec l'extérieur.

Publié pour la première fois , le présent
communiqué réunit les activités pour la
période de juin à novembre 1969.

Ainsi , à la 149me assemblée de la
Société suisse des sciences naturelles qui a
eu lieu le 4 octobre à Saint-Gall , des com-
munications scientifiques ont élé présen-
tées par :
• Biologie. — M. P.-A. Siegenthaler :

« Conséquences d'un vieillissement in vi-
tro sur le volume et les réactions photo-
chimiques de chloroplastes isolés de l'épi-
nard > ; M.. K.-L. Huyuh : « A propos
de la polynogéographie > ; M. C. Gervais :
< Etude cytologique des espèces suisses , du
gente « Helictotrichon Bess > ; MM. Cl.
Favarger et Ph. Kupfer : « Monotopisme
ou polytopisme » le cas du « Viola parvula » .
• Chimie— MM. Ch.-G. Boissonnas et

M. Guillemin : « Effet de l'argent colloï-
dal sur la diffusion des ions argent dans
le AgCI ».
• Hydrogéologie, dont le comité na-

tiinal suisse de l'Association internationale
des hydrogéologues — présidée actuelle-
ment par M. A. Burger , de Neuchâtel —
organisait sa séance en commun avec la
Société géologique suisse.

M. A. Burger : « Hydrogéologie des ro-
ches fissurées non karstiques » ; M. L.
Kiraly : « Anisotropie et hétérogénéité de la
perméabilité des calcai res » .

MM. J.-P. Tripet et J.-J. Wagner : « Une
méthode particulière de prospection élec-
trique ' du sous-sol appliquée à la délimita-
tion d'un aquifère calcaire , avec essais
pour modèle réduit ».

9 Mathématiques. — M. C. Portenier :
« Espaces de Riesz et espaces de fonc-
tions » . Mlle S. Piccard : « Quelques résul-
tats de la théorie des groupes >.

9 Physique. — MM. C. Jaccard et M.
Roulet : « Canalisation de protons dans des
cristaux de iodure de potassium » . M. E.
Jeannet : « Energie d'excitation et tempé-
rature nucléaire ». MM. J. Rossel et R.
Perrenoud : « Etude du transport de char-
ges dans la luminescence de CSI (Sr)
et Kl (Sr) ».

Plusieurs membres de la faculté ont été
invités à donner des cours ou des con-
férences :

De l'Institut de physique, M. J.-P. Amiet
a donné un cours de 3me cycle (6 au
11 octobre 1969 à St-Cergue) sur le sujet :
« Groupe des rotations » .

Un autre cours a été donné à la Sommer-
schule fiir Mittelenergie-Physik (organisé
dans le cadre du projet suisse d'accéléra-
teur de Villigen), du 22 septembre au
3 octobre à Leysin par M. P.-L. Huguenin ;
ce dernier a également présenté le 26
novembre un séminaire à l'Université libre
do Bruxelles.

Deux conférences ont été données par
M. W. Form (métallurg ie structurale) aux
occasions suivantes : manifestation scienti-
fique du Collège international pour l'étude
scientifique des techniques de productions
mécaniques , du 2 au 6 septembre à Ge-
nève, et Colloque international de chrono-
métrie à Paris, du 16 au 19 septembre .

Dans le cadre du Congrès de l'Associa-
tion française pour l' avancement de la
science, congrès qui a eu lieu le 7 juillet
à Besançon , M. A. Jacot-Guillarmod (chi-
mie) a parlé sur le sujet : « Action de la
pyridine sur les réactions d'organomagné-
siens » et à la Société chimique de Ge-
nève, le 21 novembre, des « récents pro-
grès dans la chimie organique du titane IV».

A l'EPF de Zurich , M. K. Bernaucr
(chimie) a présenté une conférence in-
titulée : « Stereoselektive Reaktionen an la-
bilen Metallkomplexen und deren Verwen-
dung zur Spalmng von Razematen » .

Ont participé à des congrès :
M. E. Schwarz (physique) à la conféren-

ce sur la physique des hautes énerg ies et la
structure nucléaire à New-York (Colum-
bia University) .

M. H. Lamatsch à l'European Congres
ou Molccular Spectroscopy à Liège.

M. M.. Roesli (chimie) à la 5me Réunion
internationale sur les méthodes de sépara-
tion-chromatographie sur colonne à Lau-
sanne.

M. C. Bernhard (chimie), au GdCH-
Fortbildungskurs , Circular-dichroismus und
optische Rotationdispersion à Bonn.

D'autres événements permettant un con-
tact avec l'extérieur restent à signaler. M.
R. Bader , actuellement doyen de la fa-
culté , a été désigné comme p résident de la
société mathématique suisse pour les années
1970-1971.

M. A. Jacot-Guillarmod a été sollicité
à deux reprises pour faire partie de ju-
rys de thèse à l'Université de Besançon.

Les étudiants en botanique ont participé
à une excursion dans les Alpes occidenta-

les (Alpes cottiennes et Queyras) sous la
direction des professeurs Richard , Terrier
et Favarger. Un colloque a été tenu à
Ceillac, avec la participation de botanistes
de Perpignan , Marseille et Montpellier. M.
C. Favarger et M. C. Béguin ont accompa-
gné Mme Knaben, professeur à l'Université
d'Oslo au Val-d'Avers (Grisons) au mois
de septembre, afin d'étudier en collabora-
tion avec elle , une association relictuelle des
Alpes d'Europe centrale et de Scandinavie :
« Le Kobriesietum simpliciusculae » .

Pour conclure , signalons encore la paru-
tion de l'ouvrage « Physique générale » (581
pages, 656 figures, Editions du Griffon,
Neuchâtel) de J. Rossel, entièrement revu
avec la collaboration de M. E. Jeannet.

COLOMBIER : ÉTAT CIVIL DE JANVIER
Naissances (à Neuchâtel) concernant des

habitants  de Colombier. — 1969. Décem-
bre : 29. Schreyer, Laurent , fils de Schreyer ,
Maurice-Bernard , et de Lorette-Lucienne ,
née Carnal , de Gais (Berne). 1970. Jan-
vier : 6. (à Porrentruy), Noirjean , Mi-
chelle-Rose-Josette , fille de Noirjean , Mi-
chel-Paul-Léon , et de Josette-Fidélia , née
Seidler , de Bassecourt (Berne). 15 (à Neu-
châtel), Chassot, Steve-Emmanuel , fils de
Chassot, François-Willy, et de 1 Monique-
Odette, née Gautschi, de Bussy (Fri bourg).
18. Mazzoleni , Oliviero, fils de Mazzoleni ,
Ottavio , et de Domitillia , née Personeni ,
de nationalité italienne. 28. Simonet, André-
Gilles , fils de Simonet , André-Daniel, et
de Claudine-Anette, née Racine , de Marin-
Epagnier , et de Galmiz (Fribourg).

Mariages: 8. (à Colombier) , Bourqui , Léon-
Charles-Nicolas, employé de bureau , céli-
bataire , de Murist (Fribourg), à ¦ Colom-
bier, et Stefan i, Pia-Theresia , célibataire ,
de Zurich et de Prato-Leventina (Tessin),
à Zurich. 16 (à Colombier) , Sammali , Roc-
co, ouvrier de fabrique, célibataire, de na-
tionalité italienne (Gaglione Del Capo, Lec-
ce), à Colombier, et Filippo, Irène , céli-
bataire , de nationalité italienne (Alessano,
Lecce), à Colombier.

Décès : 4. (à Neuchâtel) Defferrard née
Débieux , Jeanne-Lucie, de Chénens (Fri-
bourg), née en 1908, épouse de Deffer-
rard , Louis-Emile , à Colombier. 8 (à Neu-
châtel), Béguin née Nydegger , Hélène-Ida ,
de Rochefort , née en 1899, veuve de Bé-
guin , Charles-Oscar , à Colombier. 14 (à
Saint-Aubin) Kurth , Emile-Walter , de Rut-
schelen (Berne) né en 1903, époux de
Nelly-Suzanne, née Grosclaude , à Colom-
bier. 14 (à Colombier), Kramer, Daniel-
Emile, de Colombier et Galmiz, (Fri-
bourg), né en 1908, époux de Violette-
Nelly, née Gentison , à Colombier. 24. (à
Colombier) , Béguin , Blanche-Marie, de Ro-
chefort , née en 1890, célibataire , à Colom-
bier. 24. (à Neuchâtel), Béguin, Alfred ,
de Rochefort , né en 1898, époux de Ma-
ria-Bertha , née Lang, à Colombier.

Promesses de mariage : 9. Humbert-Droz ,
Michel-Paul , préparateur , célibataire , du Lo-
cle, à Genève, et Zaugg, Christiane-Mo-
nique, célibataire, de Colombier et Trub
(BE) à Genève . 19. Froidevaux , Jean-Pierre ,
vendeu r , célibataire, du Noirmont (Berne)
à Neuchâtel , précédemment à Colombier,
et Froidevaux , Josette-Ariette , divorcée , du
Noirmont (Berne) à Neuchâtel. 20. Ferrari ,
Sigfrido-Francesco , aide-chauffeur , célibatai-
re, de nationalité italienne (Castrignano Del
Capo, Lecce) à Colombier , et Farine, Thé-
rèse, célibataire , de Montfaucon (Berne),
à Colombier. 21. Riat , Jean-Michel , gref-
fier , célibataire, de Courchavon (Berne)
au Locle, et Guldimann , Rita , célibataire ,
de Lostorf (Soleure) à Colombier. 22. Ci-
vidino , Dino, représentant , célibataire, de
nationalité italienne (M.ajano , Udine) à Co-

lombier , et Mencgazzi , Maria-Teresa , céli-
bataire , de nationalité italienne (Verbania ,
Novara) à Colombier. 26. Benkirane , Ab-
dellatif , expert comptable , célibataire , de
nationalité marocaine, à Casablanca (Ma-
roc) et Roulin , Josiane-Yvette. célibataire ,
de Provence (Vaud) à Colombier. 26. Ber-
tucci , Ottavio , grutier , célibataire , de na-
tionalité italienne (Villa Minozzo , Reggio
ncU'Emilia), à Colombier, et Feruglio , Gra-
ziella-Maria, célibataire , de nationalité ita-
lienne (Tavagnacco , Udine) , à Colombier.
31. Bove t , Georges-Maurice , mécanicien , cé-
libataire , de Lutry, Cully, Ptiidoux (Vaud)
à Fleurier , et Worm , Christel-Maria , céli-
bataire , de nationalité allemande , à Co-
lombier.

Vers une communauté des écoles
primaires du Plateau de Diesse

De notre correspondant :
La commission scolaire de Nods s'est

réunie récemment sous la présidence de
M. Pierre Rollier. Après avoir examiné

différentes questions administratives, les au-
torités scolaires ont pris des dispositions
concernant la fin de l'année scolaire 1969-
1970. Les examens écrits et oraux se dé-
rouleront les 12 et 13 mars. L'exposition
des travaux d'ouvrages aura lieu le 13
mars, la cérémonie des promotions le
20 mars.

Les vacances de l'année scolaire 1970-71
opt été fixées comme suit : du 29 juin
au 1er août ; du 14 septembre au 24 oc-
tobre ; du 24 décembre au 9 janvier ; une
semaine de vacances blanches en février.

La commission d'école a ensuite accor-
dé un congé (6 au 10 février) aux éco-
liers pour les sports d'hiver. Les vacances
pascales débuteront le 23 mars avec ren-
trée le 6 avril. Le président de la com-
mission d'école. M. Francis Erard, a parlé
des travaux d'étude qui se font dans le
cadre du syndicat du plan d'aménagement
du territoire en vue de la création éven-
tuelle d'une communauté des écoles pri-
maires du Plateau de Diesse.

INSCRIPTIONS

(c) Les enfants nés en 1963 ou durant le
premier trimestre de 1964 et qui sont
domiciliés sur le territoire de la commune
de Nods commenceront au printemps pro-
chain leu r scolarité obli gatoire . Les pa-
rents concernés sont priés de faire inscrire
leurs enfants jusqu 'au mardi 10 février ,
auprès de M. Fernand Botteron , secrétaire
de la commission d'école, en présentant le
livre t de famille.

Les 4 saisons de \. Vivaldi
Grâce au presti gieux violoniste Roberto

Michelucci , nous aurons le privilège d'écou-
ter en concert , jeudi soir , à la Salle des
conférences, l'intégrale des merveilleux con-
cert! pour violon de Vivaldi , « Les quatre
saisons » , un des joyaux les plus représen-
tatifs de la musique instrumentale italien-
ne du XVIIe siècle.

En première partie , l'orchestre de cham-
bre de Neuchâtel interprétera des œuvres
d'Albinoni et de Marcello. Observations météorologiques

Observatoire de Neuchâtel. — 9 février
1970. Température : moyenne 5,4 ; min. :
3,7 ; max. : 7,6. Baromètre : moyenne :
713,1. Eau tombée : 13,6 mm. Vent domi-
nant : direction : ouest, sud-ouest ; force :
fort à très fort , pointes de 95 km â l'heu-
re. Etat du ciel : couvert ; pluie intermit-
tente jusqu 'à 19 h 15, ensuite pluie assez
forte.

Niveau du lac 9 fév. à 6 h 30: 429,52

Prévisions du temps. — Nord des Alpes ,
Valais , nord et centre des Grisons : le
ciel restera très nuageux à couvert et des
précipilations se produiront encore en tou-
tes régions , la l imite des chutes de nei ge
restant voisine de 800 à 1000 m environ.
Quelques petites éclaircies pourront se dé-
velopper sur le plateau et dans la rég ion
de Bâle l' après-midi. En plaine la tempéra-
ture restera comprise entre 4 et 8 degrés.
Le vent du secteur ouest est modéré à fort
en plaine et violent en montagne.

Le personnel dn Garage Marcel Facchi
netti a le grand chagrin de faire part de
la mort tragique de

Pamela
fille de Monsieur Gilbert Facchinetti el
nièce et cousine de leurs chers patrons ,
Messieurs Marcel Facchinetti et Jean-Pierre
Rohrer.

Pour les obsèques, prière de se référer
à l'avis de la famille.

__________ I ^5 "i — _ \ \ w M -, Wê I 
^ 
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Etat civil de Neuchâtel
NAISSANCES. — 6 février. Girod , Flo-

rence-Alice, fille de Marti al-Raymond, re-
présentant à Concise, et d'Eliane-Marie-
Hélène, née Favre ; Vuille , Pierre-Stéphane ,
fils de Pierre-Maurice , dessinateur à Tra-
vers, et de Mari a-Rita , née Lisci ; Mat-
ter , Roland-Walther, fils de Christian-Jean-
Pierre , concierge à Neuchâtel , et de Cécile-
Sidonie , née Grivel. 7. Ruaro , Fabienne ,
fille d'Antonio, mécanicien à Hauterive , et
de Nadia-Renée , née Charpilloz . 8. Addor ,
Claire-Dominique , fille de Francis-Marcel ,
ingénieur-technicien à Neuchâtel , et de Mo-
nique-Ella , née Paris.

PUBLICATIONS DE MARIAGE. —
9 février. Bassin , Adrien-Gérard , typogra-
phe à Zuchwil, et Siegenthaler, Ruth-Erika ,
à Zuchwil, précédemment à Neuchâtel ;
Schouwey, Bernard-Paul , serrurier à Neu-
châtel , et Sansonnens, Nadine-Julia , à Pe-
seux.

DÉCÈS. — 5 février. Riifenacht née
Schwab, Frieda - Magdalena , née en 1902,
ménagère à Couvet, épouse de Hans.
6. Jotterand née Grospierre-To chonet , Ma-
rie-Gabrielle, née en 1889, ménagère au
Locle , veuve d'Eugène. 7. Ruaro , Fabien-
ne, née en 1970, fille d'Antonio , mécani-
cien à Hauterive et de Nadia-Renée , née
Charpilloz ; Facchinetti , Pamela, née en
1968, fj lle de Fernand-Gilbert , entrepre-
neur à Saint-Biaise et de Waltra ud , née
Beck.

Monsieur et Madame
Bernard BURRI - BURI ont la grande
joie d'annoncer la naissance de leur
fille

Isabelle
le 9 février 1970

Maternité Lac 26
de Pourtalès Bôle

tr
L'annonce
reflet vivant du marché
l'annonce dans la
Feuille d'Avis de Neuchâtel

La famille de

Madame

Juliette Ducommun-dit-Verron
a le profon d chagrin de faire part de son
décès, survenu le samedi 7 février 1970,
après une courte maladie , dans sa 73me
année.

Là se reposent ceux qui sont fati-
gués et sans force.

Job 3 : 17.
L'incinération a lieu ce jour , à 14 h 20,

à Vevey.
Culte au crématoire , à 14 heures.
Domicile : M. Jean Yersin , av. de Col-

longe 39, Territet.
Selon le désir de la défunte,

la famille ne portera pas le deuil

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Profondement touchée par les nom-
breux témoignages de sympathie et
d'affection qui lui ont été adressés lors
de son grand deuil , la famille de

Madame Mathilde BOURQUIN
née Jeanmonod

remercie sincèrement les personnes qui
ont pris part à sa douloureuse épreuve
par leur présence, leur envoi de fleurs
et leur message.

Elle les prie de trouver ici l'expres-
sion de sa profonde reconnaissance.

Un merci spécial à Monsieur le pas-
teur Perret, à Messieurs les docteurs
Leuba et Gentil et au personnel de
l'hôpital de Couvet.

Môtiers , le 9 février 1970.

Profondément touchée par les nom-
breux témoignages d'affection et de
sympathie reçus à l'occasion de sa dou-
loureuse épreuve, la famille de

Monsieur Edouard GIRARD
remercie toutes les personnes qui ont
pris part à son grand deuil , par leur
présence, leurs messages ou leurs en-
vois de fleurs.

La Brévine, le 9 février 1970.

Laissez venir à moi les petits en-
fants et ne les empêchez point , car
le royaume de Dieu est pour ceux
qui leur ressemblent.

Luc 18 : 16.

Monsieur et Madame Gilbert Facchi-
netti  - Beck et leurs enfants , Caryl , Rodri-
gue , Tania et Sandra ;

Monsieur et Madame Silvio Facchinetti ,
leurs enfants et pelits-enfants , à Saint-
Biaise ;

Monsieur et Madame Antoine Beck ,
leurs enfants et petits-enfants , en Allema-
gne et en Suisse ;

les enfants , pelits-enfants et arrière-petits-
enfants de feu Angelo Facchinetti ;

les familles parentes et alliées,
ont le pénible devoir de faire part du

décès de leur chère petite

Pamela
survenu , accidentellement , le 7 février 1970,
dans sa deuxième année.

Saint-Biaise , le 7 février 1970.
(Les Deleynes)

L'enterrement aura lieu mardi 10 février.
Messe des anges en l'église catholique

de Saint-Biaise , à 10 h 30.
Domicile mortuaire : hôpital des Cadol-

les.
R. I. P.

Prière de ne pas envoyer de fleurs, mais
de penser au Centre infirmes moteur céré-

braux (I.M.C.), à la Chaux-de-Fonds,
c.c.p. 23-5511

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Le comité du Vélo-Club du Vignoble,
Colombier , a le pénible devoir d'informer
ses membres du décès accidentel de

Pamela
fille et petite-fille de Messieurs Gilbert et
Silvi o Facchinetti , soutiens du club.

^ 
11 présente à la famille ses vives condo-

léances.
Les membres du club sont invités à assis-

ter aux obsèques.

Une seule chose demeure : la
foi, l'espérance et la charité.

Madame Marie Princ e-Huguct , à Bou-
dry ;

Monsieur et Madame Rito Bettosini-
Prince et leurs enfants , à la Chaux-de-
Fonds ;

Monsieur et Madame Xavier Prince-Py
et leurs enfants , à Bienne ;

Monsieur et Madame Bernard Huguet
et leurs enfants, à Estavayer-le-Lac ;

ainsi que les familles parentes et alliées ,
ont le grand chagrin de faire part du

décès de

Monsieur Frédéric PRINCE
leur très cher époux , père , beau-père ,
grand-père , oncle , parent et ami . enlevé
à leur tendre affection , dans sa 61 me an-
née, après une longue et pénible maladie
supportée avec courage.

Boudry, le 9 février 1970.
Le juste a des maux en grand

nombre ; mais de tous l'Eternel le
délivre.

Ps. 34 : 20.
L'ensevelissement aura lieu à Boudry, le

mercredi 11 février.
Culte au temple , à 13 h 30.
Domicile mortuaire : chemin Montant 5.

Boudry.

Des pointes de 95 km/h §
• HIER encore la pluie est tombée =en abondance et le mauvais temps _\

semble avoir définitivement choisi Neu- j |
chàtel pour y terminer l'hiver. Le vent =a soufflé avec violence ' atteignant par- =fois des pointes de 95 km à l'heure. _=

La thèse sans titre !
Un fâcheux oubli a voulu que le titre

de la thèse soutenue récemment à l'Uni-
versité par M. Philippe Gern, professeur
d'histoire , tombe à l'impression, dans l'édi-
tion d'hier. Il s'agissait des « Aspects des
relations franco - suisses au temps de
Louis XVI ».

Vent violent s



Une nouvelle génération de fonctionnaires
pour construire l'Ecole romande

A force de couper le gâteau en tran-
;hes bien distinctes, on ne connaissait
lusqu 'alors , en Suisse, que trois types de
ionctionnaires, qu'isl soient communaux,
;antonaux ou fédéraux. Depuis peu de
emps , une nouvelle génération de grands
;ommis est apparue et , après M. Neuen-
ichwander (*), M. Jean Cavadini est le
ieuxième fonctionnaire romand à avoir
ité nommé. Il y a quelques jour s, un
roisième nom s'est ajouté à la liste , celui
lu professeur Samuel Roller , placé à la
ête de cet Institut de recherches et de
locumenlation pédagogiques qui s'inslalle-
a dans une villa proche du nouveau gym-
îase. 11 est permis à chacun d'avoir du
onctionnarisme des idées très précises mais
;elui , supracantonal , qui vient d'être créé,
:st de bon augure : c'est l'école romande
ju 'il prépare.

Encore en pension au Collège latin, où
I partage son ancien bureau avec le nou-
eau directeur adjoint de l'Ecole supérieu-
e de jeunes filles , M.. Cavadini disposera
irochaincmcnt de locaux plus vastes dont
;s fenêtres donneront sur la baie de
Evole. Pour lui , le travail est énorme.
)n lui demande déjà d'être un aide-mé-
noire. Délégué permanent à la coordina-

tion romande en matière d'enseignement
primair e et secondaire , il doit déjà tenir
à jouer un immense fichier : l'inventaire des
problèmes à résoudre sur le plan des struc-
tures, des programmes, des études , des
manuels, de la formation et du perfec-
tionnement des maîtres. En possession de
ce canevas, il doit , d'autre part , étudier
sous l' angle romand mais chaque fois en
tcjj ant compte des autres régions de Suis-
se, les mesu res à prendre afin que les
données du problème de la coordination
soient établies avec précision. Chaque cho-
se a sa place dans une telle entreprise ,
que ce soient les aspects pédagogiques, ad-
minis t ra t i fs , législatifs , démographi ques et
sociolog iques propres à chacun des can-
tons.

Pour qu 'un travail efficace puisse être
réalisé , il était judicieux de partir sur
des programmes communs au niveau pri -
maire. Cette harmonisation est en cours ,
le dossier • mathémati que > a été déposé
sur le bureau de la confé rence romande
des chefs de département de l'instruction
publique et d'autres ne vont pas tarder à
le rejoindre. Sur le plan secondaire , les
cantons romands auront à se mettre d'ac-
cord sur les objectifs de l'enseignement

dans sa totalité , pins ils devront examiner
les structu res les plus favorables pour at-
teindre ces objectifs avant de déterminer ,
enfin , les programmes qui assureront la
continuité de l'enseignement primaire.

COMPLEXITÉ
A Lausanne , la semaine dernière , sur

les fonts baptismaux de l'école romande ,
M. Jean Cavadini a rappelé que les pro-
blèmes les plus immédiats et les plus
évidents avaient trait au point d'articula-
tion, à celte charnière entre les niveaux
primaire et secondaire , comme à l'intro-
duction de la deuxième langue et de la
troisième , qu 'elle soit morte ou vivanle.
Pour résoudre ces difficultés , on constitue-
ra des groupes de travail qui , d'entente
avec la commission interdépartementale
romande de coordination de l'enseignement
primaire , s'efforceront de trouver des solu-
tions transitoires qui puissent être rap ide-
ment appliquées en attendant l'entrée en
vigueur d'un système plus général auquel
se ralliera chacun des cantons romands.

A plus longue échéance , on trouve à
l'échelon gymnasial, justement , un exemple
entre cent de la complexité de l'école
romande. En vertu d'une disparité trop
connue , la durée de cet ensei gnement va-
rie dans chaque canton : si pour les Vau-
dois, il n'est que de deux ans, il passe à
trois dans le canton de Neuchâtel mais à
cinq à Genève. Qu 'il faille treize ans pour
atteindre la maturité fédérale et Neuchâtel
devra allonger la durée du gymnase d'une
année. Les établissements du canton étant
déjà parvenus au seuil de saturation , il
faudra créer de nouveaux locaux , engager
de nouveaux professeurs. Des sacrifices
devront être consentis, mais ils ne le se-
ront pas en vain.

Alors le grand voile de Pénélope, si
longtemps défait dans les nuis du fédéra-
lisme mal compris, aura presque pris for-
me.

Cl.-P. Ch.

(*) C'est le délégué de CIRCE. c'est-
à-dire la commission interdépartementale
romande de coordination de l'enseignement
primaire.

La vigne et le vin s'octroient une place
le choix dans la symbolique religieuse

Conférence à l'aula de l'Université

Pour clore le cycle des quatre con-
érences sur la vigne et le vin , M. Wil-
y Rordorf,  titulaire de la chaire de pa-
ristique à la faculté de théologie, a
trésenté hier à l'aula de l'Université, un
xposé sur « La vigne et le vin dans
a tradition juive et chrétienne ».

Toute la Bible est fortement impré-
•née d' une symbolique empruntant ses
•nages au domaine de la vigne. C'Q.
me la Palestine, dès le 2me millénai-
e, possédait des vignobles très fertiles.
le n'est pas un hasard si la vigne (un
etit morceau de bois sec dans la malt-
aise saison qui donne un fruit  mer-
eilleusemen t sucré, quel miracle !) soit
essentie comme l' espérance de vie.

S Y M B O L E  DE BONHEUR
ET DE PROSPÉRITÉ

Pour le ju i f ,  la vigne est symbole
e bonheur et de prospérité ; bonheur

présen t, mais surtout futur , car la vi-
gne est aussi symbole d' espérance mes-
sianique.

Cette tradition passe dans le chris-
tianisme, en prenant cependant une va-
leur universelle, l' espérance du salut
n'est plus limitée à un seul peuple et
la vigne représente alors l'Eglise uni-
verselle. Par la venue du Christ , le
chrétien participe au «monde nouveau»;
l' espérance symbolisée par la vign e est
désormais accomplie.

De même, le dernier repas du Christ
avec ses disciples est un repas pascal
jui f  ; mais là aussi, le contenu est mo-
difié.

A l'appui de son exposé, M.  Rordorf
souligna par des projections la présence
traditionnelle de la vigne et du vin dans
la pensée religieuse judéo-chrétienne.

A.-L. G.

Une fois n est pas coutume : le public
a bien ri à Peseux lors de la soirée
organisée par l'Amicale des arts

De noire correspondant :
Jusqu 'ici , l'Amicale des arts de Peseux

n 'avait introduit dans ses programmes que
des sujets sérieux , très appréciés d'un pu-
blic fidèle qui cherche à enrichir ses con-
naissances tout en se divertissant. Aussi ,
après une conférence sur la critique lit-
téraire , une autre sur l'animation cinéma-
tographique et la révélation de l'Ensemble
instrumental de la Gruyère, le dernier su-
jet traité à l'auditoire des Coteaux , allait-
il bousculer quelque peu cette tradition du
« sérieux > si solidement établie. En effe t ,
. le fiançais pour rire » ne pouvait pas res-
ter un sujet sérieux bien longtemps avec
M. Richard Lœwer, le chansonnier bien
connu du cabare t neuchâtelois « Aux cou-
rants d'air » , qui avait attiré un nombreux
public.

Introduit fort spirituellement , en bouts
rimes , par M. Pierre Bolle , vice-président
de l'Amicale, M. Lœwer trouva d'emblée
un public prê t à réagir favorablement à
une causerie-récital de la meilleure veine.

TOUT UN ART
Les bons mots tirés de la langue fran-

çaise sont certes fort nombreux et qui n 'en

a jamais lus ou entendus ? Mais com-
ment travaille le faiseur de bons mots ?
Voilà un sujet des plus intéressants pour
celu i qui aime rire ! L'artisan du rire cher-
che dans telle ou telle phrase les mots qui ,
utilisés dans un certain ordre ou légère-
ment déformés , vont révéler à celui qui
n'y est pas attentif , le mot pour rire. Et
l' artiste , tel , un prestidigitateur , extrait des
textes les plus anodins ou les plus sérieux ,
les propos les plus drôles. Souvent la source
de telles transformations provient de per-
les journalistiques , d' annonces , d' associations
de noms propres, de proverbes , etc. Le
hasard vient aussi au secours du chanson-
nier qui , ayant une idée au départ , décou-
vre les mots clefs à la lecture des textes,
mots qu 'il transpose pour livre r ses jeux
de mots. Ces derniers peuvent être utilisés
à des fins poétiques , par exemple dans les
fables « express » , ou présentés sous diver-
ses formes : double sens, épitaphes, maxi-
mes, humour noir , calembours et autres
coquineries.

RIRE FRANC ET MASSIF...
Si M. Lœwer a su , le plus sérieusement

du monde, intéresser son public en lui
expl iquant  comment il était  possible de
jouer avec les mots , son exposé, émaillé
d'exemples fort bien tournés , se transfor-
ma vite en un récital qui obtint un grand
succès auprès d'un auditoire disposé à fai-
re un effort cérébral intense pour com-
prendre et suivre la virtuosité de l'artiste
qui , sans relâche et pendant plus d'une
heure, fit une bril lante démonstration de

ses talents de compositeur-interprète. Par
ses applaudissements , le « sérieux » public
de l'Amicale prouva qu 'il savait aussi ap-
précier les richesses de la langue française
lorsque celle-ci est utilisée pour rire. Un
succès de plus à l'actif de l'Amicale des
arts qui, par la formule adoptée depuis
quel ques années , réussit chaque saison à
présenter un programme divers ifié.

A Peseux, ouverture d'une classe
pour les jeunes élèves étrangers

Heureuse initiative qui doit favoriser l'intégration

De notre correspondant :
Comme un peu partout c'est devenu

l'habitude , c'est maintenant la saison des
camps de ski. Les élèves des classes pré-
professionnelles de Peseux et de Corcel-
les , au nombre de 125, ont vécu récem-
ment une magnifique semaine de sports
d'hiver lors du camp ' de la Lenk. Ils étaient
accompagnés de 14 moniteurs et monitri-
ces. Le temps et les conditions de neige
ont été généralement favorables , l'ambian-
ce excellente , tant sur les pistes qu 'au
cours des soirées organisées par les diver-
ses classes qui présentèrent des produc-
tions variées et appréciées. Au milieu de
la semaine, les élèves passèrent la jour-
née au Hahnenmoos ; cette course fut une
réussite totale et cette semaine de plein
air également . Aucun accident sérieux ne
fut enregistré. Grâce aux participations des
commissions scolaires et au produit des
ramassages de papier, il n'est demandé ,
pour ce camp, que 50 fr. par élève et
ce prix comprend le voyage, la pension ,
la couche, les frais d'excursions et de re-
monte-pente.

Les élèves chargés de la vente du mimo-
sa en faveur de la « Chaîne du bonheur » ,
ont récolté 1986 fr., soit quelques centai-

nes de francs de plus que l'an dernier.
Quelques dates qui intéresseront élèves

et parents : les examens de fin d'année sco-
laire auront lieu les 12 et 13 mars. Une
exposition de travaux d'élèves sera présen-
tée à l'Auditoire du Centre scolaire des
Coteaux les 31 mars , 1er et 2 avril. Puis
ce seront les vacances de printemps qui sont
fixées du 6 au 18 avril , la rentré e des clas-
ses et l'entrée des nouveaux élèves aura
lieu le 20 avril . En outre , la Fête de la
jeunesse est prévue pour le 4 juillet et les
vacances d'été ont été fixées du 10 juillet ,
au 31 août.

Sur la recommandation du département
de l'instruction publique , une classe d'ac-
cueil pour enfants de langue étrangère a
été ouverte à la rentrée de janvier, à titre
d'essai. Cette classe est destinée à facili-
ter l'intégration des élèves qui ne connais-
sent pas suffisamment le français. Dotée
d'un matériel moderne (diapositives , ban-
des magnétiques), cette classe essaye l'appli-
cation d'une nouvelle méthode de l'ensei-
gnement du français. Cependant , il ne sem-
ble pas que le problème soit actuellement
crucial dans les communes de la Côte,
mais cette expérience peut être utile pour
d'autres régions du canton où le nombre
d'élèves étrangers est plus important.

LA NEUVEVILLE

Concert de ia fanfare
(c) C'est dans la grande salle du « Faucon »
quasi bondée, que la fanfare municipale de
la Neuveville , placée sous la baguette de
M. Edgar Girardin , a offert sa soirée an-
nuelle . La première partie (musicale) où
les accents sérieux laissèrent aussi une bon-
ne place à la musique légère et populaire ,
fut très applaudie. Les « Quatre tambours »
(trois frères Mutti sous la direction de E.
Bieri) se tai l lèrent  un franc succès et « Ka-
sachoc » souleva des tonnerres d' applaudis-
sements.

Le président et président d 'honneur . M.
Staehli , a félicité certains musiciens.

Pour n 'avoir manqué qu 'une seule répé-
tition durant l' année , P. -A. Daetwyler , Geor-
ges Gauchat et P.-A. Honsberger ont re-
çu chacun un gobelet. Raymond Boil lat
(10 ans d' activité) a reçu un chevron , Jo-
seph Voirol (20 ans) un diplôme , Ernest
Bieri (35 ans) arborera dorénavant la mé-
daille fédérale et Raymond Farine (40 ans)
une étoile. Une distinction spéciale est en-
core remise à Willy Guggy pour 45 années
de consécration à l'art musical.

P.-A. Daetwyler . vice-président de la fan-
fare , a relevé par des paroles touchantes
et appropriées les mérites et le dévouement
pour les 50 ans de musique d'Edmond
Staehli , président , cl d'Emile Bcincr.

Le sous-voies de Corcelles -Peseux
et le futur accès à la Tourne

De notre correspondant :
L'échangent de circulation de la gare

de Corcelles-Pcseti x s'organise , après la mi-
se en circulat ion de la route en sous-voies

La nouvelle route Peseux - RN 5 avec la route d'accès à Cormondrèche. (Avipress - ,T.-P. Baillod.)

et la suppression du passage à niveau. L'accès
à Cormondrèche se fait, à mi-côte , par
l'ancienne roule. Il s'agit d'un petit trafic
régional.

Pour la Tourne , les automobilistes quit-
Icront la roule à l 'échangcur de Peseux
pour prendre la directi on do Corcelles
en direction du nord-ouest.

Sept chômeurs
dans le canton

L'Office cantonal du travail communi-
que la situation du marché du travail et
état du chômage à fin janvier 1970.

Demandes d'emploi : 88 (116) ; places
vacantes : 233 (294) ; placements : 88 (116) ;
chômeurs complets : 7 (5) ; chômeurs par-
tiels : 6 (6).

Les chiffres entre parenthèses indiquent
la s i tuat ion du mois précédent.

Brevets
La chancellerie d 'Etat  nous communique

que dans sa séance du 6 février 1970 ,
le Conseil d'Etat a délivré le brevet du
type A pour rensei gnement de l'éducation
physi que dans les écoles du canton à MM.
Jacques Frochaux , au Landeron , Milos
Krouzcl , à Corcelles et Mlle Vreni Mi-
chel , à Zurich ; le brevet spécial du type
B pour l'enseignement des travaux manuels
dans les écoles du canton à M. Michel
Othenin-Girard , à Boudry.

UNE BELLE VIE CONJUGALE
GRÂCE À LA FAN MAIS SANS ANNONCE MATRIMONIALE

L'hisfoire finit par un mariage.
(Avipress - Lœderach.)

M. Emile Baumberger, décédé le
31 décembre dernier, à l 'âge de 84
ans, venait de perdre, le 6 novembre ,
sa femme, Mme Rosa Baumberger,
née Baer, âgée de 79 ans, après
57 années de vie conjugale heureu-
se. Mais si ces époux ont eu le pri-
vilège de rester longtemps ensemble,
de se suivre rapidemen t dans la mort ,
il peut être intéressant de rappeler
que leur rencontre est due à... la
« Feuille d' avis de Neuchâtel ». N on
pas à la suite d'une annonce , comme
on pourrait le croire, mais de f a -
çon beaucoup plus poétique ou p lus
inattendue...

Après avoir fréquenté ta section
de l'administration de l 'Ecole de
commerce, le fu tur  administrateur du
bureau des chèques de Neuchâtel était
allé travailler à la poste de Zurich ,
où le suivait fidèlement la « Feuille
d'avis » , qui lui apportait les échos
de la vie à Neuchâtel.

Le jeune homme ne tarda pa s.
en levant son courrier , de remar-
quer que quelqu 'un d'autre , dans la
maison , perfectionnait son français
grâce au même journal. La curiosi-
té p iquée au vi f ,  il f i t  en sorte de
rencontrer « par hasard » la person-
ne qui l'intéressait. Il découvrit avec
ravissement que c'était une jeune

fille qui prolongeait ainsi le séjour
qu 'elle avait fai t  en Suisse romande
pour y apprendre le français.

La jeune f i l le  f u t  tellement à son
goût qu 'il l'aida à perfectionner son
français et qu 'en échange, il accepta
des leçons d'allemand dans des cours
à deux dont le vocabulaire devint
toujours plus universel , c'est-à-dire
toujours plus tendre . Le tout f in i t
par un beau et solide mariage dont
la durée ne le céda en rien à la
qualité. A noter que le f i ls  issu de
cette union épousa une ancienne em-
ployée de la F A N .

Ce n'est donc pus toujours par ses
annonces matrimoniales que la FAN
réussit ses plus solides mariages !

J.-R. L.

Journée de la Corede
aujourd'hui à Neuchâtel
• DE nombreux directeurs et ca-

dres supérieurs d'entreprises moyen-
vies et grandes , participeront , à Neu -
châtel , à une journée d'études orga-
nisée par la communauté romande
pour l'économie d' entreprise (Corede).

Les buts de cette journée sont
d' amener le dirigeant d' entreprise o
se mieux comprendre soi-même, et à
se faire mieux comprendre , de déf i -
nir les p olitiques et les objectifs de
l' entreprise , de calculer les consé-
quences d'une décision à prendre , de
diagnostiquer les lacunes d' organisa-

. tion, de commandement et d' autorité.
Les discussions et débats seront ani-

més par M.  Paul Gaillard , ingénieur
et conseiller d'entreprises à Grand-
vaux.

# I T NE intéressante conférence
dont le sujet : « De la puberté à la
vie conjugale » est à la pointe de
l'ac tua l i té  mais n 'en constitue pas
moins un sujet épineux à aborder a
été récemment donnée à Neuchâtel
par le pasteur Rittmeyer qui trai ta
également de la maturi té  sexuelle et
de la maturité psychique. Nous y
reviendrons.

Intéressante conférence
sur un sujet délicat

9 ON sourit dans les chaumières
du pays de la « perfectionn ée ai-
guë » , dont semblen t atteintes les
autorités fédérales en ce qui concer-
ne le CH que tout automobiliste doit
avoir à l'arrière de son véhicule. On
peut bien le dire , avec le TCS :
« Que d'histoires pour un CH ! »

Un étudiant de Neuchâtel , lui, n 'a

pas perdu sa bonne humeur , ni son
humour. Son CH fai t  rire depuis
qu 'il se balade sur les routes d'ici
et d'ailleurs. On ne lui reprochera
pas d'être invisible, car à 100 mè-
tres, on voit encore très bien de
quoi il s'agit !

Toutefois , dès la f in  du mois de
février , il faudra  penser aux gendar-

mes qui pourraient bien apercevoir
ce CH panoramique de for t  loin.
La loi, c'est la loi , et les amendes
sanctionneront les réfractaires à par-
tir du 1er mars, c'est-à-dire quand
les fou rnisseurs auront eu le temps
de se réapprovisionner...

(Avipress - J . -P. Baillod)

Enfin un CH réglementaire !

CORTAILLOD

(c) La pluie de ces derniers jours
a provoqué lundi matin un glissement
de terrain important dans un des co-
teaux de ' vignes à l'ouest du Petlt-
Cortaillod, région de la Tuillcrcs.

Glissement
de terrain

BOUDRY

(sp) Ils sont partis nonante-huit lundi
matin pour les Bayards. Il s'agit des
élèves de Boudry, dont le camp de
neige a lieu jusqu 'au 14 février. Après
des pluies torrentielles, la neige est
tombée depuis la fin de la semaine der-
nière et les gosses ont pu s'adonner au
ski. Des épreuves de sélection ont ré-
parti les élèves dans leurs groupes res-
pectifs. Hier soir, c'était la tradition-
nelle balade de nuit , malgré la tempête
de neige. Aujourd'hui , des groupes se
Tendront à la patinoire de Fleurier ,
tandis que d'autres iront skier aux Ver-
rières. Le moral est excellent , il n'y a
pas de malades, mais on attend le
soleil.

Les élèves skient
aux Bayards



A vendre h Estavayer-le-Lac une

parcelle de terrain à bâtir
de 44,000 m2, en bordure de la
route cantonale. Conviendrait par-
faitement pour commerce ou in-
dustrie.
Faire offres sous chiffres
P 300,069 N à Publicitas S.A.,
2001 Neuchâtel.

4-
ZENITH

La Direction des Fabriques des Montres Z é n i t h
S.A., désire engager , pour date à convenir ,

galvanoplaste diplômé
et expérimenté

— pouvant assumer des responsabilités
—¦ connaissant les procédés et méthodes pour le

traitement des surfaces dans l'industrie hor-
logère

— apte h former et conduire du personnel

Adresser offres de service manuscrites, avec
curriculum vitae , photo et certificats , au service
du personnel des

FABRIQUES DES MONTRES ZÉNITH S.A-
le Locle, tél. (039) 5 4122.
Discrétion assurée.

cherche

pour son siège central de MARIN (transport depuis Saint-Biaise
assuré par nos soins)

employé de commerce
pour son BUREAU DES SALAIRES, capable d'assumer, après
mise au courant, certaines responsabilités et, si possible, avec
de l'expérience dans ce domaine (spécialement dans les assu-
rances sociales et divers), âge minimum : 28 à 30 ans ;

employée de bureau
pour son département facturation et statistique, aimant les
travaux de chiffres ;

perforeuse-vérificatrice
ayant déjà une certaine expérience pratique.

Places stables, bonne rémunération, semaine de cinq jours, avantages

sociaux, restaurant d'entreprise.

Adresser offres ou demander feuille d'inscription à la
Société Coopérative MIGROS NEUCHATEL, département du personnel,

case postale 228, 2002 Neuchâtel, tél. 3 31 41.

Industrie du district de Boudry engage

un (e) employé (e)
pour son service de comptabilité. Place stable
et bien rétribuée. Caisse de pension. Entrée à
convenir.
Adresser offres écrites, avec photo et certificats,
à GL 395 au bureau du journal.

Serrurier
en bâtiment cherche

ouvrier capable
Place stable.
S'adresser à Marcel Guillot,
Ecluse 21, Neuchâtel.
Tél. 5 21 16.

|P VILLE DE NEUCHATEL
La direction des Travaux publics de
la ville de Neuchâtel engagerait :

1 chauffeur de camion
1 serrurier
pour son chantier communal.
Places stables.

Caisse de retraite et caisse-maladie.
Entrée immédiate ou pour date à
convenir.

Faire offres à la direction des Tra-
vaux publics ou se présenter au se-
crétariat des Travaux publics, 2me
étage de l'hôtel communal, bureau
No 42.

A vendre à Rochefort

IMMEUBLE
avec appartement de 4 % piè-
ces, atelier et garage.

Idéal pour entreprise familiale.

Ecrire sous chiffres KN 374 au
bureau du journal.

Jeune couple aveo deux enfants cherche,
pour tout de suite ou date à convenir,

maison
ou appartement
de 4 à 6 pièces, avec jardin.
Appartement avec terrasse ou attique con-
viendrait aussi.
Région de Saint-Biaise à Saint-Aubin.
On répondra aux offres adressées sous chif-
fres TX 3S2 au bureau du journal.

MÉTAUX PRÉCIEUX S.A.,
Neuchâtel,
cherche pour un de ses ou-
vriers

APPARTEME NT
de 3 ou 4 pièces

Prière de faire offres au ser-
vice du personnel,
tél. No 5 72 31, interne 58.

I
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cherche un

manœuvre
pour travaux d'atelier.

Conviendrait pour jeune hom-
me sans diplôme voulant se
perfectionner et se spécialiser
dans branche aviation.

Se présenter ou faire offres
à Transair S.A., Aérodrome,
2013 Colombier (NE).

Bar le ClÉ
21, faubourg du Lac
NEUCHATEL « Nouvelle direction »

. cherche sommelière pour entrée
immédiate ou à convenir.
Etrangère acceptée. Bon gain.
Tél. (038) 5 78 98.

Nous cherchons, pour notre
atelier de fabrication d'articles
en métal,

OUVRIERS
capables qui seraient mis au
courant.
Fabrique C. Huguenin-Sandoz,
Plan 3, tél. 5 24 75.

On cherche à louer à Neuchâtel ,
au centre,

LOCAL pour magasin
30 à 50 m2,' en plus, si possible,
dépôt ou cave.
Forte récompense en cas de con-
venance, bail signé.
Adresser offres écrites à DG 367
au bureau du journal.

Fabrique de cadrans dans le canton de Fribourg
cherche, pour entrée au plus tôt,

une employée de bureau de première force
Nous demandons : '

— une personne aimant les rela-
tions téléphoniques avec la clien-
tèle

— la correspondance
— la mise en chantier
— le planning
— les réclamations de fournitures
— le classement des fiches de tra-

vail
— le contrôle des factures

Nous offrons :
— ambiance de travail agréable et

autonome
— bon salaire
—• semaine de 5 jours
— place stable

Prière de faire offres , avec prétentions de salaire
et curriculum vitae, à la Direction Alduc S.A.,

1482 Cugy (Fr).

COLORAI S.A.
Neuchâtel, Beauregard 24
Tél. (038) 5 27 77

engagerait immédiatement ou
pour date à convenir,

décalqueurs-
décalqueuses

Travail varié dans atelier mo-
derne. Bons salaires.

Se présenter ou téléphoner.

Nous cherchons, pour le 24
février 1970 ou date à conve-
nir, si possible dans le centre,

un studio meublé
et

une chambre meublée
indépendante

Prière de prendre contact avec
le bureau du personnel de
La Neuchâteloise, Compagnie
Suisse d'Assurances Générales.
16, rue du Bassin, 2001 Neu-
châtel.
Tél. (038) 5 74 44 (interne 208).

j - F N S f  v
^Réception centrale:

Rue Saint-Maurice 4
Neuchâtel

Téléphone (038) 5 65 01
Compte de chèques postaux 20-178

Noi guichet» «ont ouvert» au ____
de 8 heure» à midi et de 13 h 45
à 18 h 10, «auf le samedi.

Tous nos bureaux peuvent être atteint»
par téléphone de 7 h 30 à 12 heures et
de 13 h 45 à 18 heures. En dehors de
ces heures, une permanence est ouverte,
du dimanche au vendredi soir de 20 h 30
à 0 h 30. La rédaction répond ensuite
aux appels jusqu 'à 2 heures.

Délai de réception
de la publicité:

Annonces
Les annonces reçues l'avant-vedllo à
17 heures peuvent paraître le surlende-
main. Pour le numéro du lundi, les
grandes annonces doivent parvenir à
notre bureau lo vendredi avant 9 heures
et les petites annonces, le vendredi éga.
lement avant 11 heures. Pour lo mardi,
le lundi jusqu'à 8 h 15.

Avis de naissance
et avis mortuaires

Les avis de naissance et les avis mor-
tuaires sont reçus à notre bureau jus-
qu'à 18 heures ; dès ce moment et
jusqu'à 23 heures, ils peuvent être glis-
sés dans la boîte aux lettres du journal
située à la rue Saint-Maurice 4, dans
le passage.

Réclames et avis tardifs
Les réclames doivent nous parvenir jus-
qu'à 15 heures. Passé ce délai et jusqu'à
23 heures, nous n'acceptons pins que
des avis tardifs dont la hauteur est
fixée au maximum à 50 millimètres et
de 50 millimètres pour les réclames.

la veille avant 8 h 30
Pour le lundi : le vendredi avant 8 h 30

Tarif des abonnements
SUISSE :

1 an 6 mois 3 mois 1 mois
56.— 28.50 14.50 5.50

ÉTRANGER :
1 an 6 mois 3 mois 1 moi»
90.— 46.— 24.— 8.50

Espagne, Turquie, Grande-Bretagne,
Yougoslavie et les pays d'outre-mer :

1 an 6 mois 3 mois 1 mois
95.— 52— 27.— 10.—

Délais pour les
changements d'adresse
(minimum 1 semaine)

la veille avant 8 h 30
Pour le lundi : le vendredi

avant 8 h 80
Les changements d'adresse en Suisse
sont gratuits. A l'étranger : frais de

port en plus.

WJ_\ ADMINISTRATION
lyP CANTONALE
Nous cherchons, pour notre Service des
améliorations foncières, une

sténodactylographe
ayant quelques années d'expérience.

Nous offrons une activité . variée dans une
ambiance de travail agréable.
Traitement légal.
Date d'entrée : à convenir.
Les candidates sont priées de faire leurs
offres à l'Office du personnel de l'adminis-
tration cantonale, château, Neuchâtel.

r~~r -N
CfrîO )̂ HAUTERIVE

\<rï * J3 )
\2*/ f*--' Appartement-

® 51313 Terrasse
NeUChâtel comprenant 6% pièces, grand

confort , ascenseur, vue domi-
offre gante sur la baie de Saint-

Biaise, le lac et les Alpes.
à Vendre Terrasse d'environ 135 m2.

v. -*
Particulier cherche à acheter

terrain
avec vue et tranquillité , sur le lit-
toral neuchâtelois.
Adresser offres écrites à EJ 393 au
bureau du journal .

A vendre ou à louer :

confiserie - pâtisserie
tea - room
avec immeuble bien situé et
entretenu dans localité indus-
trielle du Jura.
Grande patente d'alcool.
Excellente affaire pour jeune
couple cberchant à s'installer.
Conditions avantageuses au-
tant pour la location que pour
l'achat de l'immeuble.
Pour tous renseignements,
s'adresser à Fiduciaire des
arts et métiers S.A. (fiduciaire
officielle des confiseurs), av.
Jomini 8, Lausanne. Tél. (021)
25 34 94.

Nous cherchons à acheter, région de
Saint-Biaise à Bevaix,

maison
ancienne , 1 ou 2 appartements, avec
jardin.
Adresser offres écrites à SY 292 au
bureau du journal.

BN ==̂
Vendre, acheter, louer :
tout est possible avec une

PETITE ANNONCE
insérée à temps dans la

FEUILLE D'AVIS
DE NEUCHATEL

^ r

Peseux-NeuchStel
A vendre

villa
ancienne de 7 piè-
ces + dépendances ,
jardin arborisé , ter-
rain 800 m2 environ.
Intermédiaire
s'abstenir.
Ecrire sous chiffres
AS 16 845 J aux
Annonces Suisses
S. A., « ASSA »,
2501 BIENNE.

P̂%k R. JoBin

A vendre
A CORTAILLOD

locatif
de 9 appartements
construction 1968
mise de fonds
200.000 fr.

A vendre une

maison
neuve
de toute beauté,
en bois de teck,
avec toilettes,
douche, cuisine,
grand balcon ,
3 pièces.
Rive sud du lac de
Neuchâtel ,
Cudrefin.
Tranquillité,
promenades,
à proximité de la
plage.
Pour traiter :
Fr. 32,000.—
Tél. (037) 61 27 38
de 19 à 21 heures.

ENCHÈRES PUBLIQUES
L'Office des poursuites de Neuchâtel vendra, par voie
d'enchères publiques, le mercredi 11 février 1970, dès
14 heures, au 2me étage de l'immeuble Gibraltar 34, à
Neuchâtel :

9 chinchillas mâles
6 chinchillas femelles

ainsi que 12 cages de diverses grandeurs et accessoires.
La vente aura lieu au comptant, conformément à la L.P.
Les locaux seront ouverts dès 13 h 45.

OFFICE DES POURSUITES

A louer pour fin mars, à l'ave-
nue de la Gare, à Neuchâtel,

petit appartement
de 2 pièces

avec tout confort. Préférence
à personnes pouvant se char-
ger d'un service de concierge.

Adresser offres écrites à IN
397 au bureau du journal.

A louer pour le
1er avril 1970,
au Landeron,
magnifique

appartement
de 4 Va
pièces
avec balcon et tout
confort.
Situation très
ensoleillée et
tranquille.
Loyer mensuel
410 fr., plus
charges.
S'adresser au
concierge,
tél . (038) 7 80 52
ou, pendant les
beures de bureau ,
à R. Pfister ,
gérance, Berne,
tél. (031) 22 02 55.

Pour insérer une petite
annonce au tarif réduit
de 25 centimes le mot
vous avez la possi-
bilité de passer à
notre bureau de ré-
ception , 4, rue Saint-
Maurice , ou d'inscri-
re votre annonce au
dos du coupon d'un
bulletin de verse Tient
postal.
Ces annonces ne sont
pas acceptées par té-
léphone et elles
doivent être payées
avant la parution.
Les annonces com-
merciales ainsi que
les annonces pour la
vente de véhicules à
moteur ne sont pas
admises dans la ca-
tégorie des petites
annonces.

A louer, à Neuchâ-
tel , pour le 1er avril ,

maison
bien située,
5 y ,  chambres meu-
blées (simplement),
confort , grand jar-
din , convient pour
famille de 2 à 3
enfants.
Adresser offres écri-
tes à FI 369 au bu-
reau du journal.

A louer aux Hauts-
Geneveys , pour le
1er avril 1970,

appartement
de 2 chambres cui-
sine et dépendances,
sans confort.
S'adresser au bureau
communal des
Hauts--Geneveys,
tél. 713 20.

A louer
pour le 1er mai 1970,
à la Neuveville.

appartement
à 1 pièce
Loyer mensuel 155 fr.
plus charges.

S'adresser au concier-
ge, tél. (038) 7 84 15
ou, pendant les heu-
res de bureau , Ro-
bert Pfister, gérances,
Berne, tél. (031)
22 02 55.

????????????

Camping
de Chevroux
Lac de Neuchâtel
Places k la saison
disponibles pour
1970.
Tél. (037) 61 27 38.
????????????

A louer, au centre de la Chaux-de-Fonds, im-
portante

boulangerie-pâtisserie
avec four et laboratoire modernes, facilité de
travail, grosse clientèle assurée, affaire intéres-
sante et d'avenir à traiter à des conditions
particulièrement avantageuses.

Faire offres sous chiffres PL 905181 - 22 à
Publicitas, Neuchâtel.

Nous cherchons, pour le 24
février 1970 ou date à conve-
nir, si possible à Neuchâtel,

un appartement de 31/2

ou 4 pièces
confort moderne, prix modéré.
Prière de prendre contact avec
le bureau du personnel de
La Neuchâteloise, Compagnie
Suisse d'Assurances Générales.
16, rue du Bassin, 2001 Neu-
clintsl
Tél. (038)5 74 44 (interne 208).

Jeune couple sans enfants (mé-
decin , travaillant à l'hôpital)
cherche à louer, pour le 1er mai
ou plus tôt

1 APPARTEMENT
de 2 ou 3 pièces à Neuchâtel ou
aux environs.
Adresser offres à l'hôpital des
Cadolles, à Neuchâtel, ou à
M. F. Moeri, Monbijoustrasse 89,
3000 Berne. Tél. (031) 45 71 35.

Entreprise de plâtrerie - peinture
cherche, pour entrée immédiate
ou à convenir, uni

PEINTRE
qual i f ié , suisse ou étranger ;
un

MANŒUVRE
désirant apprendre le métier.
Bons salaires.

S'adresser à : André Blandenier,
Promenade 5, Fontainemelon.
Tél. (038) 715 22.

On demande

un cuisinier
Hôtel du Dauphin ,
Serrières.
Tél. 5 12 83.

Le secrétariat central de la
FOMH cherche, pour son dé-
partement caisse-maladie, une

employée de bureau
de langue maternelle française
ou connaissant bien le fran-
çais, pour divers travaux de
calculation, correspondance
française et statistiques, en
possession, si possible, d'un
certificat de fin d'apprentis-
sage.

Il s'agit d'une place stable,
d'un travail varié et intéres-
sant.
Ce poste conviendrait à une
personne douée d'initiative,
capable de travailler de façon
indépendante.
Prière d'adresser offres , avec
curriculum vitae et prétentions
de salaire, au Secrétariat cen-
tral de la FOMH, Monbijou-
strasse 61, 3007 Berne.

Maison de vins en gros
du Val-de-Travers cherche

représentant
sobre, sérieux, dynamique et entrepre-
nant pour visiter sa clientèle formée
d'épiceries, de cafés et restaurants au
Val-de-Travers, Sainte-Croix et envi-
rons, au Vignoble neuchâtelois et Yver-
don et environs.

Faire offres manuscrites avec curricu-
lum vitae et certificats, sous chiffres
AS 64025 N, Annonces Suisses S. A.,
2001 Neuchâtel.

HMtt__IB_BM___„____________________ ^

AMANN + CIE S.A.

Claires et fonctionnelles, telles sont les installa-
tions modernes pour le conditionnement et le
stockage des vins dans notre entreprise.

Nous désirons engager pour notre centre
d'embouteillage

OUVRIER CAVISTE
désirant devenir, après quelque
temps de pratique,

CONDUCTEUR DE MACHINES
à étiqueter et à capsuler. Formation par
nos soins.
Nous offrons : avancement selon capaci-
tés ; bon salaire ; semaine de 5 jours ;
caisse de retraite.
Conditions requises : 25 à 35 ans, et de
nationalité suisse.
Faire offres à la Direction de la maison

AMANN + CIE S.A.
Importation de vins en gros 2002 Neuchâtel
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iW  ̂ Place des Halles Neuchâtel

Nous invitons ins-
tamment  les person-
nes répondant à des

annonces sous chiffres
à ne .jamais joindre

de cer t i f icats  on
autres documents

ORIGINAUX
à leurs offres. Nous
ne prenons aucune
responsabi l i té  en cas
de perte ou de dé-
tériorat ion de sem-

blables objets.

Feuille d'avis
de Neuchâtel.

= PRÊTS II
____________ sans caution

B A N Q U E  E X E L
2001 NEUCHATEL

Av. Rousseau 5 Cfl (038) 5 44 04 I
Ouvert le samedi matin

~______________I__————_M_B____B___E__________

BRETELLES STRETCH
pour soutiens - gorge

CENTRE DE COUTURE BERNINA

L. CARRARD
Epancheurs 9 — Neuchâtel

DÉMÉNAGEMENTS
petits transports

Transport de pianos

M. MAFFLI Tél. 8 22 22 Peseux
ou 8 13 63__________________________________

03 y
iy

Hôpital 3 — Neuchâtel

Écriteaux en vente au bureau du journal
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Si vous devez
manger dehors
par obligation
professionnelle,
cela vous
revient
finalement très
cher . Pensez
que les restau-
rants D.S.R.
ménagent votre
bourse.

Faites donc un
simple calcul :
20 repas par
mois dans un
restaurant
D.S.R. ne vous
coûtent que
20 x 3 fr. 50
= 70 fr .
Et c'est
cop ieux , faites-
en l'exp érience.

Voici un type
de menu D.S.R.
à 3 fr. 50 :
— un potage

à volonté
— une viande
— des légumes
— une salade
— pain

gratuit
au self-service
bien sûr !

D.S.R. : dans
toute la Suisse
romande.

à Neuchâtel
Restaurant
Neuchâtelois
17, fbg du Lac
Tél. 5 15 74

à Colombier
Restaurant DSR
1, rue de la
Gare
Tél. 6 33 55
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FLEURIER " MAISON DE PAROISSE
Mercredi 11 février , à 14 h 30

rencontre des aînés
et des isolés

« La vie et l'œuvre
du Dr Schweitzer n
par le pasteur W. PERRIARD,
avec f i lm et diapos.
Invitation _ tous.

Boucherie C. Singy
Fleurier , loi. (038) 9 1166
Bœuf , veau, porc 1er choix. Saucisson,
saucisse au foie pur porc. 3scargots,
cuisses de grenouilles.
Tous les jeudis bouilli cuit.
Service à domicile.

CHEZ LES AGENTS DE POLICE
(c) La Société des fonctionnaires suisses de
police , section du Val-de-Travers , qui comp-
1c une quinzaine de membres , a tenu , di-
manche , ses assises annuelles à Noirai gue.

Les débats ont été présidés par M. Paul
Risse , de Couvet. On notait la présence
de M. Lucien Barbezat , conseiller com-
munal , directeur de police.

Les comples de l'exercice 1969 , présen-
tés par M. Paul Jeanjaquet , secrétaire-cais-
sier , accusent un excédent de recettes de
680 fr. et un actif de 3000 fr . Ils ont
élé adoptés à l'unanimité.

Le président releva la participation des
agents au cortège qui a marqué , en 1969,
le cinquantenaire de la Fédération neu-
chàieloise des sapeurs-pompiers .

Le comité se compose de MM. Paul
Risse , président , René Blaser , vice-prési-
dent, Paul Jeanjaquet , secrétaire-caissier ,
Gérard Isoz, secrétaire aux verbaux , et
Marcel Jeannin , assesseur . MM . Marcel

Viel et Paul Thiébaud vérifieront les comp-
tes, leur suppléant étant M. Louis Brom-
berger . tandis que MM. Jean Vaucher et
Marcel Jeannin représenteront la section
au congrès des agents de police à Mon-
treux.

Le challenge offert pour le meilleur ré-
sultat obtenu dans différentes compétitions ,
a été gagné par M. Marcel Viel. La pro-
chaine assemblée aura lieu à Boveresse.

Le président a relevé avec plaisir qu 'au
tir  décentralisé des polices suisses, à Win-
terthour , qui a réuni 2100 participants , Mar-
cel Jeannin et Paul Jeanjaquet se sont par-
ticulièrement distingués. A 300 mètres,
M. Jeanjaquet s'est classé 18me avec 183
points et M. Jeannin 22me avec 179 points ,
alors qu 'à 50 mètres , M. Jeannin est sorti
25me avec 213 poins.

A l'issue de l' assemblée, une collation
a été offerte par le Conseil communal.

« Titi », la jeune chanteuse de
Travers a-t-elle une chance ?

Les résultats du plébiscite organisé
parmi les auditeurs de la radio romande
au lendemain de la Sine émission élimi-
natoire de la « Grande chance » , enre-
gistrée en public à Couvet le 23 jan-
vier dernier, sont connus. Quatre candi-
dats ont été sélectionnés pour participe r
aux quarts de f ina le, le mois prochain.
Quant aux huit autres participants du
gala de Couvet , ils auront le loisir de
se présenter à une séance de repêchage
qui aura lieu prochainement à Neuchâ-
tel.

Les quatre lauréats désignés par le
public romand sont :

Peter, Sue and Marc, un trio de Ber-
ne spécialisé dans les folksongs et com-
posé de deux garçons guitaristes-chan-
teurs et d'une jeune f i l le , uniquement
chanteuse. Ils ont présenté une très belle
chanson de Bob Dylan intitulée « The
limes they are achangin ». A noter que
Marc , alias Marcel Dietrich, descend en
droite ligne d'une vieille famille de
Fleurier , les Jéquier.

« Titi », alias Thérèse Kruegel , de Tra-
vers, élève du gymnase pédagogique de
Fleurier. Dotée d'une voix grave et
puissante, cette jeune fi l le a présenté
« Amsterdam », de Jacques Brel , qu 'elle
a elle-même adapté à sa manière.

Serge Dancourt , ancien du « Coup
d' essai », de Rolan d Jay, auteur-compo-

siteur-interprète-guitariste , qui poursuit
une carrière artistique prometteuse en
France et en Suisse. Il a chanté à Cou-
vet : « L'Enfant ».

Bruno Segato , originaire de la Vénétie ,
établi en Suisse depuis quelques semai-
nes seulemen t, qui s'affirme dans la bon-
ne tradition des voix modernes de la
chanson romantique. Son titre : « La
voce dei sllenzio ».

Le jury des auditeurs a porté un ju-
gement équitable en retenant ces quatre
candidats. Et la présence dans le peloton
de tête d'une jeune Neuchâteloise ne
peut que nous réjouir.

E.-A. _ _ .

« Titi » participera aux quarts de
finale de « La grande chance ».

(Avipress - Schelling.)

Chez les gymnastes
(sp) Les sociétés de gymnastique de la

localité ont tenu leurs séances statutaires.
Le groupement féminin compte 30 mem-
bres. Un diplôme de membre d'honneur a
été décerné à Mme Ritschard , de Fleurier.
Pour cause de maladie , Mme Marlyse Fe-
ragotto a renoncé à sa charge de caissière.
Un comité a été élu : présidente : Mme
Janine Guye ; vice-présidente : Mme Gertru-
de Grandjean (nouvelle) ; secrétaire à la cor-
respondance : Mme Louisette Maillardet ; se-
crétaire aux verbaux : Mlle Marie-Rose Ber-
thou d ; caissière : Mlle Nelly Leuba ; prépo-
sées au matériel : Mlles Sylviane Guye et
Monique Leuba.

La société masculine ne compte plus
qu 'une quinzaine de membres. Le problè-
me du recrutement a été posé par le pré-
sident. Le comité a été constitué comme
suit : président : M. François Guye ; vice-
président : M. Jean-Claude Barbezat ; se-
crétaire : M. Philippe Piaget ; caissier : M.
Jean Piaget (nouveau) ; responsable du ma-
tériel : M. Willy Maillardet . Les deux so-
ciétés ont confirmé M. Walter Bugnon , de
Sainte-Croix , dans sa charge de moniteur.
Ces groupements ne sont pas affiliés à la
SFG, et leur activité demeure autonome ;
leur but essentiel est l'épanouissement phy-
sique de la personne , l'esprit de compéti-
tion étant banni.

Fleurier : règlement strict
pour les matches au loto

Si le département de police interdit
. super » et < géant > pour désigner des
lotos dépassant la norme habituelle , ces
jeux de hasard organisés par les sociétés
restent une source intéressante de bénéfi-
ces. A Fleurier , ceux-ci sont situés entre
800 et plus de 2000 fr. la saison dernière.

Dans notre localité, où la saison des
lotos dure de la mi-octobre à la mi-dé-
cembre , le règlement des matches est strict.
Certaines sociétés ont droit à en organiser
chaque année , en fonction de leur impor-
tance et des dépenses auxquelles elles font
face. Les autres reçoivent une autori sation
tous les deux ans.

La première condition à rempl ir est
qu 'une société ait au moins quinze mem-
bres domiciliés à Fleurier et soit consti-
tuée depuis trois ans au minimum. Les
sociétés ne peuvent - lancer > un match
dans une localité voisine sous peine de se
priver de celui de Fleurier .

Quant aux sous-sections , elles n 'ont pas
d' autorisations mais , en revanche , elles peu-

vent organise r un loto à la condition de
ne pas faire de publicité.

RÉGLEMENTATION
L'idée a été émise de réglementer le

jeu lui-même de façon que chaque so-
ciété vende dix sous la carte et 15 fr.
l' abonnement pour toute la soirée avec
40 tours de loto. Contrairement à ce
qu 'écrivaient certains , cette réglementation
n 'a pas élé adoptée par l'Union des socié-
tés locales , mais un vœu simplement enre-
gistré.

LES CONFETTI
La vente des confetti a donné lieu

déjà à bien des controverses. La commune
est seule compétente pour décider à qui
elle attribue la vente à la fête annuelle
de l'abbaye, après préavis de l'USL. Un
fait qui ne se renouvellera pas est qu 'un
forain , installé l' année passée sur la place
de Longereuse, a vendu des confetti , ce
négoce étant réservé aux sociétés locales
selon l' ordre des demandes.

G. D.

Avec les «1899 » du Vallon
(sp) Les 17 contemporains de 1899 ont
siégé dimanche à Buttes sous la présiden-
ce de M. Eugène Favre de Fleurier. Une
minute de silence a élé observée en mé-
moire des disparus , MM. Fritz Baer (Cou-
vet), Jean Leuba (Buttes) et Charles Her-
zig (Môtiers), puis les comptes, présen-
tés par M. Brunner ont élé adoptés.

M. Favre a rappelé la course du septan-
tenaire organisée en 1969 à l'île de M.ai-
nau et la sortie à Mauborget. L' assemblée
1971 a été fixée au 6 février à Couvet.
L'assemblée a pris fin par un repas.

Réélu pour la cinquantième fois !
A « L'ÉCHO DE SAINT-SULPICE »

Actuellement dans sa 81 me année, M.
Armand Reymond. de Fleurier , est l' un
de ces hommes pour qui le chant est
l'idéal d'une vie. Outre ses occupations pro-
fessionnelles et son passe-temps de taqui-
ner la truite , il s'est voué entièrement à la
musique. Mais, sauf la partie de contre -
bassiste qu 'il a tenue à la fanfare « l'Ou-
vrière «¦ de Fleurier à la Belle époque, M.
Reymond n'a jamais été instrumentiste.

Cent fois sur le métier , seul , il a re-
mis son ouvrage pour devenir un directeur
compétent , enthousiaste et respecté. Cet au-
todidacte n'a pas empêché ses sociétés de
connaître le succès, notamment c l'Echo
de la Chaîne » de Saint-Sulpice , qui vient
de le confirmer dans sa fonction directo-
riale pour la 50me fois.

Natif du village , M. Armand Reymond
commença par diriger le chœur féminin de
Saint-Sulpice pendant douze ans. Puis , on
le trouve successivement ou simultanément
à la tête du chœur mixte de Môtiers-Bove-
resse où il tient la baguette depuis quarante
te-trois ans, de « La voie des Monts » de
Boveresse, société aujourd'hui disparue et
dont il a été le chef pendant 30 ans, du
chœur mixte national de Buttes pendant
trois ans, sans compter des remplacements
qu'il fit à Fleurier et à Couvet. Grosso
modo, cela représente cent quarante an-
nées de direction...

M. Reymond dirige toujours avec une
fidélité exemplaire le chœur paroissial de
Môtiers et « l'Echo de la Chaîne » qui a
renouvelé son comité comme suit : Mmes
Suzanne Jornod , Huguette Meyer , Mlle

Louise Roth, MM. Edouard Neuenschwan-
der , René Tschâppiitt , Gilbert Hiltbrand
et Robert Basset , les charges devant être
réparties plus tard.

Homme simple , affable , M. Armand Rey-
mond mérite la reconnaissance de tous ceux
qui ont eu et qui ont encore la joie d'avoir
un chef de cette qualité et le Val-de-Tra-
vers lui doit beaucoup dans la pratique du
chant populaire .

G.D.

M. Armand Reymond
(Avipress - Schelling.)

Enchantés de leur séjour
(c) Le camp de sport organisé par la com-
mission scolaire a pris fin samedi. Les en-
fants se sont déclarés enchantés de leur

séjour à Arolla. Si le temps n'a pas été
très ensoleillé, la neige , en revanche , fut
abondante. On en mesurait entre 80 et
150 cm. L'entente n 'a cessé de régner par-
mi les participants qui ont pratiqué le ski

et la luge tout en faisant une abondamc
cure d' air.

Ils ont bénéficié d'une nourriture abon-
dante et variée préparée par quelques da-
mes qui , comme les moniteurs , ont travail-
lé bénévolement et pris , à leur charge ,
tous leurs frais personnels. Les expérien-
ces faites , on songe maintenant  déjà au
cours qui sera vraisemblablement organisé
en 1971.

Temps de pause dans la construction
du bâtiment des sports de Fleurier

Mis en chantier lors de l' ouverture du
dernier Comptoir du Val-de-Travers , le bâ-
t iment  des sports de Fleurier, situé au
nord-ouest du collège régional avec lequel
il constituera un complexe, subit un temps
de pause dû à la mauvaise saison. Seules
quelques réalisations mineures se poursui-
vent à l'intérieur des locaux. Tout redé-
marre ra en mars et après les vacances le
bât iment  pourra sans doute être terminé.
En dessous de la salle des sports, le gros
œuvre du poslc de commandement de la
protection civile est terminé.

Depuis longtemps , les autorités locales et
scolaire s comme les sociétés sportives dé-
ploraient l'insuffisance de l' actuelle salle
de gymnastique au sud de la voie ferrée
Fleurier-Bultes. La nouvelle ne posera plus
ces problèmes jusqu 'alors insolubles tant
pour les sociétés locales que pou r l'ensei-
gnement de la gymnastique dans les dif-
férents collèges où actuellement on ne peut
pas appli quer le programme du départe-

ment de l'instruction publique : au lieu des
54 leçons hebdomadaires , il faut se con-
lenler de 37.

Le bâtiment sera en béton , conformé-
ment aux prescriptions fédérales. On sait
que c'est à l'unanimité que le législatif
de Fleurier avait voté en 1969 un crédit de
745,000 fr. pour cette réalisation qui té-
moigne de l'intérêt que portent les pouvoirs
publics à la jeuness e et aux diffé rentes so-
ciélés.

Deux concerts
(sp) Malade , le célèbre organiste parisien .
Jean-Jacques Griincnwald. qui devait
donner en mars un récital au temple de
Fleurier , a été contraint d' annuler son
voyage. Pour remplacer ce concert , deux
manifestations musicales seront organisées
en mars avec l'organiste lausannois , André
Luy, l'organiste autrichien, Alfred Mitter-
hofer et la basse Henri Bauer , de Fon-
tainemelon.

JEAN HIRTZEL : «ON NE VA
JAMAIS ASSEZ LOIN EN ART ! »

LA VIE CULTURELLE À MÔTIERS

Jean Hirtzel : « Je suis franchement opposé à toute théorie touchant à l'Art pour l'Art. »

« Il m'est difficile , voire impossi-
ble, de situer ma peinture par des
mots, du moment que cet art n'en
a nullement besoin pour se justifier.
Il suffit seulement de regarder ! Pour-
tant , je dois dire, d'une manière
générale, que je suis franchement op-
posé à toute théorie touchant à l'art
pour l'art, m'efforçant au contraire
de communiquer à l'homme non seu-
lement des effets d'ordre purement
esthétique, mais aussi une certaine
vérité humaine. »

Tenus en 1964, ces propos de
Jean Hirtzel , de Môtiers, né en 1936,
conservent aujourd'hui encore toute
leur signification et situent d'emblée
la ligne de l'artiste que notre cor-
respondant a interviewé.

— Quelles ont été les principales
étapes de votre formation arti sti-
que ?

— Après mes classes primaires et
secondaires, j 'ai suivi un apprentis-
sage de mécanicien pendant lequel
j' ai déjà ressenti une vive attirance
pour le dessin. C'est pourquoi je me
suis inscrit aux cours de l'académie
Maximilien de Meuron , à Neuchâtel ,
donnés par Pierre-Eugène Bouvier et
André Ramseyer (1957 à 1960). Dès
1961, je me suis entièremen t consa-
cré à la peinture, et je suis parti
pour Florence où, au Musée des
o f f i ces, j 'ai étudié les maitres an-
ciens, surtout le Titien et le Tinto-
ret. Dans le cadre des échanges cul-
turels, j 'ai ensuite obtenu du gouver-
nement français la possibilité de tra-
vailler à Pans, notamment à l'acadé-
mie Julian , au Louvre et au Jeu-
de paume. Dès lors, ma formation
artistique est liée à mes voyages en
Yougoslavie et en Ang leterre, ainsi
qu 'à la visit e d'innombrables musées
et expositions.

—¦ Et vous-même, où avez-vous
exposé jusqu 'à présent ?

— Mon premier accrochage date
de 1961 à Fleurier, en compagnie
de mon con citoyen môtisan Rodolf
Stiïrler. Puis ce f u t  Paris, Couvet ,
Neuchâtel , Môtiers, à nouveau Fleu-
rier, la Chaux-de-Fonds, Bâle , Mos-
tar , Sarajevo et bientôt Londres...

J 'ADORE LA YOUGOSLA VIE
— Mostar, Sarajevo... Vous avez

donc des attaches avec la Yougosla-
vie ?

— Oui, très étroites même. La lec-
ture des grands classiques russes, en
particulier Dostoïevski, a été pour
moi une révélation : celle du monde
slave. Mon premier voyage a été mo-
tivé par cet attrait et j' ai choisi le
pays slave le moins éloigné de la
Suisse, la Yougoslavie, pour voir et

sen tir sur p lace ce que j' avais lu. Par
ailleurs, j 'adore la Yougoslavie à cau-
se de l'authenticité de ses habitants ,
de leur bon sens, de leur profondeur ,
de leur don de soi, car j' ai besoin
de la générosité de ceux qui viven t
encore près de la terre, qui vont
à l' essentiel et qui croient aux vraies
valeurs de l' existen ce.

— Comment êtes-vous entré en
contact avec les milieux artistiques
yougoslaves ?

— Grâce à un peintre monténé-
grin , Mirko Kujacic, établi à Nostar,
que j' ai ren contré par hasard dan s
une de ses expositions. Nous sommes
très vite devenus des amis et c'est
par lui que j' ai noué d'étroits con-
tacts avec d'autres Yougoslaves. D es-
cendant d' une famille de popes, an-
cien résistant , restaurateur du vieux
Mostar , Kujacic est l' exemp le même
du Slave du sud , typé , terrien , fidèle
à lui-même et aux autres.

—¦ Vos deux expositions ont-elles
bien marché ?

— Parfaitement. A Mostar, j 'ai
élé l'hôte de la galerie d'art de l'uni-
versité ; mes principaux acheteurs ont
été des institutions publiques ou des
entreprises. Vu le succès de Mostar ,
j' ai ensuite été invité à Sarajevo , au
pavillon de la Société des peintres
de Bosnie-Herzégovine. Dans ces deux
expositions, j 'ai surtout p résenté des
dessins réalisés à Londres au prin-
temps 1969 et des huiles peintes en
Yougoslavie.

' POUR « M .  MISSISSIPPI »
DE DURRENMATT

En automne dernier , Jean Hirtzel
a collaboré à la réalisation des dé-
cors d'une pièce d'un auteur slave
de la fin du XIXe siècle, dont la
scénographie était confiée à Mirko
KLujacic, attaché au théâtre municipal
de Mostar. Peu après la représenta-
tion de cette pièce et alors même que
se tenait son exposition à l' université ,
Hirtzel a été sollicité par un des
plus grands poètes yougoslaves, Sken-
der Kulenovic , conseiller artistique du
théâtre de Mostar, de créer person-
nellement les décors du « Mariage
de M. Mississippi », de notre com-
patriote Friedrich Durrenmatt , tra-
duit  en serbo-croate. Et c'est ainsi
qu 'en automne 1970, une affiche you-
goslave portera le nom du jeune
artiste môtisan.

— Vous sentez-vous proche de
l'expression picturale des artistes you-
goslaves ?

— Dans l' ensemble, oui , surtout
du fait que la plupart d' entre eux ont
définitivement renoncé au réalisme
socialiste. On trouve chez eux repré-
sentées toutes les tendances de l'art

actuel. Toutefois, il me semble que
nombre de mes confrères yougosla-
ves manquent d'agressivité de «punch»
dans leur peinture.

— Vous avez aussi parlé de Lon-
dres.

— Effectivement , j 'ai séjourné
quelques mois à Londres le prin-
temps dernier pour plusieurs raisons:
connaître les Anglais « at home y ,
p énétrer la vie d' une grande ville,
visiter des musées d'art et d'histoire
naturelle , rencontrer des gens de tou-
tes conditions et de toutes opinions,
placer quelques toiles dans une ga-
lerie...

— Y êtes-vous parvenu ?
— Eh bien ! oui, par le p lus grand

des hasards. A l 'issue d'une visite à
la Tate Gallery, j' avais acquis un
petit bouquin consacré au célèbre
peintre Francis Bacon. Or, quelques
instants après, dans un « pub », j 'ai
reconnu Baco n grâce à une photo-
graphie figurant sur la couverture du
livre que je venais d'acheter. Je me
suis approch é de lui, nous avons dis-
cuté et, de f i l  en aiguille , il m'a
mis en relation avec la galerie Ro-
bert Sel f ,  de Londres, où j' expose-
rai le mois prochain . Un vrai mira-
cle !

JE SUIS UN PEINTR E
DE GUEULES...

Jean Hirtzel répugne à la phra-
séologie, au verbalisme. Cependant ,
nous lui avons demandé de définir
sa démarche artistique.

« Sachez tout d'abord que je suis
réceptif à toutes les tendances ac-
tuelles. On ne va jamais assez loin ,
on ne prend pas assez de risques en
art. Entre les divers courants, je ne
mets pas de barrières : c'est comme
ça que l'art devient vivant. Malgré
tout , je  me sens marqué par la nou-
velle figuration qui, dès 1960, a pri s
la relève de l'abstraction. Par nou-
velle figuration, il fau t  entendre un
art de force , de revendication, de
contestation , un réquisitoire de notre
société moderne. Mais il f au t  éviter
de tomber dans la médiocrité en
n'envisageant que le côté épidermi-
que, grotesque et caricatural des cho-
ses. Ma contestation n'est pas du
tout politique : je mets à nu l'hom-
me lui-même, comme l'ont fait en
littérature un Nietzsche ou un Dos-
toïevski. J' essaie de sonder l'être
humain jusqu 'à l' extrême, mais je
sais que je ne vais pas encore assez
en profondeur.

Comme un physiognomoniste, je
suis un peintre de giteulles. Encore
une fo i s, on ne va jamais assez loin
en art... »

E.-A. KLAUSER
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l'annonce dans la
Feuille d'Avis de Neuchâtel

CINÉMA. — Colisée (Couvet), 20 h 30 :
Indianapolis, piste infernale.

PHARMACIE : votre pharmacien habituel .
MÉDECIN : votre médecin habituel.

La Direction et le personnel de la maison
Ed. Dubied et Cie S.A. ont le profond
regret de faire part du décès de leur fidèle
collaborateur et collègue,

Monsieur Rémo FABRIS
membre du personnel de l'usine de Couvet.

Le H.-C. Travers
champion de groupe
(c) Dimanche soir , par un temps épouvan-

table , le HC Travers et le HC Couvet
ont fait match nul (3-3) à Fleurier . Les
Covassons perdaient encore 3 à 1 à 12
minutes de la fin. Ce match nul ne leur
a pas permis de rejoindre leurs adversai -
res au classement. Travers est ainsi cham-
pion du groupe 12a , avec 11 points en 6
matches devant Couvet, 6 matches et 9
points. Cette dernière rencontre des deux
équipes de 3me ligu e du vallon a été dis-
putée correctement ; la qualité du jeu s'est
pourtant ressentie d'une glace recouverte
d'eau . Travers disputera les matches pour
la promotion en 2me ligue ; ce club sera
prochainement opposé à celui des Ponts-
de-Martel (groupe 12b) et à celui du Fuet-
Bellelay (groupe 12c).

Fond et descente
du Mont-Truchet

______H__I_________________IJ--_--_----H

(c) Le Ski-club de Couvet a organisé ,
dimanche , une partie de ses concours in-
ternes . Le matin , la course de fond s'est
déroulée dans la région de la Nouvellc-
Censière. Dix membres ont pris part à
cette épreuve dont voici les résultats :

OJ 1 km 5: 1. L. Stauffer : 2. Cl. Vn-
nello ; 3. M. Vanello. — Juniors 5 km :
1. M. Guye ; 2. E. Wanner ; 3. Susstrunk.
Seniors 7 km 5: 1. Droz ; 2. J. -P. Zur-
cher ; 3. R. Muller. — Vétéran 5 km: 1.
K. Stauffer.

L'après-midi s'est disputée dans des con-
ditions rendues difficiles par le mauvais
temps , la traditionnelle descente du Mont-
Truchet. 40 OJ filles et garçons , dames ,
vétérans , juniors et seniors n 'ont craint ni
les Dourrrasques de nei ge, ni le vent Voi-
ci les principaux résultats de cette course
de descente du Mont-Truchet :

Enfants de moins de 10 ans : 1. Ph.
Niederhausser 3'12" ; puis Ch. Rossetti .
D. Fivaz. — OJ garçons - 11 participants :
1 . D. Perrin 2'09" ; puis : P.-Y. Kohler ,
L. Stauffer. L. Kuchen, J.-M. Pellaton . —
OJ filles : C. Sandoz 2'55" ; puis : J. Per-
rin. Cl. Vanello. — Dames : Cl. -L. Bouquet
2'28" ; puis : M.-L. Droz. Fr. Droz, M.-J.
Pellaton. — Vétérans : 1. Eugène Hasler
2'08" ; puis A. Niederhauser , F. Kohler ,
A. Droz. — Juniors - 7 participants : 1.
G. Duvannel 2'04" ; puis H. Vautravers. P.
Susstrunk , M. Gentil . — Seniors : S. Droz
2'02" ; puis : E. Duvanel , J.-CI. Kohler .
M. Martin , C. Vaucher. — Seniors II et
III : R. Pellaton 2'OD", meilleur temps de
la journée ; puis Ch. Maygeoz, R. Fivaz.

Pour la restauration
du chalet

(c) Le Ski-club de Couvet a tenu une as-
semblée générale sous la présidence de M.
Jean -Pierre Zurcher. Les membres ont ac-
cepté une démission et ont entendu le rap-
port du chef techniqu e, M. Heinz Heini-
ger, qui a annoncé plusieurs résultats de
concours. L'assemblée a entendu un exposé
de M. Paul Martin , président de la com-
mission du chalet et a voté un crédit de
7500 fr. pou r sa restauration intérieure.
Ces travaux auront lieu cette année. Les
taxes de séjour et de nuitée ont été aug-
mentées. La société des contremaîtres du
Val-de-Travers organisera une journée des
familles au chalet du Ski-club de Couvet.

(c) Le Cercle républicain de Couvet a te-
nu son assemblée générale sous la prési-
dence de M. Fritz Gygy. Soixante person-
nes sur un effectif d'environ 300 mem-
bres, étaient présentes et 14 admissions
ont été acceptées. La fête du 1er Mars sera
organisée comme le veut la tradition . Une
longue discussion a porté sur la lettre que
le comité avai t écrite au tenancier du cer-
cle pour lui signifier sa révocation pour le
31 décembre dernier alors que l'assemblée
générale n'avait pas été avertie. En fonc-
tion depuis une année, le tenancier ac-
mel a pourtant été plébiscité par l'as-
semblée générale, celle-ci lui accordant sa
confiance à l'unanimité.

Cercle républicain :
des violons mal

accordés ?
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cherche

un (e) apprenti (e)
pour son rayon musique.

S'adresser chez Hug & Cie, musique, Neuchâtel.
Tél. 5 72 12.
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Seyon 16 CQ (038) 5 34 24 JE

Jeunes filles et volontaires
femmes de chambres, bonnes d'en-
fants, cuisinière, pour maisons
particulières, hôtels et pensionnats,
ainsi que jeunes gens pour In

campagne, magasin, et hôtels, se-
ront trouvés rapidement par une
annonce dans

Zofinger Tagblatt
à Zofingue, grand journal quoti-
dien du canton d'Argovie et feuil-
le d'avis de la Suisse centrale.
Cet organe offre, grâce à son fort
tirage, une publicité des plus effi-
caces dans le canton d'Argovie
et dans toute la Suisse centrale.
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bien appliqué par nos soins
protège votre voiture

de la rouille
Faites confiance au spécialiste

Carrosserie Scfiœlly
HAUTER IVE - Tél. (038) 5 93 33

Brûleur à mazout
RHEINFEUER

un appareil robuste, silen-
cieux et économique.
Vente et service

B. Pillonel
chauffage à mazout,
Dra izes 15, tél. 6 27 66,
2016 Cortaillod .

SIX NOUVEAUX VITRAUX DE LERMITE
AU TEMPLE DE LA CHAUX-DU-MILIEU ?

Oui, si l'on trouve les fonds nécessaires
Un tel vlocher est unique en Suisse,

a f f i rme  le pasteur Pittet , .pointant le
doigt vers le ciel, là où les bardeaux
forment une bulbe comme on n'en ren-
contre plus qu'en Franche-Comté.

Ce pays, d'ailleurs, est celui des bar-
deaux. A ta Cluiux-du-Milieu encore, lé-
gèrement en contrebas du Temple, re-
connaissable au grand sapin qui la bor-
de à l'ouest, la ferme de la Croix ré-
siste aux furieux assauts du vent. Plus
loin vers l'ouest, c'est la ferme du
Grand-Cachot-de-Vent dont chaque bar-
deau a coûté mille p eines.

Ce n'est pourtant pas la fondation
du Grand-Cachot-de-V ent qui, comme on
le sait, a proposé au Conseil gén éral de
la Chaux-du-Milieu de poursuivre l'œu-
vre entreprise lors de la restauration du
temple en 1964 et d'ajouter à celui
qu'il avait déjà offert six nouveaux ta-
bleaux de Lermite, quatre pour les gran-
des fenêtres, deux pour les œils-de-
bœtif. C'est Pierre von Allmen, de son
propre chef, qui l'a proposé. Dans cet-
te vallée, il n'en est pas à son coup
d'essai, bien loin de là.

Car, en matière d'art ou de restau-
ration, il n'a pas craint de tenir des
gageures que personne n'osait affronter.

Aussi, très prochainement, en l'hon-
neur de ce très grand peintre qui a
tant d'attaches avec la région, lui et
sa femme ayant vécu à la Chaux-du-
Milieu, il va lancer avec un groupe
d' amis, fidèles des arts, une souscription
af in  de récolter les fonds qui permet-
tront de donner une suite à la très
belle ceuvre commencée.

Lermite avait o f f e r t  le premier vi-
tmil Il l'a p lacé au fond  du temple ,
derrière la table de communion, si
bien qu 'on l'a appelée « la communion
universelle ». Il supprime l 'éblouissement,
raconte M. Siegenthaler, qui présidait
aux destinées de la commune lors de
la rénovation du temple qui date de
1716.

Avant, dit-il encore, la lumière vous
crevait les yeux. « La nuit, confie le
pasteur, depuis l' extérieur, quand toutes
les lumières éclairen t le temple, c'est
un spectacle formidable. » De jour, à

pein e franch ie la lourde porte de bois
que le vent empêche de refermer , on
est ébloui p ar ta. poésie de ce vitrail,
sa richesse de tons.

Samedi, lors de la séance du Conseil
général , un des conseillers de la Chaux-
du-Milieu eut peur que la pose des six
nouveaux vitraux assombrisse le tem-
p le, qui est, il est vrai, très lumineux.

Certes, il sera peut-être un peu moins
clair, mais s'ils sont de la même veine
que celui déjà en p lace, les nouveaux
vitraux de Lermite conféreront à ce
¦temple un cachet absolument remarqua-
ble.

Mais pour en arriver là, il faudra
une nouvelle fois  s'unir, comme en
1963, lorsque les paroissiens, entraînés
par le past eur Charpilloz, mirent eux-
mêmes la main à la p âte pour démolir
l'intérieur du temple aux bancs faits
de p lanches de bois et de grosses pou-
tres mal équaries.

Seulement, cette fois , c'est à l'échelon
national que cela devra se réaliser.

D. E.

Assemblée générale de la «Sociale»
Optimisme et nouveaux uniformes

Dans une atmosphère empreinte de réa-
lisme et d'amitié, la musique ouvrière « La
Sociale » a tenu, samedi après-midi, son
assemblée générale annuelle. D'une maniè-
re générale, on peut dire que 1969 a été
une bonne année mis à part les difficul-
tés du recrutement, problème qui est la
bête noire de toutes les sociétés. La c So-
ciale » peut heureusement compter sur la
fidélité d'un solide noyau puisqu'une
quinzaine de musiciens ont totalisé moins
de cinq absences sur un total de 50 répé-
titions et séances diverses . D'autre part ,
deux membres particulièrement méritants
ont été récompensés : M. Claude Gattol-
liat (20 ans) et Maurice Aiibert (30 ans
d'activité). Ce dernier a été remercié pour
le magnifique travail accompli à la tête
de la c Sociale > et pour l'enrichissement
qu'il apporte à tous ses musiciens.

Dans son rapport présidentiel, M. Cosan-
dey a notamment lancé un appel pour
une collaboration plus étroite entre les
quatre corps de musique de la ville. Après
avoir rappelé la mémoire de M. Robert
Gremion, son ancien directeur, il a mis
l'accent sur le problème numéro un de la
société : l'effectif. Soulignant que la musi-
que militaire ne constituait plus une ré-
serve suffisante pour les musiques du Lo-
cle, il a émis le vœux que la situation aille
en s'améliorant.

Le président a rappelé les différentes dé-
marches réalisées par le comité auprès de
l'USOMI et du Groupement des sociétés lo-
cales en vue de mieux faire connaître et
apprécier les sociétés de la ville. Enfin, le
nouveau comité pour l'exercice 1970 a été
formé de la manière suivante : président,
Rémy Cosandey ; vice-président, Jean-Pier-
re Sunier ; secrétaire, Jean-Claude Schwarb,
caissier, Roland Sunier ; secrétaire des ver-
baux, Willy Braillard ; matériel, Félix Po-
chon ; archives et cotisations, Paul Hugue-
nin ; assesseur, Olivier Girard. Les vérifi-
cateurs de comptes, MM. Charles Mattern,
Gilbert Pecon, René Favre et Edgar Boi-
teux, ont été reconduits dans leurs fonc-
tions. De son côté, c'est par des accla-
mations que le mandat de directeur de
Maurice Aubert a été confirmé.

NOUVEAUX UNIFORMES
Vingt ans : pour des uniformes, cela cor-

respond à une limite qu'aucune fanfare,
sous peine de défiler en habits rapiécés,
ne peut se permettre de dépasser. La « So-
ciale » n'échappant pas à cette règle,
ses responsables ont décidé, il y a plu-
sieurs mois, de doter chaque musicien
d'un nouvel équipement.

Un gros travail s'est déjà effectué dans
l'ombre et, grâce aux efforts consentis par
les membres, une somme réjouissante a dé-
jà été récoltée. Si tout va bien, c'est sans
doute cet automne que la « Sociale » pour-
ra dignement étrermer son nouvel uni-
forme.

Enfant renversé
(c) Hier en début d'après-midi, au volant
de sa voiture, M. A. D., qui circulait rue
du Midi, n'a pas pu éviter le petit Jacques
Grezet, 1961, qui a traversé subitement la
route devant les roues de son véhicule,
et l'a renversé. L'enfant a été conduit à
l'hôpital avec une fracture du péroné et
une commotion.

Etat civil du Locle (6 février)
NAISSANCE : Boiteux Nicole-Monique,

fille de Mauri ce-Marcel, carrossier et de
Madeleine-Colette, née Froidevaux.

MARIAGES : Nicolet Ulrich, composi-
teur-typographe et Perrenoud Jacqueline-An -
nette. Rinner Johann, mécanicien-tourneur
et Krassig Pia.

Le premier vitrail, offert par Lermite.

Etat civil de la Chaux-de-Fonds
du lundi 9 février 1970

NAISSANCES : Signorelli, Myriam,
fille de Pierino, frappeur, et de Brigida,
née Randoni ; Benoit, Eric-Joël, fils de
Lucien-Alexis, mécanicien, et de Ginette-
Germaine, née Vuilleuitiier ; Fedi, Lio-
nel-Alexandre-Martin, fils de François-
Joseph-Henri, employé PTT, et de Rose-
Marie-Nathalie, née Eicher ; Gaio, Gian-
ni, fils d'Ennio, galvanoplaste, et d'Ame-
lia, née Soave ; Zuccatti, Raoul-Daniel-
Waldemar, fils de Daniel-Bruno, direc-
teur, et de Marianne-Hélène, née Ber-
toncini.

PROMESSES DE MARIAGE : Pict,
Jacques-Adrien, sommelier, et Prud'hon,
Colette-Mariette-Jeannine ; Lodetti, Atti-
lio, ingénieur E.T.S, et Duvoisin, Jean-
nine-Christiane ; Spini, Orlando, pein-
tre en carrosserie, et De Rosa, Raffaela.

MARIAGES CIVILS : Picerna, Luigi,
ouvrier, et Savastano, Nicolina ; Bar,
Marcel-René, vendeur, et Coendoz, Hé-
lène.

DÉCÈS. — Jeanneret, Géraid-Elie, ma-
nœuvre, né le 3 juillet 1906, époux de
Ruth, née Stauffer, Nord 66.

Belle réussite de la soirée de la S.F.G,
¦ .̂ =f _ ¦ =¦¦¦ =._ --¦ 

De notre correspondant :
La salle communale des Brenets se ré-

vèle trop petite lors des soirées gymni-
ques. Ce fut encore le cas samerf» soir , M.
Michel Rosselet peut être fier de ses
troupes. Pupilles et pupillettes, en parti-
culier, ont lait impression par leur nom-
bre . La présentation colorée des 85 gym-
nastes avait quelque chose de très plai-
sant.

Dans son allocution, le président a dit
toute la reconnaissance de la SFG à
l 'égard des autorités et des sociétés amies,
sans oublier le public , traditionnellement fi-
dèle. Le travail qui est présenté lors de tel-
les soirées représente une somme de patien-
ce peu ordinaire de la part des responsa-
bles, moniteurs , monitrices, membres du
comité, troupes. La renaissance d'une sec-
tion féminine qui apporte beaucoup de grâ-
ce à une relie soirée fut particulièrement
remarquée.

Par ailleurs , côté sympathique, la musi-
que folklorique suisse était fort bien re-
présentée par une authentique « Landler-

kappelle », en l'occurrence l'cAlpengruss» de
Friitigen. Il s'agit de quatre instrumentis-
tes et d'une chanteuse, animateurs de la
radio-télévision alémanique.

Tous les numéros furent réussis et le
public ne ménagea pas ses applaudisse-
ments. Les exercices aux barres asymétri-
ques, de même que les effets obtenus par
l'emploi de la « lumière noire » furent re-
marqués.

Geste à souligner
(c) Lors des dernières votations , les mem-
bres du bureau électoral ont décidé d'affec-
ter à la caisse des Samaritains la somme
recueillie dans la crousille alimentée, selon
la coutume, par les votants. En même
temps que leur devoir, c'est une action
d'entraide qu'ont accompli les électeurs.
Une somme de 90 fr. 87 — quelle préci-
sion ! — a grossi la caisse des secouristes.

Le temple de la Chaux-du-Milieu, au clocher recouvert de bardeaux.

Conférence sur le problème
israélien

Ce soir, dans la grande salle de Beau-
Site, à la Chaux-de-Fonds, le pasteur Ro-
land de Pury donnera une conférence pu-
blique sur le thème : c L'es ennemis d'Is-
raël sont les ennemis des Arabes ». Le
service chrétien en Israël s'est donné pour
tâche d'informer inlassablement et objec-
tivement les populations européennes sur
les problèmes que pose la question juive
en général . Le pasteur Roland de Pury,
par sa connaissance de la Palestine mil-
lénaire, de l'aspect actuel du problèm e
juif , d'Israël tant juif qu'arabe et enfin
de la conjoncture politique 1970, est l'un
des hommes les mieux et les plus complè-
tement avertis des tenants et aboutissants
du conflit israélo-arabe. L'an dernier, ab-
solument librement, il a parcouru plus de
3500 kilomètres en tous sens en Israël.
11 racontera ce soir ce qu 'il a vu.

Cette conférence est organisée par l'as-
sociation Suisse - Israël, section neuchâ-
teloise.

Permis retire
(c) Dans la nuit de dimanche à lundi , M.
G.M. rentrait à son domicile an giïidôn
de sa motocyclette. Arrivé à Chézard , il
a hçuité la voiture de M. . C.T. qui fai-
sait une manœuvre pour entrer dans sa
propriété. M. G-M. a été légèrement blessé.
11 a été soumis à une prise de sang et son
permis de conduire lui a été séquestré.

• AU LOCLE
CONFÉRENCE. — Salle des musées,

20 h 15 : « L'aide de la Suisse aux pays
pauvres », par M. Jean Buhler.

EXPOSITION. — Musée des beaux-arts :
Aida Pacini, peintures en émail.

PHARMACIE D'OFFICE : Mariotti.
PERMANENCES MÉDICALE ET DEN-

TAIRE : votre médecin habituel.

• A LA CHAUX-DE-FONDS
CINÉMAS. — Ritz : Les Misérables.

Corso : Hibernatus.
Eden : L'Armée des ombres.
Plaza : Le Dernier Train du Katanga.
Scala : Bambi.
PHARMACIE D'OFFICE. - Pharmacie

Bourquin, avenue Léopold-Robert 39.
PERMANENCES MÉDICALE et DENTAI-

RE : le 2.10.17 renseignera.
EXPOSITIONS. — Galerie du Club 44:

peintures de Victor Guirard et Gertrudis
Munk.

Galerie du Manoir : Paul Szasz, peintre
hongrois.
Musée des Beaux-Arts : art contemporain

espagnol, avec le sculpteur Miguel Ber-
rocal et le peintre Luis Feito.

VARIÉTÉS. — Cabaret 55 : nouveau pro-
gramme de variétés internationales.

CONFÉRENCES. — Centre scolaire des
Forges : « Puberté et éducation sexuelle »
par le Dr de Kalbermatten.

Grande salle de Beau-Site, 20 h 15 : < Les
ennemis d'Israël sont aussi les ennemis
des Arabes » par le pasteur Roland de
Pury.

Théâtre Saint-Louis, 20 h 15 : « Yougos-
lavie » par Pierre d'Ursel.

Amphithéâtre du collège primaire, 20 h 15 :
« Le Cameroun, pays en voie de déve-
loppement » par M. Pierre-André Ro-
gnon, président du tribunal.

&Êh BIBLIOGRAPHIE
Jake I.liint

COMMANDO SANS PITIft
(Editions de l'Arabesque)

Une histoire de baroud , en 1942, dans le
désert de Libye. Six soldats austrabens dé-
sertent et, accompagnés d'un guide arabe,
constituent un commando pirate, menan t
sa propre guerre , sans pitié. Ces « têtes
brûlées , sont-ils des héros 7

Georges Piroué
LA FAÇADE ET AUTRES

MIROIRS
Nouvelles

(Editions Rencontre)
Ce volume contient six nouvelles : La

Façade, Dans les yeux d'un chat, P'tit
obus, Deux images, Le Rétroviseur, Les
Hospitaliers de Saint-Gervais. C'est tout
à fait l'atmosphère de notre époque, vue
sous l'angle réaliste le plus médiocre qui
soit. Mais le parti pris de voir médio-
cre ne sign i fie pas que l'art du nouvel-
liste le soit ; au contraire , Georges Pi-
roué a dépensé dans ces nouvelles des
'résors d'observation fine et d'esprit
créateur. Et pourtant , en face de l'exis-
tence quotidienne, comme Flaubert, il se
veut absent , laissant au petit fait vrai ce
Qu'il a de court, d'agaçant , d'inexpliqué.
On art qui se veut terne, et qui par là
même est signifiant.

COMMENT ON DEVIENT
INFIRMIÈRE

(Marabout)
Hélène Ropert répond aux questions de

Claire Olivier. Questions, réponses, images...
Cette technique est utilisée pour ce livre,
mais , contrairement aux émissions télévi-
sées, le lecteur peut conserver et consul-
ter 1'« émission ». Grâce à Hélène Ropert,
20 ans de métier. Ce livre donne des in-
formations réalistes, notamment à ceux
qui envisagent de pratiquer une profes-
sion paramédicale.

Emmanuel Buenzod
PETITE BANLIEUE

Roman
(Editions Rencontre)

Poète, auteur de nombreux romans,
critique littéraire et musicographe, Em-
manuel Buenzod a mis dans Petite ban-
lieue comme un résumé de ses dons
d'observation alliés à son pouvoir de ré-
flexion profonde. Le souci de synthèse
qui a présidé à la conception de ce ro-
man implique un foisonnement épisodi-
que et une variété de coloris remarqua-
bles. L'action cependant est centrée sur
un destin particulier : Bernard Ménétrey
échappera-t-il à la médiocrité ? Se rési-
gnera-t-il à ne rien attendre de l'ave-
nir ? Au terme de maintes péripéties, la
conclusion du roman laisse en suspens
la réponse.

(c) Dimanche, la paroisse réformée des
Brenets organise sa deuxième journée d'of-
frande. Les organisateurs espèrent ainsi
combler la dette contractée pour la cons-
truction de nouvelles orgues et les réno-
vations de la salle de paroisse et de la
cure. Elle se déroulera de la manière sui-
vante : le matin au début du culte, les
fidèles apportent le produit de leur géné-
rosité et à partir de ce moment, repas
et concert sont gratuits. Le matin donc
aura lieu le culte particulier avec la par-
ticipation des enfants et du chœur mixte.
A midi, repas communautaire à la sal le
communale transformée pour la circonstance
en salle à manger. Au cours de l'après-
midi, le chansonnier parisien Gil Bernard
se produira. Ce jeune chanteur est venu
de la chanson à l'évangélisation par le
moyen du chant.

Journée d'offrande
de la paroisse réformée

A la collégiale
(c) La statistique des actes pastoraux cé-
lébrés en 1969 à la collégiale de Valangin
est la suivante : 18 mariages, 2 enterre-
ments et 2 baptêmes.

L'église, monument historique datant de
1506, est souvent choisie pour la célébra-
tion de mariages venus de l'extérieur.

Bricolage pour le
marché aux puces

(c) Un groupe de bricolage vient d'être
lancé à Valangin. Il se réunira jeudi soir
à la salle de paroisse . Les objets confec-
tionnés seront exposés et vendus au mar-
ché aux puces des 20-21 juin en faveur de
l'hôpital de Landeyeux. Les personnes ha-
biles de leurs mains sont vivement conviées.

Glissade et collision
(c) Hier à 8 h 20, M. E.K., domicilié à
Carhaix (Finistère), descendait la route de
la Vue-des-Alpes au volant de son auto-
mobile. Peu avant le virage de l'Aurore, son
véhicule se mit à zigzaguer sur la chaus-
sée enneigée et s'immobilisa contre un
rempart de neige, à droite par rapport à
son sens de marche. Au moment où elle
s'immobilisait, la voiture de M. E.K.
fut heurtée par la voiture qui la suivait ,
conduite par M. M.C., domicilié à la
Chaux-de-Fonds. Pas de blessé. Dégâts im-
portants aux deux véhicules.

La Fédération suisse de ski a organi-
sé samedi 7 février, en collaboration
avec l'écurie automobile c la Meute », de
Genève, et le « Neuchâtel sport Ski-
club », son traditionnel rallye auto-ski,
dont c'était la 6me édition.

La compétition consistait en une
épreuve routière de régularité, longue
d'approximativement 100 kilomètres qui
menait les quelque 250 concurrents, ré-
partis dans 120 voitures, d'Echallens à
Tête-de-Ran où était jugée l'arrivée. Ce
parcours routier était d'une extrême
facilité (il mériterait d'être quelque
peu plus « sportif » à notre avis) et il
a fallu les abondantes chutes de neige
qui se sont abattues sur la région du-
rant la matinée pour créer quelques
difficultés.

Quatre équipages se sont finalement
classés ex aequo à la première place
sans aucune pénalité ; il s'agit de Du-
voisin/Duvoisin, Pollien/Humbrecht. Stu-
derAVidmer et Haldi/Chapuis.

Cette épreuve fut suivie d'un slalom
géant , disputé par équipe de deux per-
sonnes sur les pentes de Tête-de-Ran,
slalom remporté par Lenoir/Schopfer,
qui distancèrent de 1"4 Antonin/Dubois
et Liengme/Wirtz , second ex aequo. Le
combiné revenait à Duvoisin/Bouquet,
devant Liengme/Wirtz et Antonin/Du-
bois.

A noter la présence de quelques per-
sonnalités du ski et de l'automobile,
notamment celle du pilote lausannois
Claude Haldi et de l'équipage de rallye
bien connu, Rudaz/Mioheloud.

Il est cependant regrettable que dans
des compétitions d'aussi moindre im-
portance, dans lesquelles le but pre-
mier n'est autre que de passer quelques
heures dans une ambiance sympathi-
que et sportive, les organisateurs se
voient submergés d'une avalanche de
protêts et réclamations de tous genres.

Cette agréable journée de sport et,
dans certains cas, de... gastronomie,
s'acheva par la proclamation des résul-
tats et la distribution des prix , en la
salle du restaurant de Tête-de-Ran.

G. V.
CLASSEMENT DU COMBINÉ

1. Duvoisin/Bouquet, Prilly/Couvet 538
points ; 2. Liengme/Wirtz, le Locle 574
pts ; 3. Antonin/Dubois . le Locle 574
pts ; 4. Christen/Notary, Cully 580 pts;
5. Ramel/Keck , Montreux 623 pts ; 6,
Menoud/Menoud , Payerne 709 pts ; 7,
Perret/Perret, Neuchâtel 714 pts ; 8. Mi-
col/Milliquet , Villette 761 pts ; 9. Frat-
tini/Welti, Genève 772 pts ; 10. Duvoi-
sin/Duvoisin , Orges 774 pts.

Rallye auto - ski de la
Fédération suisse de ski

Aucune naissance
en 1969

(c) Au cours de l'année 1969, l'officier
d'état civil de Coffrane , Montmollin et les
Geneveys-sur-Coffrane a enregistré quatre
décès, onze mariages mais aucune nais-
sance.
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L'annonce
reflet vivant du marché

l'annonce dans la
Feuille d'Avis de Neuchâte
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TOUT A PRIX
DISCOUNT
à vous de choisir

2 POUR 1
avec une machine
à laver de
Fr. 1500.—

Gratuit
1 cuisinière
de luxe
ou le rabais

Nous reprenons

AU GROS PRIX
machines à laver
de toutes marques

CUISINIÈRES
à des prix sans
concurrence

GROSSES REPRISES
Le Discount du Vi-
gnoble A. Forna-
chon, Bevaix
Tél. (038) 6 63 37

A vendre

1 machine
à coudre Pfaff
à pied ;

1 table ronde
0 120 om ;

1 morbier
(ancien).
Téléphoner au No
(038) 712 80.

A donner contre
bons soins, à
personne sans
enfants, un beau

CHIEN
mâle, 18 mois,
pure race, bruno
du Jura (n'ayant
jamais chassé).
Conviendrait
comme chien de
compagnie.
Tél. (038) 9 02 58.

Nous Invitons Instamment les
personnes répondant à des

annonces sous chiffres
à ne Jamais Joindre de certi-
ficats ou autres documents

O R I G I N A U X
à leurs offres. Nous ne pre-
nons aucune responsabilité en
cas de perte ou de détériora-
tion de semblables objets.

Feuille d'avis de Neuchâtel.

Docteur
Jean TRIPET

CERNIER

ABSENT

Nous engageons, pour entrée immé-
diate ou date à convenir : \ ¦

1 APPRENTI-DESSINATEUR-
TECHNIQUE EN CHAUFFAGE
(apprentissage complet avec vue d'en-
semble de tous les problèmes) ;

1 AIDE-MONTEUR
EN CHAUFFAGE
Semaine de 5 jours.
Ambiance agréable.
S'adresser à OSCAR REY, Chauf-
fages centraux, Vy-d'Etra 33,
2000 Neuchâtel 9.

????????????

La Papeterie
Reymond,
5, rue
Saint-Honoré,
à Neuchâtel,
cherche

UNE APPRENTIE
VENDEUSE
Possibilité
d'apprendre un
métier captivant
dans une entreprise
de famille.
Se présenter au
bureau ou télé-
phoner au
(038) 5 44 66.

??????????? ?



Séance historique au Grand conseil :
le statut des catholiques vaudois

De notre correspondant :
Après vingt ans de discussions et d'ef-

forts, une communauté de travail formée
de trois représentants du Conseil d'Etat,
de cinq du Conseil synodal de l'Eglise
évangélique réformée du canton de Vaud
et d'autant de la Fédération vaudoise des
paroisses catholiques a mis au point un
projet de statut des catholiques du canton
devant remplacer le régime créé par la
Constitution cantonale de 1803.

A cette époque, les catholiques représen-
taient 2 % de la population du canton.
Ils sont aujourd'hui 25 % et même 30 %
en comptant les étrangers qui travaillent
chez nous. Si bien qu 'à côté des 230 pas-
teurs, il y a 115 curés.

Le statut vise surtout à une meilleure
intégration des catholiques dans la com-
munauté. Il s'agit ici essentiellement d'une
question financière. Autrement dit , de ré-

partir  équitublement les subsides de l'Etat.
Il est passé devant le Grand conseil hiei
après-midi. La séance a été très longue
et la discussion animée, en présence d'un
public fort nombreux.

L'Eglise protestante étant la seule Egli-
se d'Etat dans le canton de Vaud , la mi-
norité catholique était victime depuis plus
de cent soixante ans d'une injustice de na-
ture financière : elle participait par l'im -
pôt aux dépenses de l'Etat en faveur du
culte réformé mais devait subvenir elle-
même à l'entretien de son propre culte ,
sauf dans quelques villages de lu région
d'Echallens demeures catholiques après la
Reforme.

LE NOUVEAU STATUT ACCEPTÉ

Par une décision que l'on peut qualifiei
d'historique, le Grand conseil a mis un
terme à cette situation inéquitable en ac-

ceptant , hier , en premier débat, une modi-
fication de la Constitution cantonale qui
devra encore cire ratifiée par le peuple ,
ainsi qu 'une nouvelle loi sur l'exercice de
la relig ion catholique dans le canton.

Le nouveau statut des catholiques vau-
dois réalise l'égalité financière entre les
adhérents des deux principales confessions
chrétiennes. Les pouvoirs publics , tout en
continuant à couvrir entièrement les besoins
de l'Eglise réformée, prendront à leur char-
ge le traitement d'un nombre d'ecclésias-
tiques catholiques, fixé en proportion de
l'importance numérique des catholiques dans
la population vaudoise (27 % en 1960).
Pratiquement, l'Etat rétribuera au même
titre que tous les pasteurs un nombre de
curés qui correspond à peu près à leur
effectif actuel.

En outre, l'Etat versera aux catholiques
une' contribution fixée en proportion des
autres dépenses qu 'il assure en faveur de
l'Eglise protestante.

Ce statut avait été préalablement admis
aussi bien par la Fédération vaudoise des
paroisses catholiques que par l'Eglise évan-
gélique réformée. Cette dernière , cependant ,
conservera sa situation historique privilé-
giée d'institution nationale , alors que les
paroisses catholiques, sauf celles du dis-
trict d'Echallens, ne sout pas reconnues
comme institutions de droit public canto-
nal.

En dépit de plusieurs pétitions (de libres
penseurs ou de protestants indépendants)
qui demandaient la séparation de l'Eglise
et de l'Etat ou au moins un impôt ecclé-
siastique séparé, le canton de Vaud main-
tient l' union de l'Eglise et de I Etat comme
les cantons prolestants de Zurich, Schaff-
house, Berne et Appenzcll - Rhodes exté-
rieures et comme les cantons catholiques.
Il n 'admet ni le système des Eglises re-
connues avec impôt ecclésiastique séparé
(c'est le cas de la plupart des cantons
protestants et mixtes) ni la séparation to-
tale (c'est le cas de Genève).

D'autre part , en compensation de l'égalité
financière qui leur est accordée en matière
de culte, les catholiques vaudois doivent
renoncer aux subsides des pouvoirs publics
à leurs écoles confessionnelles. La nouvelle
loi ne permet plus aux communes d'accor-
der de tels subsides. Cependant , les ca-
tholiques ont fait part de leur intention
de créer une caisse de compensation cen-
trale à laquelle leurs ecclésiastiques rétri-
bués par l'Etat céderont leur traitement.
Celui-ci leur sera alors retourné en par-
tie. Le solde servira à entretenir des écoles
confessionnelles. Le Grand conseil a voté
l'entrée en matière par 106 voix contre
57 provenant surtout de la gauche (les
socialistes et les communistes) un rapport
de minorité (M. Amédée Favre, socialiste,
M. Claude Reymond, libéral, exposant le
rapport de majorité). Des débats , tous les
amendements ont été repousses à l'excep-
tion d'un seul, st ipulant l'effe t rétroactif.
Le projet gouvernemental a ainsi été ac-
cepté en premier débat et à peu près sans
modification. Un deuxième débat aura lieu
demain.

Les trois pétitions qui demandaient l'ins-
titution de l'impôt ecclésiastique séparé
dans le sens de la séparation de l'Eglise
et de l'Etat ont été rejetees.

Le Grand conseil accepte l'entrée en
matière de la loi sur les constructions

Hier , premier jour de sa deuxième
semaine de session, le Grand conseil
bernois s'est occupé, en deuxième lec-
ture, de la loi sur les constructions qui
doit créer une base légale à une fu-
ture planification sur le plan national.

Auparavant, M. Schneider, conseiller
d'Etat, directeur du département des
travaux publics, avai t répondu à une
interpellation sur la possibilité de créer
un service d'alerte permettant de dimi-
nuer les dommages causés par le ver-
glas sur les roules. Il a déclaré qu 'il
serait pratiquement impossible de créer
un tel service sur toutes les roules prin-
cipales, en tenant compte uniquement
du coût d'une telle réalisation. Cepen-
dant , la pose d'une signalisation amé-

liorée dans ces endroits  où le danger
est réel sera étudiée avec la direction
de police. L'interpellateur s'est déclaré
satisfait de cette réponse.

Un autre député avait déposé une in-
terpellation sur l'adjudication des res-
taurants  installés le long des autoroutes,
à des entreprises hôtelières étrangères.
M. Schneider a affirmé que l'adjudica-
tion des restaurants prévus dans le can-
ton — Grauholz , Muensit igen et Gur-
brue — n 'avait pas encore été faite. Le
conseiller d'Etat est cependant d'avis que
les propriétaires de stations d' essence
devraient s'engager à ne confier la ges-
tion des restaurants qu 'à des entreprises
suisses.

Le débat d'entrée en matière concer-
nant la deuxième lecture de la loi sur
les constructions a encore une fois
démontré que le projet était un com-
promis entre les intérêts de la propriété
privée libérale et les nécessités de la
planificat ion : ces deux aspects ont tou-
tefois prêté le flanc à la critique. L'en-
trée en matière a malgré tout élé accep-
tée.

Enfin , le parlement bernois a accep-
té par 103 voix contre zéro la cons-
truction d'un centre d'instruction de pro-
tection civile à Kappelcn près de Lyss.
Cette construction devrait coûter 4,13
mil l ions  de francs, dont 1,73 million
à la charge du canton , après déduction
de la participation fédérale. j

Janko Mihailovic, peintre du cosmos
À LA QUINZAINE CULTURELLE DE SAINT-IMIER

De notre correspondant :

Le peintre yougoslave Janko Mihailo-
vic expose à la salle Coop du 9 au
21 févr ier, dans le cadre de la Quin-
zaine culturelle de Saint-Imir. Né à Bel-
grade en 1930, membre de la Société
des artites serbes, il a obtenu de nota-
bles succès dans nombre d'expositions
autant dans son pays qu'à l 'étranger.
Les titres de ses tableaux sont très si-
gnificati fs .  En voici quelques exemples.
« Métamorphose d'éléments », « Cosmi-
ques », «Patrouille dans l'univers», «Ac-
tion d'un élément agressif de mercure»,
etc. Disons^le sans ambages, les inten-
tions du peintre sont ambitieuses. Janko
Mihailovic a inventé sa propre techni-
que : aquarelles rehaussées de noir de
fumée  et de couleurs anilines. Ensuite,
il s'est créé un sty le original et sugges-
tif qu 'il est facile d 'identifier du premier
coiip d'œil. Partant de l'idée abstraite,
il la transcende en des représentations
assez f i guratives pour qu'elle frappe
l'imagination des visiteurs les moins aver-
tis. Une œuvre expressive et cohérente
qui prodigue des découvertes extraordi-
naires et saisissantes.

Un nombreux public a assisté hier
soir à la projection du f i l m  « La Bom-
be ». Ce long métrage tourné en 1966 ,
dont le thème est « af in d'exercer une
pression sur les Américains au Viet-
nam, le 16 septembre de l'an X , Russes
et Allemands de l'Est bloquent Berlin .
Les forces  de l 'OTAN ne parvenan t pas
à dégager la ville, se voient autorisées
à utiliser contre l'agresseur des armes

atomiques tactiques. Devant cette mena-
ce, les Russes prennent les devants et
lancent leur fusée  atomique sur l 'Europe
de l 'Ouest et sur l 'Angleterre. Une guer-
re atomique conduirait à une destruc-
tion quasi totale de l 'humanité. Que
ferons-nous pour l'éviter ? » C'est préci-
sément ce que le f i l m  nous révèle .

Aujourd 'hui, à la Collégiale, récital
d'orgue par M.  André Luy.

Une des oeuvres que présente
Janko Mihailovic.

(Avipress - adg)

Payerne, Moudon et Yverdon vont
fêter les traditionnels « Brandons»

De notre correspondant :

Dans son « Histoire du canton de
Vaud », parue en 1857 , Juste Olivier
rappelle comment , de son temps, se
déroulait la f ê t e  des Brandons. « Ce
jour-là , partout , dans le pays , s'allu-
maient des f e u x  de joie et la popula -
tion de Lausann e se répandait dans les
rues bruyantes, les uns tenant des f l a m -
beaux aromatiques, les autres devant le
seuil de leur demeure, faisa nt circuler
à la ronde le vin de l 'hospitalité pro-
venant des coteaux voisins, qu'ils ac-
compagnaient de beignets sucrés, dé-
nommés p lus familièrement « merveil-
les », qu 'ils o f f r a i e n t  joyeusement aux
passants. »

A cette époque-là et jusqu 'au début
de cc siècle , dans chaque village vau-
dois et sur les collines des alentours, . on
allumait de grands f e u x , qui se voyaient
de partout , et . l'on dansait autour la f a -
randole en chaînant de vieux chants.

Quant à l'origine des Brandons —
f ê t e  populaire par excellence — elle se
perd dans la nuit des temps. Elle est
probablement antérieure au christianis-
me et, au Moyen âge, V'E glise a fait
aux Brandons une guerre aussi tenace
que vaine. Après la Réforme, on eut
beau multiplier les ordonnances et les
sermons, rien n'y f i t .  Cette tradition d'ori-
gine païenne brava les siècles et, cho-
se étonnante, ce n'est qu 'à l 'époque mo-
dern e qu'elle se perdit , ne se maintenant
que dans quelques localités, particuliè-
rement à Payern e, à Moudon et à Yver-
don.

D ans la cité de la reine Berthe et du
général Jomini, la f ê t e  des Brandons
déploiera ses fas tes  le dimanche 15
févr ier , soit une semaine plus tôt que
l'année dernière. Si le temps veut bien
se montrer favorable, des milliers de
visiteurs afflueront ce jour-là à Payer-
ne, à Moudon, à Yverdon, où l'anima-
tion sera grande, l'après-midi et le soir.
Des cortèges humoristiques traverseront
les rues de ces trois villes. Les chars
allégoriques seront entraînés par de nom-

breux corps de musique et les batailla
de confett i  feron t rage. On dansera un
peu partout et l'on dégustera les spé-
cialités locales (pâtisserie, charcuterie,
etc.).

A Payerne et à Moudon notamment ,
un journal de circonstance sera mis en
vente le jour des Brandons et rappellera
les menus événements locaux et régio-
naux de l'année, même ceux que l'on
croyait tenus secrets. Ces journaux, qui
se veulent satiriques, peuvent être amu-
sants parfois  lorsque les responsables de
leur conten u savent « raison garder » et
ne pas tomber dans la diffamation...

La f ê t e  des Brandons est une tradi-
tion chère aux Vaudois mais intéresse
tout autant . les nombreux visiteurs des
cantons voisins qui se joignen t aux au-
tochtones en ce jour de liesse, pour célé-
brer — un peu tôt cette année ¦— la
f i n  de l 'hiver et la venue du printemps.

Aux « Brandons », il y a aussi
les masqués.

(Avipress  - R. P.)

Le «synode 1972» et les conseils
pastoraux dans le diocèse de Bâle

Le service catholique de presse du Jura ,
dans une communication diffusée diman-
che soir , indique qu '« un important tra-
vail de réflexion se fai t actuellement dans
le Jura, en vue- de la préparation du Sy-
node 1972 » . La nécessité d'une participa-
tion personnelle et collective est générale-
ment bien comprise , poursuit le communi-
qué. Les forums paroissiaux , animés exclu-
sivement par des équipes de laïcs, se
révèlent très précieux pour aider la re-
cherche de chacun et encourager l'envoi
des réponses à l'évêque.

La démarche demandée à chaque fidèle
du diocèse a d'autant plus d'importance
qu'elle permettra de découvrir les orien-
tations pastorales nouvelles' de l'Eglise de
demain. Etant donné le grand travail de
préparation qui s'opère dans le Jura ,
l'échéance de l'envoi des cartes et des let-
tres est définitivement fixée au 15 mars
1970. »

Abordant le thème des « conseils pas-
toraux » , la communication du service ca-
tholique de presse du Jura déclare : « Dans
le décret sur l'apostolat des laïcs, le
Concile souhaitait que des conseils sou-
tiennent le travail apostolique de l'Eglise,
tant sur le pian de l'évangélisation et de
la sanctification que sur le plan caritatif ,
social ou au t re. Le diocèse de Bâle a mis
en place son conseil pastoral où prêtres,
religieux , religieuses et laïcs collaborent
efficacement avec l'évêque. Des conseils
semblables devraient être constitués au plan
paroissial , interparoissial , interdiocésain , voi-
re même au plan national et international. _>

« L'évêque de Bâle en a fait la demande
aux paroisses de son diocèse, précise la

communication. Certaines ont déjà constitué
de tels conseils d'évangélisation paroissiale
ou régionale. Le conseil pastoral et le con-
seil presbytéral sont appelés à étudier la
si tuation et à proposer une réflexion à
l'ensemble des laïcs, des prê t res et des
conseils de paroisse sur tout ce qui re-
garde la création , le fonctionnement,  les
charges, la représentat ivi té  de ces fu turs
conseils apostoliques ou d'évangélisation, Ce
travail de recherche srea proposé, après
une étude préalable , à l'ensemble du Jura ,
dès que la préparation du Synode 1972
sera close, soit dans le courant du prin-
temps prochain. »

Arrestations à Genève,
Neuchâtel et Fribourg
(c) A la suite d'une minutieuse enquê-
te, la police de Fribourg a identifié une
bande de malfaiteurs, auteurs de plu-
sieurs délits commis à Fribourg, de
novembre 1969 à janvier 1970. Le prin-
cipal accusé, B. G., 27 ans, récidiviste,
a été arrêté à Fribourg. Ses deux com-
plices, A. Sch., 33 ans et J.-P. M., 25
ans, ont été appréhendés respective-
ment  à Genève et à Neuchâtel.

Cc trio a reconnu avoir commis les
cambriolages de la bibliothèque canto-
nale , du dépôt des Coopératives réunies,
du parking des Grand-Places, ainsi que
l'effraction du jeu de quilles de la Mai-
son du peuple, à Fribourg. Les cambrio-
leurs se sont en outre rendus coupa-
bles de plusieurs vols dans des maga-
sins et restaurants, ainsi nue d'autres
déli ts  mineurs.

Deux autres comparses, actuellement
en fu i te , sont activement recherchés.

Perte de maîtrise :
cinq blessés

BOÉCOURT

(c) Un automobiliste de Bassecourt qui
se rendait hier à 5 h en Ajoie, accompa-
gné de quatre passagers, a perdu la maî-
trise de sa voiture qui a traversé la rou-
te devant le restaurant de l'Ours à Boé-
court , puis a démoli un mur avant de
s'arrêter dans un jardin . Deux des passa-
gers ont été blessés : Mlle Chantai Tas-
kold, de Courgenay, âgée de 20 ans, a la
main gauche fracturée . Elle devra subir
une opération. M. Etienne Chiquet , âgé de
26 ans , de Boncourt , souffre d'une fractu-
re du pied gauche. Les trois autres occu-
pants n 'ont été que légèrement blessés.

BÉVILARD

Collision en chaîne
(c) Une collision en chaîne s'est pro-
duite hier à 18 h 30, à Bévilard. Les
deux dernières  automobiles de la colon-
ne sont endommagées,  et les dégâts
sont estimés à 5000 francs.  Une person-
ne a été légèrement blessée

Un infirme
grièvement blessé

ÉPAGNY

(c) Hier , vers 4 h 15, M. Georges Cur-
rat, 41 ans, employé à l'hôtel du Vanil-
Noir , à Grandvillard , cheminait sur la
route qui conduit de Broc à Epagny.
Entre le nouveau central téléphonique
sis près de la Trême et Epagny, M. Cur-
rat , qui est in f i rme  et sourd , se porta
soudain au-devant d'une voiture con-
duite par un habitant de la région se
dir igeant  également vers Epagny. L'au-
tomobiliste ne put que freiner et le pié-
ton fut  violemment heurté par l'avant
du véhicule. Souffrant  de fractures du
crâne et des deux jambes, le malheu-
reux f u t  transporté à l 'hôpital de Riaz.
Hier soir, il était tou jours  dans le coma.
Son état inspire de l 'inquiétude.

Quatre voyous
violentent

une jeune fille
(c) Dans la nuit de jeudi à vendredi
derniers, à l'occasion du carnaval de
Soleure, quatre jeunes gens qui circu-
laient à bord d'une automobile, ont
invité une jeune fille à monter. Ils se
sont ensuite rendus dans la forêt en
amont de Perles, où ils ont violenté
la jeune personne , l'abandonnant en
pleine nuit sur la route principale. Les
quatre voyous ont heureusement pu
être identifiés et conduits devant le
iuge d'instruction.

TAVEL

(c) Hier, vers 19 heures, un automobi-
liste de Heitenried , âgé d'une quarantai-
ne d'années, regagnait son domicile ve-
nant de Tavel. Peu avant Saint-Antoine,
alors qu 'il circulait sur la partie gauche
de la chaussée, son véhicule entra en
violente collision avec une autre voiture
qui arrivait en sens inverse. Les trois
occupants de cette dernière machine,
M. José Loride, âgé de 25 ans, domi-
cilié à Villars-Vert, à Fribourg, sa fem-
me qui était au volant, et sa belle-mère,
âgée d'une cinquantaine d'années, furent
blessés et durent être conduits en am-
bulance à l'hôpital cantonal à Fribourg.

Le conducteur fautif est indemne.
Par contre son permis fut  séquestré
pour ivresse. Quant aux deux voitures,
elles sont complètement démolies.

Deux voitures
démolies :

trois blessés

(c) Les présidents des associations
nautiques suisses ont siégé hier au
Salon international du tourisme à
Lausanne, reçus par M .  Roger Pa-
risod , président de la Fédération nio-
tonautique suisse. Au cours de sa
visite du secteur de la navigation de
p laisance, M.  Roland Jacobi , prési-
dent de l 'Union suisse du yachting,
accompagné de M M .  Pierre Fehl-
iiiann , entraîneur national , et Gilbert
Chariot , vice-président du club de
Morges, spécialistes des écoles de voi-
le, a précisé l 'importance remarqua-
ble prise en Suisse par les sports
nautiques.

Les clubs les p lus importants sont
ceux de Genève, Neuchâtel , Bienne ,
Morges. Lausanne , etc. Un système
nouveau a été adopté pour l 'entraî-
nement des équipages. Les règlements
des championnats suisses ont été
adaptés aux nécessités.

Le Salon du tourisme de Lausanne
est, pen dant une semaine, le lieu de
rencontres et de réunions de tous les
meilleurs navigateurs, de classes na-
tionale et internationale.

Le rendez-vous
des meilleurs
navigateurs

AU TRIBUNAL DE VEVEY : L'ACCUSE
N'AVAIT D'ARGENTÉ QUE LES TEMPES !

De notre correspondant :
Le tr ibunal  correctionnel de Vevey a

repris son audience de novembre dernier ,
essayant d'y voir un peu plus clair dans
une affaire incroyablement embrouillée où
toute une famille s'est trouvée ruinée . Cette
famil le  B.-M. avait été « conseillée » par
René M. dans la construclion d' une villa
et dans la vente d'un terrain. Elle le fut
si bien que l' on constata un jour un
trou de 170,000 à 200,000 francs. Qui
avait puisé dans la caisse ?

M. avait fondé une société dont la si-
tuation était plus que boiteuse. Curieuse-
ment, à chaque trou dans les finances de
la famille B., correspond un gain équiva-
lent dans la caisse de M. On ne sait
d'où il vient. Il est question d'une société
qui ne veut pas donner son nom, de
montres vendues en grande quanti té dans
des conditions aussi obscures que possible.
Comme l'a dit en fin de matinée M.
Schwcnbcr , substitut du procureur géné-
ral, on se trouve en présence d'un homme
qui n 'a d'argenté que les tempes. Le con-
seiller trouve une victime toule désignée
pour se tirer d' affaires, une famille naïve

et sans expérience qui se laisse doucement
• posséder » .

M. a déjà été condamné à 3 ans et demi
de réclusion en 1950 par le tr ibunal  de
Lausanne dans une affaire en tous points
semblable : même absence de scrupules ,
même façon de jeter la poudre aux yeux ,
même défaut  absolu de toule pièce pouvant
le compromettre , même redressement de
situation providentiel , grâce à l'ingénuité
de gens scmblablcmem confiants.

M. Schwenber a demandé au t r ibunal
de retenir contre M. l'abus de confiance.
Le hasard doit absolument être banni. Il
y a un homme avec toute son intelligence ,
son sens de la < combine » . Le menteur
partait  gagnant. Cette victoire , il faut la
sanctionner. Il fau t  détru i re cette assurance
du délinquant habitué. Il faut aussi tenir
compte de la durée de cette activité délic-
tueuse et prononcer une peine de 3 ans
de réclusion avec 5 ans de privation des
droits civiques. Finalement , le t r ibunal ,
est imant que la culpabili té de M. n 'était
pas établie à satisfaction de droit , l'a libéré
de toute peine , mais il a mis à sa charge
les frais  de la cause.

SAINTE-CROIX

(c) A l'entrée du village de la Chaux ,
près de l'Auberson , M. Ernest Winckler ,
45 ans, a élé renversé par une auto. Il
souffre d'une forte commotion et d' une
blessure à l'épaule gauche.

Deux blessés
(c) Nous avions signalé hier l'accident
qui s'était produit dimanche soir à l'avenue
des Alpes, Les deux blessés sont : M. Da-
niel Buchs, 17 ans, de la Sagne, et Mlle Gi-
nette Sauge, 17 ans, de Sainte-Croix.

Plus d'un mètre de neige
(c) On compte plus d'un mètre de neige au
sommet du Chasseron, 1 m 20 dans la fo-
rêt et un peu en dessous du sommet, là où
le vent n'a pas soufflé trop violemment.

MOTHE

Collision
(c) A Mothe près' de Vugelles , une voiture
participant à un rallye est entrée en col-
lision avec un train routier. Pas de blessés,
mais les dégâts matériels sont très impor-
tants.

Piéton renversé
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(c) D'une manière générale , jusqu 'ici du
moins, la campagne en vue des élections
communales du 15 février se distingue par
sa modération. En Singine également , au-
cune attaque discourtoise n 'a élé enregis-
trée. On se demande même si cette ré-
serve n'est pas exagérée, puisque, dans
quatre communes, les' citoyens 'ne voteront
pas, le nombre de candidats ne dépassant
pas celui des sièges à repourvoir. C'est
le cas du chef-lieu du district tout d'abord
Tavel , où l'on trouve une seule liste de
9 candidats pour 9 sièges. A Tinterin ,
deux listes totalisant sept candidats sont
en présence, à Brunisried une liste de cinq
candidats et à Oberschrot , une liste de
sept candidats.

Un record de dynamisme civique est
battu , en revanche , à Planfayon. Sept lis-
tes y sont en présence, totalisant 22 can-
didats, pour 9 sièges de conseillers com-
munaux.

Elections communales
en Singine

(c) Samedi a eu lieu , sous la présiden-
ce de M. André Currat , préfe t , une as-
semblée des communes du distr ict de la
Veveyse. Ces dernières étaient invitées à
donner leur préavis pour la construction
de la future école secondaire du distr ict ,
dont le projet est estimé à 4,5 mill ions
de francs. Sur les quinze communes, dix
ont donné leur adhésion , y compris Châtel-
Saint-Denis. Il reste maintenant  à obtenir
l'accord de la commission de l'école , qui
ne fait  aucun doute, puis celui de la com-
mission cantonale de planification , avant
de soumettre le projet au Conseil d'Etal.

Vers une école
secondaire en Veveyse

GRUYÈRES

Les relations nouées entre localités
suisses et françaises, notamment depuis la
fin de la dernière guerre mondiale, se sont
fréquemment perpétuées par des accords
de jumelage. De tels liens existent depuis
le 9 juin 1969 entre la cité historique de
Gruyères et le gros bourg de Renaison
(Loire), où fut signée une charte de l'ami-
tié. A leur tour, les Rcnaisonnais rendront
visite aux Gruéricns les 13 et 14 juin
1970. On prépare de grandes fêtes. Mais
d'ores et déjà , des délégués de Renaison
ont été accueillis à Gruyères. Actuellement,
une trentaine de jeunes Français séjour-
nent dans la cabane de montagne du Ski-
club « Chalamula », de Gruyères, proche du
Moléson.

Le jumelage porte
____ s fruits

MONTET-CUDREFIN

(c) L'assemblée de paroisse a eu lieu
en présence d' une c inquanta ine  de person-
nes. La séance était présidée par M. Ar-
mand Richard. M. Ar thur  Baumann père ,
président du conseil , donna lectu re du rap-
port sur l'activité de la paroisse durant les
six dernières années. Durant cette période ,
trois pasteurs ont exercé leur ministère à
Montet : M. Geneux , puis M. Bergier et
dès la f in de l'automne M.. Bornand. M.
Jean-Paul Cuany, de Chevroux , apporta le
message des autorités ecclésiastiques du Vie
arrondissement, La réfection du plancher
de la salle de paroisse fu t  demandée ainsi
que la construction de toilettes.  Le con-
seil de paroisse interviendra auprès des
syndics des communes pour ces construc-
tions. Une discussion a eu lieu au sujet
de la pose d'un vitrail dans le chœur de
l'église.

La partie administrative l'ut suivie d'une
causerie avec projection de diapositives ,
donnée par M. Arthur Baumann père.

Assemblée de paroisse

YVERDON

(c) La gendarmerie a arrêté un habitant
d'Yverdon qui a reconnu avoir commis
divers vols d'argent et d'effets vestimen-
taires dans les vestiaires du Centre pro-
fessionnel. La gendarmerie de Grandson
a arrèlé de son côté un jeune homme de la
localité qui avait commis plusieurs vols dans
des magasins d'Yverdon. Il est d'autre part
accusé de recel , ayan t affirmé avoir re-
çu devant ses camarades un appareil de
radio , qu'il savait pertinemment provenir
d' un vol.

Sous les verrous

AVENCHES

(c) Dans le district d'Avenches, la cam-
pagne en vue des élections au Grand
conseil du 1er mars a commencé. Il
n 'y a pas moins de douze candidats
pour les trois sièges auxquels a droit
le district . C'est paraît- i l , la première
fois qu 'il y a une pareille abondance
de candidats. En voici les noms : liste
socialiste : MM. Henri Cuhat , Louis Du-
crest (Avenches), Bernard Gilliéron , Cu-
drefin (tous nouveaux). Liste radicale :
Mme Juliet te Hédiguer , ancien , Aven-
ches, M. Georges Loup, ancien , Constan-
tine ; M. Roger Henry, Avenches (nou-
veau). Liste P.A.I. : MM. Alfred Buache ,
Avenches ; André Delacour , Villars-le-
Grand ; William Loup, Montmagny (tous
nouveaux). Liste libérale : MM. Xavier
Chap'patte , H. Bocgli , Avenches , et Jean-
Samuel Loup, Montmagny (tous nouveaux).

Avant les élections
au Grand conseil

(c)  Hier soir , le comité de la Guilde du
carnaval a reçu au cours d'une sympa-
thique soirée, 50 nouveaux membres, ce
qui porte l'e f fec t i f  à 650. Il a également
été présenté le nouveau prince Carna-
val qui portera le nom de Robert 1er.
L 'ensemble «Ar lequin  » a agrémenté la
soirée de quelques-unes de ses produc-
tions.

Prémices
au Carnaval biennois

(c) Hier , à 7 h 20. M. Joseph Zilma , ha-
b i tan t  rue du Milieu 5 a , traversait  la
chaussée au chemin de Longchamp, lors -
qu 'il fut renversé par une automobile. H
a été hospitalise, souff rant  d' une jamb e
fracturée.

Cycliste blessé
(c) Hier , à 11 h 50. une automobile et
un cycliste se sont heurtes au carrefour
Morat - Prés. M. Gaspard G râler, ouvrier
auxi l ia i re , hab i tan t  rue Aebi 46, a été
transporté à l'hôpital, où il est soigne
pour diverses blessures.

Renversé et blessé
par une automobile

CONCISE

(c) On a signalé divers cambriolages à in-
tervalles réguliers , dans la région du nord
vaudois. Le tenancier du café de l'Ecu, à
Concise a constaté que son établissement
avait été visité. Les voleurs s'en sont pris
au . Jukc-box » et en ont vidé la caisse.

D'autre part , deux villas ont été égale-
ment cambriolées à Corcelles sur Concise.
Il semble que la région soit l i t téralement
écrémée.

Ils courent encore !

(c) Une automobile  en s ta t ionnement  à
la rue des Prés 154, a été endommagée
par une voiture circulant en direction de
la ville. Les personnes qui pourraient four-
nir des renseignements concernant cet acci-
dent sont priées de téléphoner à la police
cantonale , tél. (032) 2 16 21.

Un blessé
(c) Dans la nui t  de dimanche à lundi ,

une collision s'est produite entre deux au-
tomobiles sur la route de Reuchenette,  fai-
sant  des dégâts . A 6h 45 hier , collision
entre une automobile et un cycliste au
carrefour Boujeaii-Faucon. Le cycliste , M.
Ernest Luthy, habitant route de Reuche-
nette 50, a été conduit à l'hôpital où il
est soigné pour des blessures internes.

Appel aux témoins



Marc Kuhn et la semaine de peinture au Théâtre de poche
Au cours de la saison organisée par

les « Kulturtaeter » au Th éâtre de po-
che, saison bariolée et très remplie, les
expériences du peintre Marc Kuhn ont
occupé une p lace de choix. Comme on
pou vait s'y attendre, elles ont f ait l'ob-
jet de la curiosité de beaucoup d'artistes
amateurs et surtout du public . Nous
avons présenté l'artiste et ses idées pré-
cédemment. Que peut-on relever de celte
semaine de contacts directs entre le pu-
blic et l'artiste ?

Cliacun sait qu'il s'adonne depuis quel-
ques années déjà à ce qu'on appelle
€ la peinture en régie », c'est-à-dire exé-
cutée p ar différents artistes sur un mê-
me tableau avec l'action coordinatrice
du régisseur Marc Kuhn, en l'occurrence.
L'artiste fait  preuve d'un enthousiasme
et d'un dynamisme débordants méritant
bien le respect et la considération de
ceux qui sans préjugés veulent essayer
de comprendre son orientation avec tout
ce qu'elle a de nouveau. Sa conviction
est ferme et il se fait  écouter longue-
ment même sans qu'on partage, en tout
cas d'emblée, ses opinions. En plu s d' en-
thousiaste, il se veut lucide et apporte
une copieuse et assez solide dialectique
à l'appui. Qu'il ren contre des résistances
et des objecteurs, rien de plus naturel.
U y a des gens fermés à toute innova-
tion qui les écarterait de leur avis et
parti pris pétr ifiés.

LES TRA VA UX COLLECTIFS
Certes, les tableaux collectifs peuve nt

nous rappeler de mauvais souvenirs.
Chaque fois qu'on découvre qu'une œu-
vre attribuée à un grand maître ne se-
rait que le labeur d'une poignée de ses
élèves, la déception est grande. On res-
sent un légitime sentiment de frustration!
Il est certain toutefois que dans l'his-
toire de la peinture — la primitive no-
tamment — nous admettons le fait  d' une
participati on multiple sans en être cho-
qués. Mais cela ne peut réussir à gom-

Seize personnes ont collaboré à la réalisation de ce tableau.
(Avipress - adg)

mer le sentiment gén éral régnant. Faire
admettre la virtualité des tableaux col-
lectifs lorsque ce sentiment prévaut n'est
pas facile et une première réaction dé-
favorable peu t amener à des jugements
hâtifs.

Surmonter ce préjugé ne signifierait
pas encore reconnaître le bien fondé  de
la peinture collective. Mais l' approche
devient déjà plus aisée. L' ennui est que

notre innovateur accumule une multip li-
cité de justifications sur divers plans.
Kuhn veut voir dans son œuvre une
ouverture aussi bien à l'art qu 'à la so-
ciologie, la psychologie, la p hilosophie...

Bien sûr qu'avant la réalisation d' un
tableau collectif un travail de confron-
tation des coauteurs est possible en vue
d' atteindre une « synthèse » des esprits.
Mais c'est dif f ici le à obtenir toutefois ,

la généralisation du procède peut paraî-
tre une utop ie à certains.

Les conceptions de Kuhn seraient
donc une utop ie fumeuse ? Rien de
moins juste. D' une part , l'homme à des
contenus psychiques collectifs , comme
Jung l'a bien montré. D'autre part , la
gestation de tableaux collectifs peut cons-
tituer bel et bien des ouvertures à la
sociologie notamment, à la psycholog ie.
Cela suppose une complexité d'aspects
qui, d'après Kuhn , ne saurait affaiblir
l' expression artistique. Son orien tation
rejoint à plusieurs égards une concep-
tion générale admise dans d'autres do-
maines.

NOUVELLES EXPÉRIE N CES
Pendant cett e semaine au Théâtre de

poch e, en élargissant les applications de
ces objectifs , l'artiste a demandé aux
élèves des écoles, au public de participer
— de faire aussi des dessins et peintures
collectifs en gardant encore la valeur
d'ouverture aux disciplines mentionnées.
Dans le même esprit , il a aussi com-
mencé un livre à deux entêtes : Pro et
contre. Chacun y inscri t ce qu 'il ap-
prouve et ce qu 'il conteste. Des damiers,
encore, sont dessinés ou coloriés avec
une explication écrite de chaque parti-
cipant.

Bref ,  quoique les résultats puissent
paraître encourageants, il faut attendre
un plus ample développement des ex-
périences pour être en mesure de for -
muler un jugement de valeur, que nous
désirerions p ositif. ARS

CINÉMAS
Apollo : Le Pont de Remagen.
Capitole : Le Gendarme se marie.
Lido : Clerambard - Le Bienheureux et

la fille de joie.
Métro : Chevauchée de la mort - Chantage

à la drogue.
Palace : Par exemple : Adultère.
Rex : James Bond 007 - Au service de

Sa Majesté.
Roxy : 15, 19, 21 h : Mary Jane - 17 h :

La Mandragola.
Scala : Comment gagner un million.
Studio : The Arrangement.
DIVERTISSEMENTS
Astoria . L'orchestre Kapelle Bayer.
Chambord : Luciano Bianchini , pianiste.
Domino : L'orchestre The Generation's.
Fantasio : L'orchestre Noël Longchamp.
Stadtbaus : Léo Freitag, pianiste.
Palace : André Clément, pianiste.
EXPOSITIONS
Pavillon : M. Eichenberger.
Galerie 57 : M. Matter.
Galerie Lyssc K. Gerber.
Galerie Moser Hcmrigen : Bernard Moser

aussi à Berne, Galerie Pronto.
Ecole professionnelle : Conquête de l'espace.
Médecin de service : Jeudi , dimanche, tél.

11 ou 17. .
Dentiste de service : Dimanche, tél. 7 23 85

ou 11.
PHARMACIE
Service de nuit et du dimanche : Hilfiker,

place de la Gare 10, tél. 2 24 83.
Service du jeudi : Pharmacies de la Gare,

tél. 2 52 57. Centrale, tél. 2 41 12. Stern ,
tél. 2 40 05.

GARAGE
Service de nuit et dépannage : Amag, route

de Berné, tél. 3 57 51.

Coiffures sur mesure
à l'Ecole professionnelle

C'était, dimanche, le traditionnel con-
cours annuel des apprenties et apprentis
coiffeurs de l'Ecole professionnelle.

Ils étaient plus d'une centaine de la
première à la troisième année d'appren-

Deux « spécimens » issus de doigts habiles. (Avipress - adg)

tissage à présenter leurs travaux jugés
par des experts en la matière. Il y avait
bien sûr les coiffures du jour et celles
du soir... De très intéressantes réalisa-
tions ont d'ailleurs été présentées et de
nombreux certificats ont été décernés.Un avant-goût

du carnaval !
Samedi une conférence de presse

s'est tenue en vue du pro chain carnaval
biennois. Les festivités commenceront le
jeudi 12 févtier par la présentation des
t Sclmizelbank » (11 groupes et cliques
dans 11 établissements publics). Samedi
dès 14 h 30, se déroulera, le Cortège
des enfants dans la Vieille-Ville. Le
soir, dès 20 h, réception du prince Car-
naval, Robert 1er, de sa femme et de
ses enfants sur la place du Ring, puis
cliarivari et début des bals dont celui
de l'hôtel Elite avec comme thème
M1NI-MAX1.

Dimanche, défilera le grand cortège
satirique comprenant une trentaine de
groupes, chars et fanfares, dont les cli-
ques de Bâle, Lucerne, Zurich et Stam-
stadt. En f in  d'après-midi , distribution
des prix et soirée populaire au Palais
des congrès.

Lundi aura lieu le traditionnel bal
d'Apaches à l'hôtel Elite. Voici en gran-
des lignes, le programme du 74me carna-
val biennois sur lequel nous reviendrons
dans notre édition spéciale.

Un cinéma disparait
B U I B T  B / B N N O / S

Le Cinéac n'est p lus. Laissons les
morts en paix , laissons reposer le Ci-
néac. Soit. Mais avant de clore défi-
nitivement son aventure biennoise ,
parlons un peu des causes qui ame-
nèrent cette fermeture. On l'attribue
à diverses raisons, qu'on ne saurait
toutes prendre pour du bon pain.

A ce qu'il paraît, nos cinémas of-
fren t aux Biennois trop de sièges (90
pour 1000 habitants, contre 60 dans
la plupart des villes suisses). On en
fait une raison essentielle. Ce n'est
pas un avis unanimement partagé.

Tout d'abord , les gens, la télévi-
sion aidant , vont moins au cinéma.
C'est là un désavantage généralisé ,
qui afflige tout le cinéma commer-
cial actuel. Pour le cas présent, les
mauvaises affaires ont encore d'autres
origines, telles que : salle peu confor-
table, niveau des films choisis assez
faible. Vous pourrez rétorquer que la
salle ne joue aucun rôle, que seul la
projection compte. Peut-être. Person-
nellement, je tiens compte de la salle ,
des sièges, de l' espace , entre les ran-
gées, ceci dû, je l'avoue à mes jam-

bes d'échassier que je  ne sais jamais
où caser. D'autre part , on aime bien
être en face de l'écran ; or, dans la
salle dont nous parlons, les sièges ont
été, je ne sais pou r quelle raison,
p lacés de biais.

Parlons des filins. Au début , ini-
tiative louable, on chercha l'inédit en
ne présentant que des documentaires
et des films destinés aux enfants. Le
gamin que j'étais y apprécia les meil-
leurs Walt Disney. Mais comme le
documentaire ne se vend pas, et qu 'il
f au t  bien vivre, on l'abandonna bien-
tôt pour des films dits naturistes,
c'est-à-dire le plus souvent bassement
pornographiques ! Il n'y a que quel-
ques mois qu 'on obtint la permission
de passer d'autres f i lms, et on en
profi ta pour présenter d'excellentes
choses, notamment quelques chefs-
d'œuvre de Polansky.

Il était trop tard, et la direction
décida la fermeture. Dommage, car
si le Cinéac eût continué dans cette .
nouvelle ligne, on ne peut que regret-
ter sa disparition ,„ - ., ,,., ..,, .„„„,-,,.

vK

Au Théâtre de poche: Nico Pepe,
du Piccolo Teatro di Milano

Vendredi soir , le Théâtre de poche
accueillait une des plus brillantes per-
sonnalités d'un des plus célèbres théâ-
tres du monde : l'acteur Nico Pepe, du
Piccolo Teatro di Milano. Inutile de
rappeler que la troupe milanaise a re-
donné vie à la comédie italienne , en
particulier à Goldoni ; que dans le mon-
de entier elle suscite l'enthousiasme du
public et de la critique ; qu'elle a re-
pris et actualisé les techniques de la
Commedia dell' arte, entre autres le port
du masque.

C'est d'ailleurs de la Commedia
dell' arte que Nico Pepe a parlé dans
sa conférence-spectacle. Contrairement à
ce qu 'on dit dans la plupart des antho-
logies, les spectacles de la Commedia
dell'arte n 'étaient pas entièremen t impro-
visés, niais comprenaient un certain
nombre de monologues, dûment mémo-
risés et travaillés par les acteurs ; seuls
les intermèdes qui reliaient ces monolo-
gues entre eux étaient improvisés selon
un canevas préétabli. Nico Pepe décrit
les débuts de la troupe qui , les jours
de marché, jouait à grand renfort de
voix et de coups de sabots sur les tré-
teaux de bois pour dominer les haran-

gues des crieurs , des saltimbanques et
des arracheurs de dents. Puis ce fut la
gloire à la cour des princes et des rois,
enfin le départ pour la France, au début
du XVIle siècle, où la Commdia dell' ar-
te connut d'éclatantes succès avant de
sombrer dans une lente décadence vers
la routine et la vulgarité.

Avec Nino Pepe, le public a l'impres-
sion de se trouver en présence d'un
ami. Dans la force de l'âge, il s'expri-
me avec précision, humour et simplici-
té dans un italien mélodieux et limpi-
de — on comprend même sans connaî-
tre la langue. Il sort d'une boîte fleu-
rie la barbe pointue et le masque noir
à volumineux sourcils de Pantalone et
récite, dans les attitudes caractéristiques
des personnages, les monologues qui ,
aujourd'hui comme naguère, font rire
aux larmes.

Les applaudissements nourris qui sa-
luèrent l'exposé de Nico Pepe montrent
à quel point le public a goûté cette soi-
rée et apprécié l'initiative du Centro di
studi italiani in Svizzera, de la société
Dante Alignieri et des Kulturtâter qui
ont pris en charge l'organisation de cet-
te manifestation.

J.-J. D.
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désire engager, en vue du développement
de sop usine,

MÉCANICIENS
avec quelques années d'expérience dans la

mécanique de précision.

Personnes de nationalité suisse, étrangers avec
permis C ou hors contingentement.

M. Bercher attend votre appel télé p honique
et vous donnera avec plaisir tous les ren-
seignements désirés. Tél. (038) 8 44 33.

MOVOMATIC S. A., case postale, 2034 Peseux

Electronique ¦ PRÉCISION • Mécanique

cherche pour son usine d'Hauterive :

• fraiseurs
pour son département outillage et prototypes

• peintres
|y qual i f iés  spécialisés sur machines ou on
j*" carrosserie

• serrurier-tôlier
• ouvriers d'atelier
Travail intéressant et varié. Situations d'ave-
nir pour candidats capables et faisant preuve
d'initiative.

f '  Faire offres manuscrites détaillées, avec cur-
r iculum vitae et copies de certificats, à
Voumard Machines Co S.A., 2068 HAUTE-
RIVE-Neuchâtel , ou se présenter les lundis,
mercredis et vendredis dès 15 heures.

Nous engageons un

collaborateur
commercial

pour le bureau de vente de notre département
matériaux de construction.

Nous d e m a n d o n s :  formation commerciale et
compréhension technique, bonnes notions d'alle-
mand, é v e n t u e l l e m e n t  connaissances de la
branche.

Nous o f f r o n s :  travail intéressant et varié ,
salaire approprié, prestations sociales, semaine
de 5 jours. Entrée selon entente.

Prière d'adresser offres de service à
SABAG + BAUMATERIAL S. A.,
Matériaux de construction, 89 a, rue Centrale,
2500 Bienne. Tél. (032) 3 51 51.

engage

employé (e) de fabrication
pour son département d'ébauches et de four-

nitures.

Travail intéressant et varié avec responsabi-
lités pour personne dynamique et méthodique

connaissant l'horlogerie.

Faire offres ou se présenter à la Direction,
Ecluse 67, 2000 Neuchâtel, tél. (038) 4 57 26.

Nous désirons engager pour l'exécution de tra-
vaux fins :

personnel féminin
— jeunes femmes habiles et consciencieuses

— jeunes filles terminant leur scolarité .
Les personnes intéressées, suisses, frontalières ou
de nationalité étrangère bénéficiant du permis
d'établissement ou de l'avantage du « hors plafon-
nement » sont priées de se faire connaître

— par une visite au siège de l'entreprise

—¦ par téléphone ou par écrit
au responsable du service du personnel des

FABRIQUES MOV ADO, rue du Parc 119,
2300 la Ghaux-de-Fonds, tél. (039) 3 22 01.

______________________________________________________________

_I©DEC©
Fabrique d'appareillage électromécani-
que et électronique
à GENÈVE

cherche

CONTRÔLEURS D'OUTILLAGE
pour le contrôle des outils.

Les outilleurs et les mécaniciens de pré-
cision que la partie intéresse seraient
formés par nos soins.

Les candidats de nationalité suisse, ou
étrangers non contingentés, sont priés
de faire leurs offres de service , avec
curriculum vitae et copies de certificats
au chef du personnel de Production de
SODECO, 70, rue du Grand-Pré,
1211 Genève 16.

HB ENTREPOT RÉGIONAL
l_______B Portes - Rouges 55 Neuchâtel

engage une

EMPLOYÉE DE BUREAU
pour différents travaux.
Semaine de cinq jours. <

Adresser offres écrites à l'ER, Portes-
Rouges 55, Neuchâtel, tél. 5 94 21.

I
AMANN + CIE S.A.

désire engager, pour le 1er avril
1970,

une secrétaire-comptable
de langue maternelle allemande,
pour la tenue et la surveillance
des comptes clients (machine Bur-
roughs E 1400).
La possibilité de taire de la cor-
respondance française sous dictée
serait un avantage.

Adresser offres manuscrites , avec
curriculum vitae, photo el docu-
mentation usuelle, à la Direction
de

AMANN + CIE S.A.

I 

Importation de vins en gros
2002 Neuchâtel



On cherche pour le printemps 1970,
aux environs de Bâle ,

jeune fille
libérée des écoles

pour aider au ménage. Chambre
personn elle et vie de famille ; con-
gés réglés.
Faire offres par tél. (038) 9 03 13,
dès 19 heures.
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Un poste de

manœuvre
ou

manœuvre-jardinier
est à repourvoir dans une ad-
ministration.
Emploi stable et bien rétribué.
Caisse dé retraite.
Semaine de 5 jours.
Nationalité suisse ou étran-
gère.
Adresser offres sous chiffres
VW 350 au bureau du journal.

Important grossiste de la branch e construction
cherche, pour entrée immédiate ou à convenir ,
un

CHEF
MAGASINIER

Notre futur cobllaborateur aura pour tâche la
surveillance du personnel ainsi que du mouve-
ment des marchandises, et veillera à la bonne
marche des affaires dans ce secteur particulier
où il sera en contact permanent avec notre
clientèle.

Ce poste requiert du candidat , outre la maîtrise
de la langue allemande , entregent et dyna-
misme.

En contreparti e, il trouvera chez nous une
place stable dans un climat de travail agréable,
un salaire en rapport avec ses capacités et les
prestations sociales d'une grande entreprise.
Adresser vos offres , avec les documents habi-
tuels , à

SABAG I- BAUMATERIAL S. A.
matériaux de construction
rue Centrale 89a
2500 Bienne. Tél. (032) 3 51 51.

Le développement constant de nos livrai-

sons en Suisse par camion nécessite

l'organisation des transports routiers,

Pour diriger ce service ayant toute son
importance, nous cherchons un

EMPLOYÉ QUALIFIÉ
de langue maternelle française âgé de 25
à 35 ans , dynamique et pouvant assumer les
charges suivantes : organisation des tour-
nées - répartition des chargements - achat
du matériel d'équipement des trains routiers.

Ce poste conviendrait à une personne dé-
brouillarde capable d'organiser son travail
en maintenant un contact agréable avec
plusieurs services internes.

Nous offrons une situation stable rému-
nérée en rapport avec les capacités. Semaine
de 5 jours, caisse de retraite.

Prière d'adresser les offres manuscrites, accompagnées
d'une photo et de la documentation usuelle, sous chiffres
AS 150 N aux Annonces Suisses S. A., t ASSA », 2, fbg

1 du Lac, 2001 Neuchâtel.
_ . ' -ti ,* _

~
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Nous désirons engager :

H0RL0GERS-DÉC0TTEURS
HORLOGERS-RHABILLEURS
pour petites et moyennes pièces

HORLOGERS-PRATICIENS
pour la réparation de mouvements grands calibres
et réveils.

FOURNITURISTE
de langue maternelle française ou allemande
connaissant parfai tement les fournitures d'horlo-
gerie et l 'habillement de la montre.
Les personnes intéressées suisses, frontalières ou
de nationalité étrangère bénéficiant du permis
d'établissement ou de l'avantage du c hors pla-
fonnement » sont priées de se faire connaître
— par une visite au siège de l'entreprise
-f. - par téléphone ou par écrit
au responsable ' d u  service du personnel des

ki*<_*,;*»_ _*.•*- i - "¦  _ .. . ..._... *

FABRIQUES MOVADO, rue du Parc 110,
2300 la Chaux-de-Fonds , tél . (030) 3 22 01.

r . . . _ ; ¦
*

Nous engageons tout de suite :
¦ ' \

mécaniciens complets
mécaniciens de précision
mécaniciens outilleurs

Personnel qualifié , suisse ou étranger.
Places stables. Travail varié, bien rétri-
bué.
Semaine de 5 jours.
Faire offres ou téléphoner à

FABRIQUE JOHN-A. CHAPPUIS S. A.
rue des Chansons 37
2034 PESEUX (NE). Tél. (038) 8 27 66.

_ __ l

'

¦ ¦il fa Un poste intéressant et p l e i n  d'avenir, en

FWj | qualité de
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JEUNE
REPRÉSENTANT

pour nos articles de marque , est à repour-
voir.

Nous cherchons une personnalité dynami-
que remplissant les conditions suivantes :

— apprentissage de commerce ou diplôme
d'école de commerce ;

— connaissance des langues : français et
allemand ;

— âge idéal : 22 - 28 ans ;

— détenteur du permis de conduire cat . A.

Nous offrons tous les avantages et pres-
tations sociales d'une grande entreprise.

Prière d'adresser offres manuscrites, avec
curriculum vitae et photo, au département
du personnel.

HUILERIES SAIS, case postale , 8031 Zurich

Etes-vous au bénéfice , depuis 5 à 15 ans, d'un
certificat de fin d'apprentissage de monteur
électricien (éventuellement électro-dessina-
teur )  ?
Avez-vous de bonnes connaissances en matière
de circuit électrique et de montage, ainsi que
de la langue allemande ? Etes-vous prêt à ac-
cepter la complète responsabilité de l'exécution
technique de nos installations d'alarme contre
le vol et l'incendie ?
Les personnes que cela intéresse et qui remplis-
sent ces conditions seront employées chez
nous à

l'étude de projets comme
collaborateur technique

et trouveront des tâches nombreuses et variées.

Appelez-nous pour de plus amples renseigne-
ments ou pour fixer un rendez-vous avec notre
service du personnel qui s'occupera volontiers
de vous.
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L'Institut de physique de l'Université de Neu-
châtel offre un poste à repourvoir de

mécanicien
de précision

Nous cherchons un jeune collaborateur cons-
ciencieux et d'esprit ouvert pour participer à
la construction d'appareils de recherche et
d'enseignement en physique. Ce travail exige
de la précision et une conception rapide des
problèmes.

Entrée : dès que possible ou à convenir.

Faire offres manuscrites, avec certificats et cur-
riculum vitae, à la Direction de l'Institut de
physique, Université de Neuchâtel , rue
A.-L.-Breguet 1, 2000 Neuchâtel.

par 14
GERM/YIM. BOUYSSIÉ

Quelqu 'un avait-il voulu lui faire une plaisanterie
de mauvais goût ? II passait rapidement en revue les
figures féminines  de Rivière , et ne pouvait en accuser
aucune.

En vain il prolongeait sa station sur le petit balcon
lancé dans le vide. Pas p lus qu'il n 'avait pu détecter
l'heure des sorties de Maria-Pilar , il n'en pouvait cons-
tater le retour. Très tard , il se décidait à rentrer chez
lui , lassé, déçu et obsédé.

Comment des parents aussi sévères que lui avait
décrits la jeune fille autorisaient-ils des sorties noc-
turnes si prolongées ? Il est vrai que la chambre qu 'ils
avaient choisie donnait sur la route, c'est-à-dire du
côté opposé à celle de leur fille ouvrant sur le jardin.
Il tenait ces détails de Laurette, dévorée de curiosité
envers les nouveaux venus, et dont la mère aidant au
service des Urquijos.

Peut-être Maria-Pilar , échappant à l'étroite surveil-
lance de sa famille , se glissait-elle au dehors afin de
jouir en paix de la fraîcheur de la nuit , et d'une liberté
qui paraissait lui être si parcimonieusement accordée.

Du moins, les Urquijos . avaient-ils amené leur fille
à l'office du dimanche.

Laurette - encore elle - avait , en toute innocence ,
ÉDITIONS DES REMPARTS, LYON

signalé l'événement à son maître , plus attentif qu'elle
ne pouvait le supposer. Car , si le dialogue peu amène
du premier soir l' avait  eue pour témoin muet et iro-
nique elle ignorait qu 'il eût comporté une suite inat-
tendue.

Ou se t e n a i t  donc la famille Urquijos 1
Frédéric eut  vite fait  le tour de l'assistance , où il

ne vit que des visages connus et ceux des estivants ,
assez nombreux , qui passaient les vacances à Rivière.

Agenouillée dans la nef de droite, il reconnut la
silhouette menue d'Augustine Duval , coiffée d'un cha-
peau démodé, mais écoutant l'office avec une piété
touchante. La place de la famille Urquijos eût été
auprès d'elle. Quant à Me Duval , mécréant , son absence
n 'avait rien que de naturel.

Le vieux prêtre se tourna vers les fidèles :
— « Ite niissa est ».
Et , d'un geste , il bénit l'assistance qui, dans les

parfums de l' encens et accompagnée par les voix ai-
guës des petites filles chantant  un cantique , commen-
çait déjà à se disperser.

Le jeune propriétaire du Vent-Haut, évitant la cohue
demeura le dernier.

Comme il allait se retirer à son tour, il s'immobi-
lisa soudain derrière un pilier.

L'église de Rivière comportait une tribune qui jouait
un rôle décoratif mais n 'était jamais occupée.

Un escalier en spirale débouchant près de la porte
d'entrée y accédait. i

Descendant les dernières marches, Frédéric aper-
çut Maria-Pilar.

La jeune fil le allait , les paupières baissées et tenant
dans ses mains un missel doré.

Elle était vêtue d'une robe de taffetas noir , à
manches longues, à la jupe très ample, dont le cor-
sage ajusté était assez largement échancré sur un
décolleté savoureux comme une pul pe de frui t .

Sa seule parure consistait en un collier de perles ,
petites, mais d'une nacre parfaite.

Et Frédéric , immobile derrière le pilier de pierre
et la dévorant des yeux, conservait cependant assez
de sens critique pour s'étonner de la présence d'un
lel bijou au cou d' une jeune f i l le  dont les parents
paraissaient fort modestes, et ayant avoué elle-même
devoir gagner p rocha inement  sa vie.

Sur sa tète inclinée aux cheveux strictemen noués
sur la nuque , Maria-Pilar portait  — avec quelle grâce !

— une manti l le  de tulle uni , extrêmement léger,
posée de manière à voiler le visage qui s'en trouvait
ainsi idéalisé. Les joues n'en paraissaient que plus
roses, les lèvres plus vermeilles, et les longs cils plus
brillants.

La suivant de près, comme des gardes du corps,
venaient Dona Xiména coiffée d'une mantille de den-
telle noire et son mari , Gregorio Urquijos ,- que Fré-
déric voyait pour la première fois.

11 se tena i t  un peu raide dans des vêtements som-
bres, manifestement réservés aux jours fastes, et son
visage maigre montrait  son ossature pointant  sous la
peau basanée.

Il lançait à droite et à gauche des regards soup-
çonneux... Et tous deux encadraient leur fille de si
près qu'on ne savait si c'était là étroite surveillance
ou sollicitude.

Lorsqu'ils furent à quelques pas de lui, Frédéric
fit un pas en avant qui le sortit de l'ombre. Quelques
pas de plus l'amenèrent dans la lumière du porche
vers lequel se dirigeait Maria-Pilar.

Ils se rencontrèrent sur le parvis.
Alors qu 'il se préparait à saluer d'une manière dis-

tante et respectueuse, mais certain de trouver un beau
regard pathétique qui re joindrai t  le sien , de voir s'é-
baucher un sourire complice, elle passa , sans lever un
cil, ignorant délibérément ce jeune homme blond qui ,
nu-tête sous le grand soleil , se sentait soudain inex-
p licablement frustré.

Dona Xiména inclina gravement la tète. Et le groupe
passa, s'éloignant sur la route blanche vers le Vent-
Haut...

Frédéric eut besoin de quel ques instants pour se
ressaisir.

Il s'attarda dans le bourg, effectuant  des menus
achats au bureau de tabac , pour ne pas se trouver
à l'entrée du manoir en même temps que la famille
Urquijos.

Le déjeuner fut  servi par une Laurette en robe
pimpante , coiffée d'un chignon à la dernière mode
qui moulait une crête provocante sur le front juvé-
nile. Mais elle avait inondé sa petite personne d'un
parfum de bas étage qui fit grimacer désagréablement
le jeune homme lorsque ses effluves se mêlèrent au
fumet du repas.

— J'ai horreur que le ragoût soit relevé d'eau de
Cologne , dit-il en dépliant avec soin la f ine serviette
damassée qu'il déposa sur ses genoux. Je te prierai ,
désormais , de réserver ces soins de beauté à tes sor-
ties au-dehors.

— Oh! Monsieur , répliqua la petite d' un air indi -
gné , ce n 'est pas de l'eau de Cologne, mais un flacon
que j'ai acheté chez l'ép icière : « Doux baiser ».

— Soit. Où vas-tu, pour avoir fait tant de frais ?
Elle hésita tin instant , tenant dans ses mains le plat

qu 'elle desservait.
Ces frais étaient uniquement en l'honneur de Fré-

déric. Expédiant le ménage, elle s'était enfermée dans
sa petite chambre, et avait copié, devant le miroir
ébreché accroché au-dessus de sa modeste table de
toilette , la coiffure d'une célèbre « star ».

Hélas! C'était peine perdue; et , l'air plus que jamai s
absent et détaché , son jeune maître ne lui avait pas
accordé un regard , s'il ne lui ménageait pas ses
critiques.

— Je vais à la fête de Juillac , monsieur , expliqua-
t-elle d'une voix un peu tremblante.

Un vague hochement de tête lui indiqua que Fré-
déric Guibert avait bien dû entendre sa réponse , mais
qu 'il se moquait éperdumment de l'emploi qu'elle
ferait de son après-midi de liberté.

(A suivre)

La Dernière Sérénade

NEUCHATEL
Société traitant des problèmes

D'ASSURANCE TRANSPORT
cherche, pour son service de sinistres,.

C0LLAR0RATEUE
ayant expérience dans ce domaine et de très
bonnes connaissances de l'anglais. Activité indé-
pendante. Situation stable et bien rémunérée

Adresser offres manuscrites, avec curriculum
vitae et photographie , sous chiffres P 20371 N
à Publicitas S.A., 2001 Neuchâtel.
Discrétion assurée.

Nous engageons une

FACTURISTE
pour notre département matériaux de construe
tion.

¦ ¦ ' , l 
' " . ¦ ¦'

Entrée selon eniente»1 semaine de 5 jours.

Prière de s'adresser à
SABAG + BAUMATERIAL S. A.
Matériaux de construction ,
89a, rue Centrale, 2500 Bienne.
Tél. (032) 3 5151.

____________________-----------------___-------a-------__-iiai

ZENITH
Nous désirons engager pour l'exécution de tra-
vaux : (le découpages , d'usinages , de montage
d'appareils , de réglage d'appareils , de réparation
d' appareils

personnel masculin
— hommes jeunes , habiles et consciencieux

— jeunes gens terminant leur scolarité .
Les personnes intéressées : suisses, frontalières
ou de nationalité étrangère bénéficiant du permis
d'établissement ou de l'avantage du < hors pla-
fonnement » sont priées de se faire connaître
— par une visite au siège de l'entreprise
— par téléphone ou par écrit
au responsable du service du personnel des
FABRIQUES DES MON TRES ZÉNITH S.A.,
le Locle , tél. (039) 5 44 22.
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Un secret derrière
j  ^*  ̂ au 

vent 
latéral, tenue de route
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i

_ \'ér-Ç̂  r surprenante, brio du moteur et
%^1L/Î  

is#
_̂l'J_L l'Ilfc/kJ • performances, maniabilité, visi-

¦*¦ bilité etc.
Si l'on ouvre les portes d'une En résumé, cette 1100 n'est-

204, on se demande comment elle pas plutôt une très bonne
il a été possible d'offrir autant de 1500?
place au conducteur et aux pas- Important: La 204 du nouveau
sagers dans cette voiture de di- programme Peugeot est encore
mensions plutôt modestes. plus puissante et dynamique.

Si l'on roule dans une 204, on __^ m—, g ¦ _̂- M _r\~ag-
se demande comment il a été H"* _____ %J %J-\ mZ _̂ »J I ,
possible de lui donner un tel en- >%f mh_f00_\
semble de qualités: confort de la _______%¦, Jw m
suspension, silence, insensibilité 58/5j76 CV

I_A PETITE GRANDE

ImporlataurpourlaSulsso: __T?îfc ConcossIonnairasiJ.-L. Segessemann ScFils
Pougeol-Sulsso S. A. B̂ '.ÏW Garage du Llltoral
QlacomettlstrassB 15,Berna W>___f Pierre-à-Mazel 51,NeuchateI Téléphona 038-59991

Plus da 150 concessionnaires AgetitsiGarage de la Plaça d'Armes,P. Joss, Fleurier
et agents qualifiés E. Richard & Fils, La Neuveville

PEUGEOT! Prestlga mondial da qualité *• G°rm°nd. Garage, Dombresson 

I Epargne Jeunesse 5% 1
I Livrets de placements +%kk I
I Carnets d épargne 4% 1
1 ^B̂  BANQUE HYPOTHÉCAIRE ET COMMERCIALE SOISSE i
Q 

JŒSjj™^̂  Rae &_ seyo,, 4 Neuchâtel Tél. 4 04 04 yj
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ZENIT H

|: NOUS DÉSIRONS ENGAGER
gj pour notre centre d'outillages

S micromécaniciens
et mécaniciens
de précision

;; i — capables d'entreprendre principalemnet des
étampes de rectification

— de confectionner des outillages d'horlogerie
— ou exécuter des travaux sur machines à poin-

ter

mécaniciens
spécialisés

s dans la fabrication des outils en métal dur.

î Prière de faire parvenir les offres ou de télé-
phoner aux
FABRIQUES DES MONTRES ZÉNITH S.A.
service du personnel,

g 2400 le Locle, tél. (039) 5 44 22.

9__B̂ _>9_B_-_H____H_________________R______R______--____E_B

.Nous gommes une jeune société et nous nous occupons exclusivement de la
recherche, de la fabrication et du montage de systèmes électroniques de mesure
et sûreté pour l'industrie chimique et huiles minérales.
Pour compléter notre équipe nous cherchons, pour entrée immédiate ou selon ;
entente, un

collaborateur FEAM ou
électromécanicien

Rayon d'activité :
— Montage d'installations isolées
— Essai d'appareils de série
— Finissage de connexions expérimentales

1— En cas d'intérêt et de capacité peuvent aussi être exécutés les ordres de
montage et service dans toute la Suisse

— Eventuellement aussi activité de vente.

Nous offrons :
— Situation d'avenir à collaborateur capable
—¦ Bonne rétribution , rmeboursement de frais , caisse de pension , (cantine), ainsi

que tous les autres avantages d'une bonne société.

Nous attendons avec intérêt votre offre. Vous pouvez aussi vous annoncer télé-
phoniquement pour un entretien sans engagement.
Tél. (064) 24 42 24 HECTRONIC A.G., Tellistrasse 85, 5001 AARAU .

;

MÉTAUX PRÉCIEUX S.A., Neuchâtel

cherche pour ses services comptables

une aide de bureau
pour travail à mi-temps, de préférence l'après-
midi.

Nous offrons place stable et bien rémunérée,
ainsi que tous les avantages sociaux d'une
grande entreprise.

Prière de faire offres écrites ou de se présenter
au service du personnel. Tél. 5 72 31.

'• Nous désirons engager pour notre centre d'outil-
'i lages |

MICROMÉCANICIENS et
MÉCANICIENS DE PRÉCISION
— capables d'entreprendre principalement des

étampes dé rectification j£
— de confectionner des outillages d'horlogerie

8 — ou d'exécuter des travaux sur machines à
pointer . '

MÉCANICIENS SPÉCIALISÉS
dans la fabrication des outils en métal dur.

Prière de faire parvenir les offres ou de télé-
phoner aux
FABRIQUES MOVADO, rue du Parc 119,
2300 la Chaux-de-Fonds, tél. (039) 3 22 01.

Fabrique d'horlogerie, à Neuchâtel,
cherche,

pour son département de comptabilité,

JEUNE
EMPLOYÉE
DE BUREAU

pour travaux variés.

Faire offres manuscrites sous chiffres

\ P 900,041 N à Publicitas S.A.
2001 Neuchâtel.

r f  fri r ^
Nous engageons j

chauffeur
aide-

magasinier
qui devra assumer, ultérieure- i
ment, la responsabilité de notre
magasin de matériel. S'adresser
à

-¦ÎM _ ._ _ I-«.il .M M P i i rHATFi  ;

Grand-Rue 4  ̂ 5 17 12

V J

Afin de fa ire face au développement et à la
modernisation de notre fabrique, nous engageons:

- mécaniciens d'entretien
pour nos installations modernes
de fabrication

- mécanicien d'entretien pour notre parc
d'empaqueteuses automatiques

Les candidats de nationalité suisse, en posses-
sion du Certificat fédéral de capacité, connais-
sant bien leur métier, ayant de l'initiative et
se trouvant à l'aise dans un comp lexe d'indus-
trie important, sont priés d'adresser leurs offres à

CHOCOLAT SUCHARD S.A., 2003 Neuchâtel.

cherche

représentant
qualifié et bien introduit pour la visite régulière
des grossistes et détaillants de la Suisse romande.

On exige : connaissance des langues française et
allemande, préparation sérieuse et complète, pré-
sentation ne laissant rien à désirer.

On offre : conditions de travail agréables, pres-
tations sociales, auto.

Prière d'ajouter à l'offre exprès : photo, curri-
culum vitae, copies de certificats, spécimen
d'écriture, le tout adressé à la Direction de
Melitta S.à r.l., case postale, 4022 Egcrkingen (SO).

cherche un

mécanicien de précision
en qualité

d'adjoint au chef
d'un atelier d'usinage

qui aura la responsabilité de la bonne mar-
che d'une partie de l'atelier et qui sera

% formé pour remplacer le chef en cas de
besoin.
Profil désiré : — très bonne connaissance

de la mécanique de pré-
cision.

— âge : 25 à 30 ans. }
Faire offres , accompagnées d'un curriciihim
vitae, de copies de certificats, d'une
photographie, de prétentions de salaire à
PORTESCAP, 165, rue Numa-Droz, 2300
la Chaux-de-Fonds.

mmmmmmmmmmmmmmmmmmmmmmmmmmmWmmm --
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ZENITH
Nous désirons engager : \

horlogers -décotteurs
horlogers - .habilleurs

.'; pour petites et moyennes pièces i

horlogers-praticiens
pour la réparation de mouvements grands oali- *
bres et réveils

fournituriste
de langue maternelle française ou allemande
connaissant parfaitement les fournitures d'horlo- î
gerie et l'habillement de la montre.

Les personnes intéressées suisses, frontalières ou
de nationalité étrangère bénéficiant du permis
d'établissement ou de l'avantage du c hors pla- ?
fonnement » sont priées de se faire connaître '<
— par une visite au siège de l'entreprise ;;

— par téléphone ou par écrit \
au responsable du service du personnel ries j

FABRIQUES DES MON TRES ZÉNITH S.A.,
le I.ocle, tél. (039) 5 44 22 .

___________________________________________Mf™T"-"'»:,"IMM

HOME WATCH CO LTD
Fabrique d'horlogerie
Pierre-à-Mazel 11
Neuchâtel

cherche pour début avril :

horloger complet
emboîteur

Faire offres écrites ou télépho-
ner au (038) 5 82 88.

TECHNICUM CANTONAL — SAINT-IMIER

Ecole de mécanique

MISE AU CONCOURS
des postes suivants :

chef de fabrication
de l'atelier de mécanique

EXIGENCES : Diplôme de technicien d'exploitation
ou diplôme de maîtrise. Plusieurs années de prati-
que dans l'industrie de la machine-outil . Bonnes
connaissances des problèmes d'organisation et de
fabrication.

maître d'atelier
EXIGENCES : Certificat fédéral de capacité de mé-
canicien de précision. Plusieurs années de pratique
dans l'industrie de la machine-outil.

Concerne les deux postes :

Entrée en fonction : 1er mai 1970 ou date à conve-
nir.

Le cahier des charges peut être obtenu auprès du
secrétariat du Technicum cantonal , rue B.-Savoye 26,
2(il0 Saint-lmier. (

Adresser les offres mansucrites, avec pièces à l'ap-
pui à la direction du Technicum cantonal, rue B.-
Savoye 26, 2610 Saint-lmier, jusqu 'au 2 mars 1970.

TECHNICIEN RADIO-TV
et un

MONTEUR D'ANTENNE
ou ÉLECTRICIEN

de nationalité suisse ou étrangers hors plafonne-
ment, avec permis de conduire, sont cherchés

par entreprisé en plein développement.

Nous offrons travail varié, bons salaires, caisse
de pensions.

S'adresser à Steiner S.A., Radio-TV, Port-Rou-
lant 34, 2003 Neuchâtel. Tél. (038) 5 02 41.
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* mécaniciens- électriciens
>-, en automobiles. jj .

Les candidats qualifiés, consciencieux , désireux de¦fc collaborer au sein d'une équipe jeune et dynamique , >*-
à des conditions d'avant-garde, sont priés de retour-

ne ner le coupon ci-dessous à : x|-

* &-__*** *

* <r^̂  »
PERROT DUVAL & CIE S.A.

_jï M. J. Juif , directeur jj .
28, rue F.-Coùrvoisier

_j _ 2300 la Chaux-de-Fonds o

>-. Nom : ' Prénom : jj_
Adresse : 
No postal , lieu ; 

# Date de naissance : No tél. ii-
Nationali té : 

-fc £
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Hasler
c h e r c h e,
pour travaux de montage et de câblage dans
les centraux de téléphone automatique du
groupe de construction de Neuchâtel, des

monteurs électriciens
monteurs en courant faible
mécaniciens
serruriers mécaniciens

ainsi que du

personnel spécialisé de
professions apparentées

Sens normal des couleurs indispensable.

Les intéressés sont priés de s'adresser par écrit
au par téléphone à

M. P. Masset , de la maison Hasler S.A., Central
téléphone Neuchâtel, tél. (038) 5 39 94.

Nous engageons :
pour le département « Accumulateurs -

ouvriers
Pour l'atelier de presses pour matières
plastiques

ouvriers pour travail en 2 équipes
(Horaire 3 h 48 - 13 h 18 ou 13 h 18-
22 h 48).
Service de transport pour le début de
l'équipe du matin assuré par nos soins.

Pour le département « Montage des
appareils électroniques »

régleurs de relais
et

poseurs de torons
pour centraux téléphoniques.
Travaux propres et bien rétribués. Candi-
dats débutants seraient formés par nos
soins.

• 

Semaine de 5 jours.
Entrée immédiate ou à convenir.
Prière d'adresser offres, de se présenter

ELECTRONA ou de téléphoner à

• 
Electrona S. A., 2017 Boudry (NE).
Tél. (038) 6 42 46.



Schranz prend une option sur le slalom géant
H_______-____-B___l Après deux compétitions on connaît le sort de deux favoris a Val Gardena

Aujourd'hui, les Suisses doivent prendre le parti de l'audace
Apres deux jours de compétition, on

connaît déjà le sort de deux des favoris :
Russel n'est pas champion du monde de
slalom spécial. Thœni ne sera pas cham-
pion du monde de slalom géant puisqu 'il
n'a pas terminé la première hanche. Ou
peut même dire qu'un troisième favori
est également éliminé : Schranz qui , en
vertu de ses qualités dans tous les do-
maines, était prédestiné au combiné, a

compromis toutes ses chances dans la
seconde manche du slalom spécial. Mais
Schranz s'est immédiatement consolé de
ses déboires en s'établissant en tète du
classement intermédiaire du slalom géant
et s'il parvient à gagner aujourd'hui , il
fera joyeusement son deuil du titre du
combiné qui n'a qu 'une importance se-
condaire.

UNE GRANDE PERFORMANCE
En fait, il a accompli une grande per-

formance puisqu'il a distancé Giovanoli
de près d'une seconde (96/100) et, à
l'attaque de la deuxième manche, il oc-
cupe une position forte. Il va la défen-
dre avec toute sa classe et avec toute
son expérience : cela signifie qu'il faudra
que ses adversaires se surpassent pour le
battre. On sait ce que ça veut dire :
prendre des risques, aller à la limite de
ses possibilités en espérant tenir, comme
J.-N. Augert sur le second parcours du
spécial. Les deux premières places sont
occupées par des Autrichiens (Schranz
et Bleiner) et Messner — troisième Au-
trichien — est dixième , alors que Russel
et Thœni ne sont plus dans la course.

RETOUR DE FLAMME

Il y a donc eu un retour de flamme
favorable aux Autrichiens. Schranz pa-
raît capable — personne n'en doute —
de se maintenir à la première place et
Bleiner, qui n'a l'air de rien, s'est clas-
sé de manière très avantageuse cette sai-
son : 7rae à Val d'Isère, 4me à l ieu/ ,
7me à Adelboden, lime à Kitzbuhl,
6me à Hindelang. Il précède Augert de
1 seconde 30/100, ce qui devrait lui
permettre d'obtenir une médaille. A con-
dition qu'il ne tombe pas. Il faudra mê-
me que Giovanoli sorte la grande forme
pour lui prendre les 66 centièmes aban-
donnés hier, tout en se méfiant de J.-N.
Augert dont les desseins sont connus
et les qualités reconnues, depuis diman-
che. Ce premier slalom géant a établi
une classification nette et rigoureuse : il
a fait nne distinction beaucoup pins ex-

pressive que le spécial. Tons les Suis-
ses ont pleinement justifié leur sélection
et on est obligé d'être satisfait de leur
comportement d'ensemble, même si Gio-
vanoli n'est pas très près de la victoire:
Giovanoli 3me, Tischhauser 5me, Brugg-
mann 7me et Schnider 8me.

SEULES LES MÉDAILLES
COMPTENT

Cependant, c'est toujours la même cho-
se : dans un champ ionnat du monde, il
n'y a que les médailles qui comptent.
Et, pour qui envisageait une médaille
d'or, une médaille de bronze n'a pas
de saveur. Même une médaille d'argent
peut être, en certaines circonstances, un
sujet de tristesse et d'amertume.

Mettez-vous à la place de Russel : il
dit que, pour lui , l'essentiel c'est qu'un
Français ait gagné. Mais, dans son for
intérieur, il doit en ressentir une profon-
de déception. Passer de l'or à l'argent
pour 4 centièmes de seconde, quand on
s'appelle Patrick Russel et qu'on a ga-
gné auparavant, l'un après l'autre, les
slaloms des trois plus grandes courses
du monde...

Si l'on avait dit à Kidd, lorsqu'il a
quitté les Etats-Unis, qu'il gagnerait une
médaille de bronze, il en aurait certai-
nement été enchanté. Mais dans la réa-
lité, il n'a vu que la médaille d'or qui

aurait pu être à sa portée s un coup de
carres de moins, un peu plus d'audace
dans une porte : c'était la grande victoi-
re. Le triomphe !

LE PARTI DE L'AUDACE
Il y a, décidément, des médailles dont

le revers est plein d'ironie. En ski al-
pin — à plus forte raison lors d'un
championnat du monde — on se mo-
que des bons classements d'ensemble :
plutôt que d'avoir quatre coureurs de la
cinquième à la huitième place, on pré-
fère en avoir trois dans la neige et un
seul debout, une médaille d'or autour
du cou. Les Suisses sont tenus d'encou-
rir des risques : il faut qu'ils skient à
tout casser, comme les Français dans le
slalom spécial.

Il faut qu'ils prennent le parti de l'au-
dace, même si ce n'est pas dans le ca-
ractère suisse.

Une fois n'est pas coutume : les cham-
pionnats du monde n'ont lieu que tous
les quatre ans.

Guy CURDY

LA FUS D'UN I-ÊVE. — L'Italien Gustavo Thoent espérait empo-
cher une médai l le  tlevant son public. l iait  n dimanche, il est tom '

hé hier (notre photo) , ahaiulonnant tout espoir...
(Téléphoto AP)

Patrick Russel : «J'ai perdu au moins 3 secondes!»
Les jours se suivent et ne se ressemblent

pas aux championnats du monde. A l'issue
de la première manche du slalom géant ,
les Autrichiens et les Suisses rayonnaient
alors que les Français faisaient plutôt grise
mine.

Karl Schranz, doyen des engagés, était
particulièrement satisfait : c C'est un des
géants les plus longs et les plus éprouvants
que j' aie cou ru. Probablement le plus diffi-
cile. Mais ce tracé très tournant me con-
venait et j' ai tenu à montrer au public
qui m'avait siffle dimanche que les «vieux,
avaient encore des jambes » .

Werner Bleiner s'est également senti à
l'aise sur ce parcours : « Il était temps
que nous nous reprenions , car nous avions
vraiment par trop joué de malchance jus-
qu 'ici > , a-t-il déclaré.

Pour Dumeng Giovanoli, - cette manche
a été très éprouvante car le tracé « tour-
nait > énormément et il valait mieux arron-
dir que tenter de couper dans les portes ,
comme je l'ai fait , si bien que j'ai dû
fournir de gros efforts pour conserver ma
ligne » . Giovanoli qui , en raison de son
dossard No 1. partira en dernière position
aujourd'hui du premier groupe et pourra
ainsi surveiller tous ses adversaires, a ajou-

té : « Russel , sans sa mésaventure, aurait
certainemen t été imbattable. Mais, mainte-
nant , j'espère que je pourrai combler mes
96 centièmes de retard , sur Schranz » .

Le Français Jean-Noël Augert, champion
du monde de slalom spécial , estimait lui
aussi qu'il n'avait pas skié assez en sou-
plesse : « Ce parcours sur neige gelée était
vraiment long et fatigant. Je n'ai pas com-
mis d'erreur majeure mais j' ai skié un peu
- dur » . J'ai ainsi accumulé de petites fau-
tes. Schranz a été remarquable mais Rus-
sel, sans son accrochage , aurait pu le bat-
tre » .

Le Français Patrick Russel, principale
victime de cette première manche avec Gus-
tave Thœni, estimait : « C'est vraiment stu-
pide. Une de mes chaussures a accroché
sur un dérapage trop accentué. Je suis
tombé et j' ai dû repartir à froid. J'ai au
moins perdu trois secondes. Mardi , je me
battrai pour l'honneur » .

Gustavo Thœni était pour sa part cons-
cient du fait qu'il avait désormais perdu
toute chance de récolter une médaille à
ces championnats du monde : « En voulant
attatjuer à fond dès le départ pour creu-
ser immédiatement l'écart, j' ai mal pris la
combinaison de portes suivant le départ

et je me suis laissé .déporter sans rémis-
sion sur une plaque de glace. Il me faut
maintenan t regarder vers les Jeux olym-
piques de Sapporo » .

Première manche : 1. Karl Schranz
(Aut), 2'15"15 ; 2. Bleiner (Aut),
2'15"45 : 3. Giovanoli (S), 2'16"11 ;
4. J.-N. Augert (Fr), 2'16"75 ; 5.
Tischhauser (S), 2'16"83 ; 6. Rieger
(ALt-O), 2'16"l)l ; 7. Bruggmann (S),
2'17"25 ; 8. Schnider (S), 2'17"29 ; i).
Ba-hleda (Pol) , _ '17" _ 0 ; 10. Mess-
ner (Aut) ,  2'17"46 ; 11. Penz (Fr),
2'17"58 ; 12 Haker (No), 2'17"87 ;
13. Heckelmill er (All-O., 2'17"95 ; 14.
Russel (Fr), 2'17"99 ; 15. Neureuther
(All-O), 2'18"02 ; 16. Zwilliug (Aut),
2'18"52 ; 17. Duvillard (Fr), 2'18"62 ;
18. Rolen (Su), 2'18"79 : 19. Tschudi
(No), 2'18"91 ; 20. Clataud (It),
2'18"94 ; 21. Compagnon. (It), 2'19"10 ;
22. Hansson (Su), 2'19"17 ; 23. Schla-
ger (All-O), 2'19"42 ; 24. Chaffee
(E-U), 2'19"52 ; 25. Schmalzl (It) et
Sheperd (Can), 2'19"53.

Nonante-neuf concurrents , 95 clas-
sés.

POTINS ? POTINS ? POTINS ? POTINS
# « Waterloo pour l'Autriche » , c'est

ainsi que se présente la manchette (les quo-
tidiens viennois à l'issue de la première
journée des championnats du monde.

# La plupart des journaux s'occupe plus
particulièrement du cas « Herbert Huber »,
le coureur qui n'a pu prendre le départ du
slalom spécial, victime d'une dépression
nerveuse. Certains quotidiens de grand ti-
rage indiquent également que le coureur
autrichien Harald Rofner avait eu une cri-
se de frénésie, ce qui aurait été la cause
principale de son départ précipite...

9 Ingrid Gfoelner sera la quatrième par-
tante autrichienne dans l'épreuve de la
descente féminine , indique-t-on dans les
milieux sportifs autrichiens. Ainsi , l'équipe
autrichienne pour cette descente, outre In-
grid Gfoelner, comprend Wiltrud Drexel ,
Annemarie Proell, et Olga Pall. Les res-
ponsables ont décidé de réserver à Ber-
ni Rauter, encore légèrement blessée au
genou, les épreuves de slalom spécial et
de slalom géant.

Les Nyonituis menacés par la reléaation
¦h____É___________. LE FOSSÉ S'ÉLARGIT EN CHAMPIONNAT DE LIGUE R

Les résultats enregistres en fin de se-
maine comptant pour le championnat de
ligue A ont encore accentué l'écart qui se
creuse au classement entre le groupe de
tête et les positions défavorisées, depuis la
sixième place.

La situation paraît en effet assez claire
dans les hautes sphères où les Stadistes
genevois dominent sans histoire et où leurs
capacités ne seron t certainement plus mi -
ses en doute jusqu 'à la fin du cham-
pionnat.

LUTTE SERRÉE
Dans la deuxième partie , en revanche ,

chacun tente de s'éloigner d' une position
qui demeure dangereuse. La lutte va de-

meurer serrée jusqu 'à l'issue de la com-
pétition, et si Jonction et Champel parais-
sent légèrement mieux placés actuellement,
tout peut encore se passer au gré des pro-
chaines rencontres.

Pully — il aligne un joueur américain —
a eu un sursaut positif contre Champel, ce
qui contribue encore à l'incertitude en
queue de classement. Il était à prévoir que
les Chaux-de-Fonniers ne reviendraient pas
vainqueurs de leur déplacement à Fribourg

car les forces en présence étaient déséqui-
librées. Mais si les Montagnards savent ga-
gner les prochaines rencontres qui les op-
poseront aux formations qui se trouvent
dans la même situation qu'eux au classe-
ment, ils se sortiront très probablemen t
d'affaire.

NYON MENACÉ
Ce sont actuellement les Nyonais qui

sont les plus menacés par la relégation car

ils évoluent sans âme et l'esprit d'équipe est
sérieusement menacé par une série de dé-
faites dont il faut trouver les causes dans
le manque de réserves et surtout dans
l'obligation d'aligner des jeunes joueurs en-
core inexpérimentés.

LIGUE B
Depuis quelques semaines déjà, notre

chronique hebdomadaire mentionnait le
danger que pouvait présenter les Universi-
taires de Bâle à l'égard des meilleures for-
mations du groupe I. A la suite de leur
dernier résultat impressionnant obtenu fa-
ce à Gland, ils deviennent les principaux
prétendants au tour final , en compagnie
de Vevey qui ne devrait plus être inquié-
té jusqu 'à la fin de ce championnat. Mar-
ti gny traverse une mauvaise période et doit
s'incliner devant Etoile qui reste une for-
mation capable de se surpasser ou alors
de ne rien réussir.

Dans le groupe II, le déplacement de
IPregasson a à Neuchâtel et Zurich est sa-
tisfaisant alors que Bellinzone ne peut en
dira autant et sombre dans les positions
basses du classement. En revanche, l'espoircommence à renaître dans le camp desChênois qui étaient très mal partis dansce championnat.

M. R.

BE_S_£&_5S3_S3_i Une nouvelle formule

pour le tournoi de football de Munich
Dans son bulletin de presse de février ,

le comité organisateur des Jeux de Munich
1972 précise que le tournoi olympique de
football se déroulera du 27 août au 9 sep-
tembre , et que le règlement comportera
une modification par r apport aux compé-
tition s précédentes , en ce sens que les qua-
lifiés des groupes préliminaires joueront deux
poules demi-finales.

Comme par le passé, les qualifiés seront
répartis en quatre groupes de quatre et
les matches seront joués les 27, 29 et
31 août , pour les groupes 1 et 3, et les
28, 30 août et 1er septembre, pour les
groupes 2 et 4.

Les deux premiers de chaque groupe
seront réuni s en deux poules demi-finales ,

chaque équipe jouant des matches contre
les trois autres de son groupe, les 3, 5
et 7 septembre.

Les deux vainqueurs joueront la finale
le 9 septembre à Munich , tandis que , la
veille , les formations classées deuxième se-
ron t opposées dans le match de classe-
ment pour les 3me et 4ml places.

Avec Munich (80,000 places), qui abri-
tera la finale, cinq villes de Bavière ont
été retenues pour les matches des préli-
minaires et des demi-finales : Nuremberg
(53,500 spectateurs) , Augsbourg (37,000),
Ingolstadt , Passau, Ratisbonne, dont les sta-
des comportent, chacun, 20,000 places. Tou-
tes les équipes, après leurs matches, rentre -
ront à Munich, où elles seront logées au
village olympique.

édicté des prescriptions pour 1970
I La fédération suisse

La Fédération suisse d'aviron (F.S.A.),
a édicté les prescriptions suivantes concer-
nant les sélections pour 1970 :

Les bateaux qui se qualifieront pour les
finales des régates internationales du Rot-
see, en catégorie élite (11-12 juillet

^ 
à Lu-

cerne) seront directement sélectionnés pour
les championnats du monde de Sainte-
Calherines , au Canada (2-6 septembre).
D'autres bateaux pourront être retenus s'ils
atteingnent les finales des championnats
internationaux d'Allemagne (8-9 août à
Duisbourg).

Le cadre national « A » élargi comprend
actuellement les rameurs suivants : P. Bol-
liger, A. Keller (Blauweiss Bâle), P. Baen-
ninger (Erlenbach), U. Fankh auser, U. Bit-

terli , W. Zwimpfer (Seeclub Lucerne) ,
D. Oswald (Neuchâtel), W. Steiner (Rich-
terswil), R. Altenburger (Schaffhouse) , U. Is-
ler (Staefa), H. Waser, A. Waser (Stans-
stad), M. Burg in , R. Furler , N. Lindeckcr ,
H.-J. Bendinger (Grasshoppers), F. Rentsch
(Poly Zurich), U. Haldemann. K. Baumann
(commerçants Zurich), H. Ruckstuhl , R.
Dubs (Seeclub Zurich).

Le cadre c B » comprend, présentement,
67 rameurs do 25 clubs.

Pour les membres des cadres, la partici-
pation sera obligatoire au camp d'entraîne-
ment de Rapperswil (27-30 mars) , aux ré-
gates de Stansstad, aux régates de Schiffe-
nen (14 juin), aux régates du Rotsee et aux
championnats suisses (19 juillet , à Lucerne).

La Suisse cède devant le Japon à Zoug
SUISSE - JAPON 1-6 (0-1 1-1 0-4).
MARQUEURS : Homma 3me ; Keller

21me ; Takagi 26me et 52me ; Hoshino
42me ; Okajima 44me ; Kurokawa 54me.

SUISSE : Clerc ; Furrer , Sgualdo ; Hu-
guenin , Aeschlimann ; Stuppan ; Reinhardt ,

Turler , Keller ; Schenk, B. Wittwer, Lang-
weiler ; U. Luthi, Henry, H. Luthi ; Ber-
ger, Dubois. Entraîneur : Pelletier.

JAPON: Ohtsubo; Kaneiri, Tanaka;Ya-
mazaki , Kasai ; Itabashi , Nakamura ; Ku-

rokwa, Hiki gi , Homma ; Hoshino , Iwamo-
to, Takagi ; Okajima , Ebina, Ono ; Ito,
Nakna. Entraîneur : Ono.

ARBITRES : MM. Valentin et Moser,
Autriche.

NOTES : Patinoire de Zoug. Pluie abon-
dante pendan t toute la partie. 3000 spec-
tateurs. Pénalités : trois fois 2 minutes con-
tre la Suisse ; quatre fois 2 minutes con-
tre le Japon.

POURQUOI ?
D'aucuns avaient des difficultés à com-

prendre pourquoi l'entraîneur national Gas-
ton Pelletier choisissait une bonne partie
de ses Chaux-de-Fonniers pour composer
j 'équipe suisse. S'ils se trouvaient hier soir
à Zoug, ils auront compris 1 Des nouveaux
joueurs examinés contre le Japon , seuls
Keller (Zurich) et Bruno Wittwer ont dé-

montré qu 'ils avaient place dans le con-
cert international. Les autres , à l'exception
d'Uli Luthi peut-être , ont laissé paraître
trop de défauts (manque de vitesse , de tech-
ni que et do clairvoyance) pour espérer , dans
l ' immédiat  du moins , jouer dans l'équipe
suisse.

ÊTR E COMPÉTENT
Celte dernière avait une excuse à Zoug.

La glace détre mpée fut un adversaire plus
sérieux que pour les Japonais au jeu basé,
surtout , sur la puissance physique. Mais ,
indépendamment de cela, l'équipe suisse,
dans son ensemble, a mal joué. Sur le
plan intern ational la seule volonté ne suffit
pas. Il faut aussi de l'astuce (ne serait-ce
que pour éviter les charges) et plus qu 'un
m i n i m u m  de techniqu e et de sang-froid.
En un mot il faut être compétent. Or ,
trop de joue urs ne l'étaient pas.

Face à des Nippons déterminés, magnifi-
quement organisés défensivement et violents
dans les corps à corps, cela devait être fa-
tal pour la formation de Pelletier, lequel
saura mieux que quiconque en tirer des
conclusions ! Les Japonais ont donc mé-
rité leur victoire . Celle-ci est un peu trop
nette compte tenu des erre u rs de Clerc et
des buts ratés par certains attaquants. Mais ,
la maladresse en hockey ne pardonne pas.

MODIFICATIONS POUR CE SOIR
Ce soir aux Mélèzes , il est permis d'es-

pérer que la Suisse jouera mieux. Des mo-
difications interviendront dans l'équipe, qui
la rendront plus homogène et plus efficace,
aussi bien en défense (nous pensons à Ri-
goler.) qu'en attaque où les Berger , Dubois
et autre Chappot ont prouvé, par leurs
absences , qu 'ils étaient indispensables. Ce
soir Pelletier alignera l'équipe suivante sur
la glace chaux-de-fonnière : Rigolet ; Fur-
rer , Sgualdo ; Huguenin , Aeschlimann ; Stup-
pan ; Reinhardt , Turler , Keller ; Giroud ,
Chappot , Henry ; Dubois , Berge r, Piller.

François PAHUD

Berne a payé cher ses coups d'épaté
Coup d'œil sur le chumpionnut de ligue A

Le tour final pour le titre de cham-
pion suisse a pris une tournure telle-
ment favorable à La Chaux-de-Fonds
qu 'il est presque inutile d'en faire le
bilan. Hui t  points séparent le premier
du deuxième , Langnau , et cet écart se
porte à 12 point s lorsque nous compa-
rons le champion à Kloten , classé troi-
sième.

JAMAIS VU ?
Pour autant que notre mémoire ne

fasse pas défaut , nous ne nous souve-
nons pas avoir vu une équipe dominer
le championnat de ligue A de la façon
dont La Chaux-de-Fonds l'a fait cette
saison . Pourtant , les Neuchâtelois ont
connu des difficultés qui auraient pro-
voqué la culbute de beaucoup d'autres.
Nous nous en sommes aperçus après ,
lorsque ces < autre s •, frappés à leur
tour par quelque malchance , se sont lit-
téralement écroulés.

Des périodes pénibles , tout le monde
en connaî t . L'essentiel est de s'en tirer
avec le minimum de dégâts. La Chaux-
de-Fonds l'a fait , mais pas ses princi-
paux concurrents ; c'est là qu'on recon-
naît le champion. Cette équipe neuchâ-
teloise à qui , en novembre, parce qu 'elle
venait de perdre deux matches (2),

certains prédisaient le plus sombre des-
tin , a joyeusement confondu ses plus
« fervents • détracteurs . Et retenez bien
ceci : si les autres clubs n 'accomplis-
sent pas de gros efforts cette année, il
n 'y aura pas de raison à ce que La
Chaux-de-Fonds n 'enlève un quatrième
titre consécutif.

MANQUE DE MATURITÉ
Berne est relégué. En valeur pure , il

était supérieur à Viège, mais il s'est
révélé incapable de maîtriser ses nerfs
dans les difficiles rencontres du tour
final. Son manque de maturité s'était ,
d'ailleurs , manifesté dans la poule do
qualification : plutôt que do s'épuiser
à vouloir réussir l'impossible face au
champion , Berne aurait mieux fait de
conserver ses forces pour battre ses
égaux et , ainsi , éviter le tour de reléga-
tion. Ses coups d'éclat et tentatives de
coup d'éclat lui ont coûté cher.

Quant à Viège, il s'est sauvé. Sans
doute n 'est-ce qu'un sursis. Pour Zu-
rich aussi , apparemment. A moins que
Sierre ou le néo-promu fasse, la saison
prochaine , les frais de la guerre des
nerfs. Avec Viège et Zurich, nous avons
appris à nous méfier.

F. P.

La technique simpliste des Japonais
Les Japonais ont démontré d'entrée

de cause qu 'ils ne sont pas venus eu
Suisse pour y accomplir une promena-
de de santé . Sur une glace collante , ils
ont eu une facilité relative à imposer
leur layon de jouer. Celle-là est fort
simpliste : elle consiste à attirer l'ad-
versaire et à contre-attiiquer avec un
seul (généralement l'ai l ier  gauche) ou
plusieurs  hommes, Etan t  donné que les
Nippons , particulièrement les défen-
seurs , sont de solides gabarits nu bé-
néfice d' une  cond i t ion  p h ysique irré-
prochable, cette tactique f u t  suffisante
pour désorienter les hommes de Pelle-
tier. Les nombreux remaniements  au sein
de l'équipe suisse étaient déjà propres
à semer le trouble.

EGALISATION
La première période de jeu fut pé-

nible pour les Suisses. Pour ne pas dire
plus . L'avantage pris par les Japonais
était mérité mais évitable toutefois.

Clerc manquant de réaction. Par la sui-
te, les gars de Pelletier sortirent de
leur torpeur. L'égalisation obtenue au
terme d'une belle action entre Turler
et Keller leur a donné des ailes . Cela
dura tant que la glace permettait de
confectionner un jeu d'équipe ; soit
ju sque vers la trentième minute.

FLÉCHISSEMENT
L'u l t i m e  période fu i  catastrophique

pour les Suisses : ils encaissèrent deux
b u t s  (évltables, Clerc mi t  trop de temps
à se relever deux fois de suite)  en qua-
tre minu tes. Après ça les jeu x étaient
lai ts . Les - poula ins  » de Pelletier n 'en
continuèrent pas moins à se battre avec
acharnement. Ce ne fut  pas assez pour
renverser la vapeur. Certains fléchisse-
ments (la ligne de Langnau hormis Witt-
wer) et une baisse de régime (les Lu-
thi et Henry) laissèrent le gain du
match nux Nippons .

F. P.

Une nouvelle
pilule.. •
... v ien t  d'être mise au point  au Etats-
Unis. Elle est destinée à s t imuler  la
mémoire. Nul doute qu'elle ue soit
appréciée par tous ceux qui aiment
vivre dans le passé. En revanche, si
vous préférez le présent et souhaitez
vous préparer un futur  plus que parfait ,
alors allez vous promener dans la vaste
exposition sur six étages des Meubles
Meyer, nu faubourg do l'Hôpital , à Neu-
châtel. Vous y verrez en particulier de
nouveaux salons absolument merveil-
leux I

INNOVATION
À CHAUMONT

COURSE DE FOND

(Patronage « Feuille d'avis
de Neuchâtel »]

SOliVEiVIK. — Chaque par-
ticipant recevra une mé-
daille dont voici le... revers!

Afin de favoriser le ski de fond
dans notre région, c'est au tour du
Ski-club de Chaumont d'organiser
« son épreuve ». La particularité de
cette dernière se présente sous la
forme d'un circuit de quatre kilo-
mètres qu'il s'agira de parcourir
de... nuit !

Depuis fort longtemps, les épreu-
ves nocturnes connaissent un déve-
loppement considérable en France
et en Allemagne. La Suisse, et plus
particulièrement Chaumont, va se
mettre au diapason.

Pour cette première, non seule-
ment les licenciés de la F.S.S. se-
ront de la partie, mais encore les
non-licenciés. C'est dire que cette
manifestation sera appréciée en
raison de son caractère populaire.
Nous aurons l'occasion de revenir
sur cette première dont il convient
de préciser que la piste sera entiè-
rement balisée au moyen de falots
tempête. Et, comme le 21 février —
date de la course — c'est la pleine
lune, il est évident que les organi-
sateurs ont mis tous les atouts
dans leur manche.

P.-H. B.

LIGUE A
Jonction-Birsfcldcn 67-75; Stade Fran-

çais - Nyon 102-56 ; Fribourg Otympic-
Olympic La Chaux-de-Fonds 100-60 ;
Pully-Champcl 76-60 ; Fédérale-Urania
68-75.

J. G. P. Pis
1. Stade Français 12 12 0 24
2. Fribourg Olympic 22 10 2 22
3. Urania 12 8 4 20
4. Birsfelden 12 8 4 20
5. Fédérale 13 7 6 20
6. Jonction 12 4 8 16
7. Champel 12 3 9 15
S. Nyon 12 2 10 14
9. Pully 11 3 8 14

10. Olympic La Chx-dc-F. 12 3 9 *14
*un forfait

LIGUE B
Groupe I

Saint-Paul Lausanne-Cossonay 41-58 ;
Etoile Gcnève-Martigny 50-49 ; Rapid
Fribourg - Lausanne Basket 59-66 ;
Uni Bâlc-GIand 128-82 ; Molino Nuo-
vo - Vevey 45-91.

J. G. P. Pts
1. Vevey 10 10 0 20
2. Uni Bâle 12 S 4 20
3. Martigny 12 8 4 20
4. Cossonay I I  S ' 3 19
5. Gland 12 5 7 17
6. Rapid Fribourg 11 5 6 16
7. Etoile Genève 11 5 6 16
8. Molino Nuovo 11 4 7 15
9. Lausanne Basket 12 3 9 15

10. Saint-Paul Lausanne 12 1 11 13
Groupe II

Lémania Morges - Rosay 66-55 ; Chê-
ne - Bellinzone 71-57 ; Stade Fribourg-
Bcllinzone 70-51 ; Nenchâtel - Sports -
I'rcgassona 79-103 ; Zurich - Prcoassona
68-56.

J. G. P. Pis
1. Stade Fribourg 12 11 I 23
2. Lausanne Sports 10 10 0 2(1
3. Pregassona 12 8 4 20
4. Lémania Morges 12 7 5 19
5. Zurich 12 6 6 1S
6. Neuchâtel-Sport s 12 5 7 17
7. Renens 12 4 8 16
8. Chêne 11 3 8 14
9. Bellinzone 12 2 10 14

10. Rosay 11 2 9 13

Liste des gagnants du concours
du Sport-Tofo No 5( des 7 et 8
février 1970 :

Vingt-neuf gagnants avec 12
points : 3775 fr. 30 ; 562 gagnants
avec 11 points : 194 fr. 80; 4842
gagnants avec 10 points : 22 f r. 60;
25,750 gagnants avec 9 points :
4 fr. 25.

Le maximum de 13 points n'a
pas été réussi.

Trophée « Peter Campbell>

Le Suisse Manfred Jakober a pris la
seconde place dans le slalom spécial du
trophée • Peter Campbell - , à Collongwood
(Ontario) , derrière le Français Jean-Louis
Ambroise, déjà vainqueur la veille d'un
premier slalom spécial . Ambroise rempor-
te également le combiné devant le Cana-
dien Dave Bruneau. —¦ Classement : 1.
Jean-Louis Ambroise (Fr) 105"19 ; 2. Jako-
ber (S) 105"49 ; 3 Bruneau (Can) 106"45;
4. Good (S) 106"85. — Le Suisse Otto
Steublé a abandonné.

Les trois skieurs suisses participeront en
fin de semaine aux épreuves du Mont Or-
ford (Québec), comptant pou r la Coupe
canadienne de ski alpin.

Suisse deuxième



¦ ¦¦ ¦iiii-iiiiiiM MIGROS
cherche

pour ses succursales de NEUCHATEL

vendeuses
(différents rayons)

i

caissières
pour son MARCHE de la rue de l'Hôpital 12, à
Neuchâtel,

commis de cuisine
fille de cuisine

S'adresser au gérant du magasin, rue de l'Hôpital, ou demander
feuille d'inscription à la Société Coopérative Migros Neuchâtel,
service du personnel, TÉL. 3 31 41.

LA CHAMBRE SUISSE DE L'HORLOGERIE
cherche, pour sa division des affaires extérieures.

UN COLLABORATEUR
(réf. E. 1)

Formation : Si universitaire, de préférence en sciences économiques ou droit ,
ou solide formation commerciale.

Tâches t Etude des problèmes posés par les relations de l'industrie hor-
logère avec un certain nombre de pays étrangers ; préparation
des interventions pu négociations découlant des circonstances.

Exigences : Si possible connaissance parfaite de la langue anglaise, esprit
d'initiative, sens des responsabilités, facilité de rédaction.

Les candidats sont priés d'adresser leurs offres, avec curriculum vitae,
photo et prétentions de salaire à la

Chambre suisse de l'horlogerie
Service du personnel
Avenue Léopold-Robert 65
2301 la Chaux-de-Fonds

Pouvez-vous répondre

OUI
a toutes les questions

suivantes ?
— Aimez-vous le contact avec la clientèle ?
— Désirez-vous vous créer une belle situation ?
— Souhaitez-vous mettre en val eur vos capacités ?
— Etes-vous ordonné, consciencieux , sérieux et ponctuel ?
— Etes-vous dynamique et entreprenant ?
— Etes-vous âgés de 25 à 35 ans ?
— Avez-vous une bonne formation commerciale ?
— Avez-vous de l'initiative pour pouvoir travailler d' une façon indépendante ?
— Avez-vous de la facilité à vous exprimer ?
¦— Avez-vous un permis de conduire et si possible une voiture ?
Si OUI, vous êtes bien la personne que nous cherchons...

En contrepartie,
nous vous off rons :

Une place stable, en qualité de collaborateur à la vente , dans une entreprise
en pleine expansion...
Un travail intéressant.
Semaine de 5 jours.
Avantages sociaux.

Remplissez dès aujourd'hui le coupon ci dessous, et nous prendrons contact
avec vous très rapidement.
Entière discrétion assurée.
Ecrire sous chiffres LR 400 au bureau du journal.

Nom :
Prénom :
Age :
Adresse-lieu :
Téléphone :

W SYNCHRONEW FABRIQUES D'HORLOGERIE RÉUNIES W
W Montres CYMA - ERNEST BOREL - DOXA \;

cherche, pour entrée immédiate ou à convenir,

I adjoint au chef de publicité ]
I-;-\ Connaissance suffisante des langues allemande, anglaise f;_ ;
1.1. et française (parlées et écrites). Travail intéressant pour ,£?}.;
'Vy. personne ayant de l'initiative et de l'imagination. f-ïi

;:J:>. Faire offres écrites à /y:
;V\ SYNCHRON S. A., FHR J$.:

*y\ Maladière 71, Neuchâtel >_Si

FIBRES DE VERRE S. A.. LUCENS BBgQffl a
cherche, pour son service d'entretien, i j

MÉCANICIENS-ÉLECTRICIENS Mi l
diplômés, ayant de l'initiative et de bonnes qualités profession-
nelles.

Nous offrons i
— occupation variée
— avantages sociaux d'une grande entreprise
— semaine de 5 jours
— possibilité d'accéder à un poste à responsabilités

Entrée immédiate ou date à convenir.
Faire offres ou téléphoner au (021) 95 85 71 — interne 20.

Restaurant Saint-Honoré,
Neuchâtel,

cherche pour entrée immé-
diate ou à convenir :

SOMMELIERS

SOMMELIÈRES
connaissant les deux services.

Ecrire ou téléphoner au

<038) 5 95 95.

Les Editions
DELACHAUX ET NIESTLÉ

cherchent,
pour entrée immédiate ou date
à convenir,

UN EMBALLEUR
QUALIFIÉ

Bon salaire, semaine de cinq
jours.

Prendre contact par télé-
phone No (038) 5 46 76.

* « _
; Entreprise industrielle moyenne dé- •
; sire engager ;

j un (e) secrétaire j
j  de langue maternelle française ou ;
i connaissant bien le français , pour un J
S de nos services commerciaux.
; Préférence sera donnée à personne ;
i ayant de bonnes connaissances de S
• la langue allemande.
; Caisse de retraite. Horaire de 5 jours. ;
i Entrée immédiate ou date à convenir. *• •
; Adresser offres écrites, avec photo ;
S et documents usuels, à HM 396 au S
; bureau du journal.
• •fc • *

Fabrique d'horlogerie
de Saint-Biaise S.A. engage :

mécaniciens-
outilleurs
manœuvres
ouvriers

Appartements de 3 ou 4 pièces
à disposition, tout confort ,
loyer modeste.

Faire offres ou se présenter.

Restaurant du Vauseyon
cherche

unie) employé (e)
de maison

ainsi qu'une personne pour
quelques heures de nettoyage
par jour.
Tél. (038) 514 72. 

Sténodactylographe
est cherchée. Eventuellement d é b u t a n t e .
Adresser offres écrites à 102-65 au bureau
du journal , avec références et prétentions d.
salaire.

Je cherche

jeune fille
pour aider au maga-
sin (boulangerie).
Tél. 8 34 24.

Jeune Romand
cherche, pour le
mois d'avril, un em-
ploi de

dessinateur
en bâtiment
Prière de téléphoner
au No (032) 97 41 45.

Vendeuse, 50 ans, expérimentée
en droguerie et parfumerie,
cherche place avec responsabi-
lités comme

CAISSIÈRE ou à la RÉCEPTION
Faire offres sous chiffres
P 300,076 N à Publicitas S.A,
2001 Neuchâtel.

Jeune dame
cherche travail à
domicile : bureau
ou autre.
Tél. 4 78 12.

Jeune
EMPLOYÉE
DE COMMERCE
(diplôme commercial
1970 de la Société
des employés de
commerce KV)
cherche, pour le 1er
juin 1970, un em-
ploi intéressant et
varié à Neuchâtel.
Faire offres sous
chiffres M 300 40.
à Publicitas S. A.,
3001 Berne.

L'IMPRIMERIE CENTRALE
et de la ,

FEUILLE D 'AVIS DE NEUCHA TEL
se fera  un p laisir de vous soumettre

sa nouvelle collection de
CARTES DE VISITE

n BHM| _____H______H_______________ S

Nous désirons engager pour l'exécution de tra-
vaux : de découpages, d'usinages , de prémontages

personnel masculin
— hommes jeunes habiles et consciencieux

— jeunes gens terminant leur scolarité.

Les personnes intéressées : suisses, frontalières
ou de nationalité étrangère bénéficiant du per-
mis d'établissement ou de l'avantage du « hors
plafonnement » sont priées de se faire connaître

— par une visite au siège de l'entreprise

— par téléphone ou par écrit
au responsable du service du personnel des

FABRIQUES MOVADO, rue du Parc 119,
2300 la Ghaux-de-Fonds, tél. (039) 3 22 01.

-m t_H-_______ ni

$4
Nous engageons :

jeune homme
comme aide de laboratoire ;

vendeuses
pour nos rayons de charcu-
terie.

Avantages sociaux d'une gran-
de entreprise.

Faire offres à Bell S.A.,
Treille 4, tél. 4 01 03.

Nous cherchons pour entrée
immédiate ou à convenir :

1 monteur électricien
1 aide-monteur

ainsi qu'une

employée de bureau
pour travail à la demi-journée,
éventuellement toute la jour-
née.
Faire offres ou téléphoner à
B. Gaschen, électricité,
la Neuveville, tél. (038) 7 93 13.

Magasinier-
emballeur

place stable, serait engagé par
la Fabrique C. Huguenin-
Sandoz, Plan 3. Tél. 5 24 75.

Bureau de la place engagerait
immédiatement ou pour date à
convenir une

employée
pour travaux de comptabilité.
Demi-journée ou temps partiel
acceptés.
Adresser offres écrites à AF
389 au bureau du journal.

LA ROCHELLE
Maison de repos et de psychothérapie
chrétienne cherche, pour le 1er avril,
une

infirmière
diplômée en soins généraux ou en psy-
chiatrie, intéressée par le travail auprès
des malades nerveux ou dépressifs.
Atmosphère familiale , travail en équipe ,
conditions intéressantes.
Faire offres à M. Jeanneret,
la Rochelle, 2028 Vaumarcus.

Nous cherchons, pour entrée
immédiate ou à convenir,

TECHNICIEN TV
Possibilité d'être intéressé au
rendement de l'entreprise.

Adresser offres écrites à DI
392 au bureau du journal.

TRAVAIL à temps partiel
Nous cherchons des enquêteurs
(trices) à temps partiel. Pas de
vente ni de publicité.
Les intéressés sont priés de
s'annoncer à
ISOPUBLIC S.A., Institut suisse
d'opinion public, Juste-Olivier 2,
1000 Lausanne.
Non : 
Prénom : 
Adresse : 
Lieu : 
Téléphone : 
Profession : 
Age : 

On cherche

jeune homme
pour travail à la cave et au
buffet , le soir.
Entrée immédiate.

S'adresser au restaurant du
Stade, tél. 5 32 35.

Nous cherchons, pour entrée immédiate ou
date à convenir :

chef de cuisine de première force
devant assumer l'entière responsabilité de la
cuisine. Age 25 à 30 ans. Nationalité française
de préférence ; place à l'année ;

1 commis ou aide de cuisine
Italien de préférence.

Restaurant-pizzeria LA ROTJVBNAZ,
1820 Montreux.
Tél. (021) 61 27 38, privé 62 33 52.

Nous engageons une

vendeuse
ayant de l'initiative et consciencieuse, pour notre
exploitation moderne de carrelages.
Situation stable et intéressante, mise au courant
assurée, semaine de 5 jours. Date d'entrée à
convenir. Notions d'allemand exigées.
Prière de s'adresser à
SABAG + BAUMATERIAL S.A.
Matériaux de construction, 89a, rue Centrale,
2500 Bienne. Tél. (032) 3 5151.

+ZENITH
Nous désirons engager pour l'exécution de tra-
vaux fins :

c prémontage et montage d'appareils >

PERSONNEL FÉMININ
— jeunes femmes habiles et consciencieuses
— jeunes filles terminant leur scolarité.

Les personnes intéressées, suisses, frontalières
ou de nationalité étrangère bénéficiant du permis
d'établissement ou de l'avantage du « hors pla-
fonnement » sont priées de so faire connaître.

— par une visite au siège de l'entreprise
— par téléphone ou par écrit

au responsable du service du personnel des
FABRIQUES DES MONTRES ZÉNITH S.A-
le Locle, tél. (039) 5 44 22.

_9___EH_B -̂_-____-----B______-__-___lll___^

Bureau de publicité offre à personne vive
d'esprit, ayant une bonne culture générale et
le sens des responsabilités, poste à mi-temps
comme

secrétaire - assistante
Langue maternelle française ou allemande mais
excellentes connaissances dans la deuxième lan-
gue. Dactylographie indispensable. Sténographie
souhaitée.
Travail intéressant et varié dans des conditions
agréables. Ce poste pourrait convenir à une
personne expérimentée qui , après une interrup-
tion, serait désireuse de reprendre une activité.

Adresser offres sous chiffres FK 394 au bureau
du journal.

Entreprise de fabrication du canton d'Argovie cherche

jeune employé de commerce
désirant apprendre la langue allemande et possédant le
diplôme d'une école de commerce ou le certificat de
capacité de fin d'apprentissage.
Date d'entrée : 1er avril 1970 ou à convenir.
Faire offres, avec curriculum vitae et prétentions de
salaire , à : WIBRUSA, fabrique de literie , 5745 Safen-
wil (AG).

EEËE!
engage tout de suite ou pour date à
convenir :

mécani cien
pour travaux d'entretien et outillage

Faire offres à :

Paul Kramer - Usine de Maillefer
Neuchâtel — Tél. (038) 5 05 22

_-_BB^H_^^^M__^___ŒB__________ __________H-_^____BH__0 B8BEBS

Notre comptabilité créditeurs cherche un

EMPLOYÉ
ayant
— le goût des chiffres
— l'habitude du travail précis.

Ce poste conviendrait à un jeune homme en
début de carrière et envisageant de se spécia-
liser plus tard en comptabilité générale ou
industrielle, ou encore à une personne routi-
nière des chiffres désirant une situation stable.
Nous offrons des conditions de rémunération
en rapport avec les exigences du poste, ainsi
que des prestations sociales intéressantes.
Prière d'adresser les offres au service du per-
sonnel des Fabriques de tabac Réunies S.A.,
ou de téléphoner au (038) 5 78 01, interne 225.
Nous assurons une entière discrétion.



Les Suissesses ont réalisé des progrès considérables
Meta Antenen n'est DIUS la seule à faire briller nos couleurs

SIEGLlNItE .  — Quand elle veut,
elle peut être la meilleure.

(A.S.L.)

Les Suissesses ont commence, en 1969,
nne course poursuite effrénée afin de re-
nouer avec les meilleures athlètes mondia-
les. Favorisé par le feu vert que l'Associa-
tion suisse de gymnastique féminine a don-
né à ses adhérentes pour la pratique du
sport de compétition, l'athlétisme féminin
a développé ses bases tout en améliorant
ses têtes de séries. Ainsi, grâce aux ex-
ploits d'athlètes connues comme Meta Ante-
nen , Sieglinde Ammann et Elisabeth Wald-
burger, et des nouvelles venues telles que
B. Rechner, M. Hess et M. Anderes, ou
encore les jeunes que sont Rita Pfister et
Olga Rudishuli, pas moins de 10 records
sur les douze disciplines pratiquées furent
améliorés ou égalés, et cela à 35 reprises.
Plusieurs de ceux-ci furent améliorés à
trois ou quatre reprises par différentes
athlètes. Ainsi, la lutte fut constante.

En 1969, nos athlètes qualifiées furent,
certes, encore à la pointe du combat mais
la relève s'est déjà fait remarquer. Dans
toutes les sociétés de gymnastique féminine
des grandes agglomérations, des sections se
chargeant de développer l'athlétisme ont
été créées. De ce fait , le nombre de pra -
tiquantes à notablement augmenté et il n'y
a aucun doute que ces nouvelles forces
ne tarderont pas à porter leurs fruits.

Nous pouvons être convaincus que 1 amor-
ce commencée eu 1969 ne restera pas
sans lendemain et que nous ne sommes
qu 'au début d'une période qui devrait
maintenir l'athlétisme féminin suisse au
sommet qu 'il a atteint cette année. Ce
sport semble prédestiné à notre jeune sse
féminine qui ne possède que peu de pos-
sibilités de s'exprimer en compétition.

LE RECORD DU 200 M PULVERISE
U y a encore cinq ans, on ne connais-

sait, chez nous, que la « sprinteuse » Alice
Fischer. Aujourd'hui, les temps d'Alice
Fischer ont été notablement améliorés.
C'est ainsi que sur 100 m, Elisabeth Wald-
burger (11"7) a gagné deux dixièmes, alors
que nous trouvons Meta Antenen et Uschi
Meyer à 11"9. Le sprint prolongé, c'est-
à-dire le 200 m a connu une année parti-
culièrement mouvementée. La lutte que se
livrèrent, sur cette distance, Ruth Schmutz
(24"5) Uschi Meyer (24"3) et E. Wladbur-
ger (24"2) contribua à abaisser le record
de pas moins de 6 dixièmes.

Cette même U. Meyer s'illustrait égale-
ment sur 400 m dont elle faisait progresser
de __ "_, et se manifestait parmi l'élite euro -
péenne.

Sur 800 m, les Hess, Lazzaroni et Ri-
gert ne sont pas encore parvenues à faire
oublier Ursi Brodbeck, qui leur était su-
périeure de 5 secondes. Par contre, le 1500
mètres, nouvellement créé chez nous, con-
nut un développement réjouissant, dû par-
ticulièrement aux qualités de Margrit Hess
qui améliora le temps de U. Brodbeck de
25 secondes.

Mais si l'athlétisme féminin fit parler de
lui sur les cinq continents il le doit sur-
tout an 100 m haies, où Meta Antenen
a atteint la classe mondiale (13"4). Derriè-
re la Schaffhousoise E. Waldburger et
N. Furginé sont également de bonne va-
leur.

Néanmoins, la discipline où nos athlè-
tes figurent en gros aux premières places
des tabelles internationales (si l'on fait ex-
ception du pentathlon sur lequel nous re-
viendrons), c'est le saut en longueur. Jus-
qu'à l'an dernier, on connaissait le talent
de Meta Antenen (6 m 49 en 1969), mais
on était loin de prévoir les possibilités de
Sieglinde Ammann, qui , en fin de saison ,
sautait 6 m 64 , égalant ainsi la meilleure
performance mondiale de la saison. En
comptant E. Waldburger, qui sauta 6 m 32
et la cadette Ursi Steinegger (5 m 92), le
saut féminin suisse siège aux premières
loges mondiales. Avec de tels bonds, la
moyenne de nos dix meilleures sauteuses
est montée à 5 m 94, soit de 15 cm par
rapport à l'ancien record !

Une spécialité qui a également progres-
sé dans des proportions insoupçonnée et
grâce à la nouvelle garde, c'est le saut
en hauteur . L'introduction du « Fosbury »
fut bénéfique chez les filles. Grâce à cette
technique nouvelle , Trix Rechner (1 m 77)
éleva le précédent record d'Usé Pfennig de
. centimètres. Celui-ci fut battu , d'ailleurs,
à cinq reprises au cours de la même sai-
son. En effet , Bea Graber (1 m 73), Doris
Bisang (1 m 73), M. Antenen (1 m 71)
et K. Zingg (1 m 70) ont toutes relégué
l'ancienne championne au second rang. En
une année , la moyenne des dix meilleures
a augmenté de 11 cm pour se fixer à
1 m 66.

FRY FRISCHKNECHT BATTUE
Dans les lancers, Fry Frischknecht, l'in-

contestable dominatrice de ces épreuves,
possède encore deux records. Au disque,
la cadette Rita Pfister (42 m 80) s'est,
toutefois, approchée à 44 cm de son aînée
et la Saint-Galloise devra certainement cé-
der son bien an cours de la prochaine
saison. Au javelot, la menace vient aussi
du côté de la jeunesse, ce qui est réjouis-
sant. Concourant comme junior , Olga Ru-
dishuli , (44 m 40) n'est plus qu'à 77 cm
de Fry. C'est dire que, là aussi, on a
trouvé une succession. Au poids, la relève
s'est déjà faite. En améliorant le jet re-
cord de Fry Frischknecht de pas moins de
1 mètre, Ursula Anderes, s'est brillamment
affirmée dans cette spécialité, toutefois, on
note aussi les progrès de E. Waldburger,
qui est parvenue ù franchir la limite des
14 m (14 m 10).

NOTRE FLEURON
Reste le pantatblon. C'est, actuellement,

indiscutablement la discipline de parade de
l'athlétisme féminin suisse. Avec une dé-
tentrice momentanée du record du mon-
de, une médaille d'argent aux champion-
nats d'Europe, qui réunissait l'élite mon-
ciale, et une 4me place à ces mêmes
championnats, nos athlètes font Inélucta-
blement partie de l'élite mondiale. A ce su-
jet , on aimerait bien voir Sieglinde Am-
mann refaire un essai dans cette spéciali-
té, car, au vu de sa fin de saison, on est
en droit de penser que le record du mon-
de de Liese Prokop tremblerait sérieuse-
ment.

Sur le plan international , nos athlètes
se distinguèrent également en livrant d'ho-
norables répliques à leurs adversaires et en
remportant même quelques succès. Ceux-
ci ne devraient pas être sans lendemain,
car l'athlétisme féminin est maintenant dé-
finitivement lancé dans notre pays. Espé-
rons que les filles de Romandie ne pren-
dront pas un faux départ. Pour l'instant ,
nous ne trouvons, en bon rang sur nos
tabelles, que Catherine Dessemontet (400 m
800), de Lausanne, et Nicole Purro (Fri-
bourg), dans le pentathlon. Pierre SEL

BÉATRICE I tECII lSER.  — Eu adoptant le style «lu champion olym-
pique Fosburij ,  elle a f a i t  notablement progresser le saut en

hauteur suisse.  (Keystone)

Tarzan dirigeant
Johnny Weissmuller, le quintuple cham-

pion olympique de natation qui fut , ensui-
te, le Tarzan du cinéma, a été nommé
commissaire de la Fédération internationale
de natation de grand fond professionnelle.
Dix-neuf nations sont membres de la Fédé-
ration internationale de natation de grand
fond et , durant 1969, dix épreuves profes-
sionnelles ont été organisées en Argentine ,
au Canada , en Syrie et aux Etats-Unis.

Le nombre des jeunes friathloniens a doublé
Grand succès des Concours de j eunesse depuis 1967

Le récent rapport publié par l'Associa-
tion fédérale d'athlétisme léger (AFAL) est
des plus réj ouissants. En effet , après avoir
oscillé entre quelque 27.000 et 36.000, le
nombre total des participants au concours
de jeunes en Suisse , a connu une recrudes-

cence remarquable depus 1967. Dès l'ac-
ceptation des jeunes filles de 9 à 18 ans,
au même titre que les garçons, l'effectif
n'a fait que progresser en flèche : 47,013
en 1967 ; 70,360 en 1968 (20,040 filles) ;
94.964 en 1969 (33,457 filles).

Un coup d'œit sur les chiffres canto-
naux nous apprend que Fribourg a enre -
gistré proportionnellement la plus forte
augmentation (de 262 à 1735). Il était
temps ! On relève encore Zoug, passé de
1771 à 5833, les Grisons, 1144 devenus
2516 ; Genève avec 1259 contre 581 (un
peu dans la même situation que Fribourg);
Claris et le Valais , 5274 au lieu de 2894.
La plupart des cantons ont donc vécu une
année faste , y compris Vaud. Seuls le
Tessin (moins 700), Schaffhouse (moins
200) et , malheureusement Neuchâtel ont
constitué « l'exception confirmant la règle> .

FAITES PENCHER LA BALANCE !
Un examen plus détaillé nous révèle la

croissance de la participation féminine. En
cette année décisive pour le mouvement
« Jeunesse et Sport », ne voilà-t-il pas un
argument de plus pour l'électeur ? Les
Bernoises ont été les plus assidues avec
5534 feuilles de concours établies pour
elles, soit plus de 40 pour cent pour ce
canton. Viennent ensuite , Aarau, 2959 par-
ticipantes mais seulement 22 pour cent ,
Bâle-Campagne , plus de 2800 et plus de
40 pour cent , Zurich , quelque 2800 et 40
pour cent ; Zoug approchant les 2600 et
45 pour cent. Toutefois , le canton au plus
fort pourcentage de représentation fémini-
ne a été Claris (!) avec 952 sur 1592, le
moins « féminin > étant Uri où seules 30
jeunes filles ont osé « s 'exprimer , sur 851
participants au total. Et les Romands ? Eh
bien , ce n'est pas sans fierté que nous
plaçons Neuchâtel en tête avec un rapport

supérieur même à la moyenne helvétique ,
grâce à la bonne volonté de 728 filles. Les
Vaudoises et Valaisannes sont également
en position , 761 pour 2428 et 1704 (record
romand) sur 5274 ; Fribourg étant un peu
distancé avec ses 26 pour cent , alors que
Genève, certainement trop coquette, n'a vu
concourir que 169 filles sur 1259 !

Quelques effectifs féminins sont même
devenus majoritaires. Ainsi , dans le fief
d'une certaine Meta Antenen où les fillet-
tes de 9 à 12 ans ont dépassé leurs con-
temporaines — celles de 13 à 16 ans ter-
minant tout près. Claris, où les filles sup-
plantent les gars dans 4 catégories sur
5, demeure cependant l'unique canton à
majorité féminine.

ENCOURAGEANT
Il est naturel et encourageant à la fois

de constater enfin que les plus grandes
proportions de participantes sont atteintes
dans les catégories d'âges aux plus riches
effectifs , à savoir surtout la C (13-14 ans),
avec, en gros, un total de 17,000 feuilles de
concours délivrées dont quelque 11,000 pour
les filles , la D (11 et 12 ans) et ses 24,000
et 10,000. Autre fait prometteur : la parti -
cipation presque doublée depuis 1968 des
cadettes et cadets, respectivement au nom-
bre de 5798 et 8703. La relève est donc
en train de s'assurer, en dépit d'un cer-
tain canton qui nous est particulièrement ,
cher — le nôtre pour ne pas le citer —
dont la grande pauvreté en triathloniens
de 9 et 10 ans (27 filles et 51 garçons !)
s'explique pour une grande part , par la
négligence coupable dont font preuve les
enseignants des petites classes en matière
d'éducation physique. Faisons donc le plus
rapidement possible place à des maîtres
spécailisés ! Car, à pense r que seul Uri nous
talonne et de 10 concurrents...

A. FANTI

Succès de Grimm
à Renens

Le simple messieurs du Gran d prix de
Lausanne , à Renens, s'est terminé par la
victoire du champion suisse Marcel Grimm ,
qui a battu , en finale le Genevois Mario
Mariotti. Voici les principaux résultats de
ce tournoi :

Simple messieurs : Grimm (Bern e) bat
Mariotti (Genève) 21-15 21-15 18-21 14-21
21-15 ; 3. Pewny (Genève) et Kunzli (Re-
nens).

Simple dames : Christiane André (Lau-
sanne) bat Catherine Bopp (Genève) 21-19
21-8 21-12; 3. Nevana Bissig (Genève) et
Irma Foeldi (Bâle).

Juniors : Catherine Bopp (Genève) bat
Lucien Levy (Genève) 21-12 13-21 21-13.
Vétérans : Antal (Genève) bat Wetzel (So-
leure) 21-17 18-21 21-18. Série B:  Bec_
(Port) bat Walentin (Vevey) 21-12 23-25
21-8 21-19. Série C: Ringgenberg (Lausan-
ne) bat Pongratz (Genève) 21-17 21-12
22-20. Série D : S Meynet (Genève) bat
Poh l (Morges) 21-16 21-19 22-20. Cadets :
Weber (Genève) bat Fidecuro (Genève)
21-13 12-21 21-14.

Le Neuchâtelois Tanner a fabriqué
un fusil qui pourrait faire merveille à Phœnix

II y aura toujours des gens pour tenter
d' améliorer la qualité de leurs armes, leur
rendemen t surtout , et pour qui le « brico-
lage » tourne à la passion (contenue, fort
heureusement 1)

Avec le bon vieux mousqueton , on a eu,
d'abord, le pousse-guidon, des guidon s de
différen tes largeurs, des encoches de mire
à l'échancrure variable avan t d'en arriver
à un correcteur de hausse et de dérive
d'une précision exemplaire. D'aucuns vou-
draient en arriver là avec le fusil d'assaut.
Toutes proportions gardées, bien sûr.

Il y a longtemps déj à que l'on parle
d'en modifier le guidon à la convenance
de son servant ou de disposer d'un cliop-
tre à orifices variables.

MODIFICATION INTERDITE
Or, il sied de souligner que toule modi-

fication quelconque à la nouvelle arme de
nos soldats demeure pour l'heure interdi-
te. Certes, diverses solutions sont actuelle-
ment à l'étude, mais on ignore quel en
sera le résultat pratique. De toule façon ,
une requête récente visant à l'adaptation
du fusil d'assaut au tir purement sportif
n 'a pas trouvé encore son épilogue et il
convient de patienter quelque peu.

Dans le domaine du tir à l'arme de
poing, que l'on sache, d'ores et déjà , que
l'on se préoccupe d'élargir l'éventail des
p istolets admis dans nos stands , comme
aussi de la fabrication d'une arme au
coût nettement inférieur — la moitié sans
doute — à celui que l'on connaît aujour-
d'hui.

La chose est u rgente , on en conviendra ,
au moment où l'on apprend que les réser-
ves de < parabellums » sont tombées à un
point tel que les moniteurs ne pourront
plus en obtenir à titre de prê t , comme
c'était le cas auparavant. On leur remet-
tra un pistolet de 9 mm, dont la qualité
n'est guère différente. Mais on s'était ha-
bitué à « l'autre ».

Pour en revenir au mousqueton , il faut
dire sans plus tarder que le dioptre ne
peut lui être ajouté que si l'on parle de
vétéran s ou de matcheurs. On ne saurai!
en autoriser l'adoption générale comme
d' aucuns la réclament . Pas plus que l'on
ne peut troquer , à son extrémité supé-
rieure , le guidon par un « ring » . La ques-
tion ne se pose pas, direz-vous ? Evidem -
ment ! Il n 'en reste pas moins qu 'elle s'est
posée et qu 'elle se pose encore à l'esprit
de certains tireurs.

Les idées les plus fantaisistes circulent
d' ailleurs à l'envi . L'essentiel , c'est de s'en
préserver.. . jusqu 'à ce qu 'elles obtiennent
la sanction officielle !

ESPOIR
En revanche , il sied de croire dur com-

me fer — puisqu 'il n'y a que la foi qui
sauve — à l'excellence de la nouvelle ar-
me de guerre que l'armurier neuchâtelois
André Tanner a fabriquée pour notre
équipe nationale , en vue des prochains
championnats du monde de Phoenix . Aux
dires des spécialistes , elle est d'une éton-
nante précision , racée en diable , admirable
de conception et surtout conforme en tous
points aux exigences les plus récentes
(dans ce domaine) de l'Union internatio-
nale de tir.

Nos matcheurs en apprécieront bientôt
toute la saveur et l'on attend avec impa-
tience leurs premiers résultais. Tout sim-
plement parce que , selon les cas, ils pour-
raient lutter maintena nt à armes égales
contre les tireur s de l'Est européen , qui
disposent , on le sait , d'une fusil de guerre
extraordinaire.

L. N.

La semaine de démonstration organisée
par la Société d'escrime de Neuchâtel a
obtenu un succès magnifique. Attirées par
ce sport complet, une soixantaine de per-
sonnes (enfants et adultes) se sont inscrites
au cours que le club de notre ville don-

ne gratuitement , durant tout le mois de
février , dans sa salle de la rue du Pom-
mier. Souhaitons qu 'une bonne partie d'en-
tre elles , les plus jeunes notamment , res-
tent fidèles , par la suite , à ce sport at-
trayant.

(Avipress-Baillod)

Magnifique succès
de la semaine de démonstration

Ce soir, à la mais<m,<^̂ y|,gMy^
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AUGMENTATI ON DE CAPITA L « SU PERVERBIER S. A. »
Société pour l'aménagement et la vente d'un comp lexe résidentiel aux Planards sur Verbier

DELAI DE SOUSCRIPTION REPORTÉ AU Altitude 1900 m — 2500 lits — 70,000 m2 de terrains — Hôtels — Centre commercial —

¦ VENDREDI 13 FÉVRIER 1970 B Pisdne
r\ATC IRRFVOCABLF ''ar ,u'te c'e* "ombreuses demandes de renseignements et de prospectus reçues à la

I I dernière heure, le Conseil d'administration a décidé de prolonger le délai de cinq jours.

Renseignements et bulletins de souscription dans les principales Banques Suisses ou SUPERVERBIER S. A., 1920 MARTIGNY, case postale 366, tél. (026)
2 17 55 - Télex 38 237.
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Grand Prix de l'Académie Charles Gros

Interprète des chansons de Maurice FANON, Jacques SERISIER,
Jean FERRAT, Jacques DEBRONCKART, MALCHICAN, Hélène
MARTIN, Jacques BREL, Henri GOUGAUD, Henri TACHAN... i

1 Neuchâtel - T P N -  centre de culture 1
Mardi 17 février 1970, à 20 h 30

Prix des places : Fr. 6.—.

Location : Ecole club Migros, tél. 5 83 48. (

Réduction de Fr. 2.— sur présentation de la carte de coopérateur !
Migros, étudiant ou apprenti.

J ^̂^ ^
OCCASIONS H

ï AU 1er ÉTAGE DE NOTRE GARAGE H
_¦ 11, Pierre-à-Mazel Wr_
"L UN APERÇU DE NOTRE CHOIX PJ

PIJi Selon le barème des primes d'assurance j_w

_l de 2.10 à 4.09 CV fiscaux H
¦j AMI 6 1964 Fr. 2400.— M
D* FIAT 600 D 1965 » 2700.— PJ

K de 4.10 CV à 7.09 CV fiscaux o\
M OPEL KADETT 1965 » 3200.— Hd
J? FIAT 850 COUPÉ 1969 » 9000.— ¦"]
"J SiMCA 1000 1964 » 3600.— Li]
lj SIMCA 1000 COUPÉ 1965 » 5200.— FJ
JB CORTINA 1964 » 2200.— taj
¦J FIAT 1100 D moteur révisé 1963 » 1600.— FÉ
iQ SIMCA 1300 1964 » 3900.— SU
Ll SIMCA 1301 GL 1967 » 5500.— tflH_ TAUNUS 12 M 1969 » 6500.— VJ_\
H FULVIA GT 1968 » 8800.— HM
B FULVIA COUPÉ moteur révisé 1966 » 7500.— L̂

H

H de 7.10 CV à 15.09 CV fiscaux H
SIMCA 1500 1964 » 4200.— Un
SIMCA 1501 GLS 1967 » 5700.— \J_\
OPEL REKORD 1968 » 6200.— JPmA
FORD 17 M 1966 » 4500.— taT
CORTINA GT 1 967 » 6000.— MB

P CORTINA E 1967 » 6800.— jlj

 ̂
CORSAIR GT 

1968 » 6500.— LT

!

MGB 1965 » 5800.— PJ
MGB 1969 » 9500.— «J
FORD 15 M TS 1967 » 6200.— FK
FORD 20 M 1967 » 6200.— WJ

de 15.10 CV fiscaux et plus LB
MUSTANG V8 4 vitesses 1967 » 13,800.— ftJ
MUSTANG V8 automatique 1969 » 16,000.— BJ

ESSAIS SANS ENGAGEMENT t8!
CREDIT IMMÉDIAT ¦ REPRISES _jd

GARAGE GRATUIT JUSQU'A LA LIVRAISON fe_J
VISITEZ NOTRE EXPOSITION PERMANENTE hfl

Ifl GARAGE DES TROIS ROIS __ c__!_-d.-F=.nd_. H
_¦ J.-P. et M. Nussbaumer Le Locle Hj

LJBi—W w ~ ..m-.M..~—B. M __ _- __ __I B BH B _I B BB

OSAKA EXPO 70 k
UNE VÉRITABLE AUBAINE, dans le cadre des vacances
horlogères.

Départ en avion de ligne le 15 juillet. — Retour le 24 août. !

Arrêts respectifs à : BANGKOK — ANGKOR - HONG-KONG — !
TOKIO. |
Fr. 4380.— tout compris. PLACES LIMITÉES.

Inscrivez-vous sans tarder à

NEUCHATEL — Fbg de l'Hôpital 5
Tél. (038) 5 80 44 ;

Prêt comptant®
•k de Fr. 500 - à Fr. 25 000.-, si vous Contre l'envoi du bon ci-joint, vous Nom 

avez une situation financière saine bénéficierez d'une réduction R
•k remboursable jusqu'à 60 mois de 20% sur le coût total des intérêts 
•k accordé dans les 48 heures autorisés. Domicile A 391
¦k basé uniquement sur la confiance, Notre «service-express», téléphone B__* _ _ _ * ___ Rnlinari Tio Q _\

contre votre seule signature 071 233922, vous donne chaque soir DdnqUC r_UIHîer. »_-ltî-0./-*„

•k garantie d'une discrétion absolue de 19 à 21 h. tous les renseignements 9001 St-Gall, Neugasse 26, <p 071 233922
désirés sur nos prêts comptant 8021 Zurich, Strehlgasse 33, <p 051 230330

I Prêts Iexpress i
de Fr. 600.- à Fr. 10 000.- I |

• Pas de caution : |
' Votre signature
suffit

• Discrétion
totale

Banque Procrédit
1701 Fribourg
1 rue de la Banque
Tél. : 037/264 31

fc j 6  Tout peut se

_W régler par poste.
JS%. Ecrivez aujour-

W^  d'hui -
H Service express

Nom 
Rue 
Endroit I

___________________ R_____BH_H__________ i____i

MACHINE MM.MII I-HHIIWI . I B
A LAVER lîriTiTijirffl
LE LiNGE 111fj  li'J-il

Uwwwwiw , __*._wW

¦ - .¦;; {;; 
¦

. "";• . .¦¦..- . . .

ï̂ _ i_l__xm,ï*z*tî ï,aïî ±^

3-4 kg, automatique , cuve en acier inox ,
verrouillage au tomat ique  de la porte.
8 programmes + 3 programmes spé-
ciaux.

Fr. 698."
Supplément pour châssis à roulet tes
Fr. 35— 

Corne à la plante, peau dure,
brûlures des pieds ?

C'est agir contre la nature de limer et
gratter la peau. C'est aussi vin non-sens
de vouloir corriger la nature avec des
instruments. Elle réagit  immédiatement
avec une nouvelle format ion de duri l -
lons de peau dure. La crème pour les
pieds de F. Hilty, préparée à base de
produits sc ien t i f iques  naturels , ramoll i t
la peau dure et suppr ime  les brûlures
des pieds. Le pot Fr. 8.— s'obtient

seulement chez
F. Hilty, case postale , 8021 ZURICH
Tél. (051) 23 94 2 .3-Chèque  postal 80-42503

AU TABARIS LAUSANNE
En février 1970

CE N'EST PAS LE CARNAVAL
mais...

Le carrousel de Paris
Les plus beaux travestis du monde !
Réservation : tél. 22 09 33.
Fermé le dimanche.

Tél. 7 11 fiO

Atelier de p einture
p our enf ants
Evole 3, Neuchâtel

Reprise des cours : jeudi 12
février , à 14 h et Ifi h 15.
Vendredi 13 février , à 16 h 15,
rlessin-peintiire-modclage, etc.
Mmes Jacqueline Ramseyer et
Claire Pagni.
Renseignements : tél. 5 17 57-
5 83 8!). 

futurs automobilistes!!!
^ \̂ LE DRIVING

Isenn Af ™'" ' ,ll,r

Pierre-à-MazeJ 43 Tél. 5 94 12 / 5 95 96 \/ f*S^̂
NEUCHATEL ^

A V E N D R E
1 VOILIER-CRUISER

8 m x 2 m 90 x 70 cm / 1 m 50,
coque acier, W.-C. marins, cuisine,
aménagement complet pour croi-
sière , 4 couchettes, moteur diesel
8 CV, voile dacron.
Prix à convenir.
Faire offres sous chiffres P 11 -
460 037 à Publicitas S. A., 2300 la
Chaux-de-Fonds.

DAME
disposant de capitaux,

désire reprendre
petit commerce

intéressant.
Faire offres sous chiffres
P 300,077 N à Publicitas S.A.,
2001 Neuchâtel.

BON MARCHÉ MAIS URGENT !
A REMETTRE, dans impor-
tant quartier, sans concur-
rence, à Neuchâtel , à quelques
minutes du centre, pour rai-
son de santé :

TRÈS BON COMMERCE
CHARCOTERIE, VINS,
LIQUEURS, LAIT, PAIN,
PRIMEURS

Remise très basse : Fr. 15,000.-
Stock environ : Fr. 8,000.-
Loyer bas — appartement
confortable.
AGENCE IMMOBILIÈRE
CLAUDE BUTTY
ESTAVAYER-LE-LAC
Tél. (037) fi3 24 24.

Fourgon

Renault
Estafette
1964, et

Opel Record
1900 S
1966 ; véhicules en
parfait état et exper-
tisés.
Garage
Bernard Duc
Nods, tél. 7 96 17.

A vendre

vélomoteur
marque Condor
Puch, type 30 au-
tomatique 3, année
1964. Prix 480 fr.
Tél. 5 3179, heures
des repas.

A vendre
DYANE 6
commerciale,
intérieur parga ,
modèle 1970,
état de neuf ,
fiOOO km.
Facilités de paie-
ment.
Tél. 3 10 !)S.

Pour cause de dou-
ble emploi, à vendre

MERCEDES
220 S

roulé seulement
18.000 km, année
1964, état parfait ,
complètement révi-
sée, 10,500 fr., paie-
ment comptant.
Tél. (038) 5 93 53,
heures des repas.

A vendre

Austin
1100

expertisée,
garantie 3 mois,
Fr . 3800.—
Grandes facili-
tés de paiement.

Garage
Robert Waser
Rue du Sevon
34-38
2000 Neuchâtel
Tél. (038) 5 Ifi '28

CARAVANE M. Gruau/Laval, 4 places,
état de neuf (magnifique occasion). Tél.
4 05 45. 
SKIS PLASTIQUE 190 cm, avec fixations
de sécurité. Prix 200 fr. TéL 5 31 79,
heures des repas.

COMMODE DAUPHINOISE, pieds de
biche ; revendeurs s'abstenir. Tél. (021)
71 54 40. 
COURS COMPLET de programmation
COBOL et IBM 360, état de neuf. Tél.
3 28 30, heures des repas.

TABLE LOUIS XIII, dimensions 100 x 70.
Tél. 8 70 77. 
POUSSETTE en bon état, avec literie.
Tél. 6 22 48.

TAPIS AFGHAN 3 x 2 m 30 ; tapis 2 m 70
x lm. 90 ; petite table Louis XVI ; lit
Louis-Philippe. Tél. 5 12 48, entre 18 et
19 h 30. 
A VENDRE, par suite de déménagement :
1 frigo, 1 cuisinière à gaz, 2 lits d'enfants,
complets, 1 grande table, 2 fauteuils, 1
canapé en rotin. Le tout en parfait état
à bas prix. S'adresser : rue Breguet 12,
rez-de-chaussée droite, téL 5 30 50.

TAILLE 36-38 : 1 deux-pièces, 1 petite
robe du soir, 2 ensembles veste et pan-
talon dont 1 en lainage et 1 en lamé,
1 pantalon de ville. Le tou t pour 250 fr.
Tél. 6 40 55. 
MONNAIES SLISSES de 1881 à 1969.
Tél. 6 45 14, le soir.

ÉVIERS NEUFS, acier inoxydable Franke,
longueur 160 cm, largeur 55 cm ; 1 plonge.
Tél. 7 93 91.

MATÉRIEL D'ÉPICERIE - Caisse enre-
gistreuse N.C.R. 2 tiroirs , 1 balance Busch
5 kg, balance Tacmo 10 kg, trancheuse
Graff , grand frigo , casier à fromage , mou-
lin à café + fromage , étagères métalliques
à légumes , étagère à chocolat. Tél. 5 20 33.

MIEL DE SAPIN, 10 fr. 50 le kg. Ed.
Cattin , Côte 2, Neuchâtel. Tél. 5 28 39.

FIANCÉS : un salon, 1 frigo, 1 lot de
verres, vaisselle et divers. TéL 615 47.

FOIN, petite quantité , éventuellement par
sac. Tél. 5 14 33.

FRIGO A GAZ et cuisinière à gaz. Prix
avantageux. Tél. 8 22 92.

2 CUISINIÈRES A GAZ en bon état , cau-
se double usage. Tél. 5 23 44.

MACHINE A LAVER semi-automatique ,
essoreuse incorpo rée (Elida), grand modèle ,
en bon état ; appareil de télédiffusion avec
pick-up incorp oré, très bon état. Tél. 5 14 90.

PORTE DE GARAGE, état de neuf , à con-
trepoids , longueur 4 m 50, hauteur 2 m 50.
Rendue sur place, 600 fr. Tél. 7 93 91.

PANTALON DE SKI, noir , pour dame,
taille 40, peu utilisé , bas prix. Tél. 5 91 30,
heures de bureau.

FAMILLE à Bâle (4 enfants) cherche,
pour le 1er avril, jeune fille gaie et
propre comme aide de ménage. Possibilité
d'apprendre les langues. Jegher, Birmanns-
gasse 14, tél. (061) 23 95 01.

BONNE MAISON PRIVÉE de Luceme
cherche, pour avril, jeune fille agréable
pou r aider au ménage (enfant de 2 ans).
Pour renseignements : tél. 5 18 42, Neu-
châtel.

ROUES DE CHAR, diamètre 50 à 60 cm.
TéL (038) 3 26 41.

BUREAU en bois ou métal avec un ou
plusieurs blocs de tiroirs. Tél. 8 71 39.

STUDIO meublé ou nom, pour fin fé-
vrier - début mars. Adresser offres écrites
à 102-63 au bureau du journal.
LOCAL pour répétitions d'orchestre. Tél.
5 37 01, heures des repas. 
URGENT, couple cherche appartement de
2-3 pièces, confort, loyer modéré. Récom-
pense. Tél. 5 08 93. 
STUDIO MEUBLÉ pour jeune fille, pour
le 1er mars, région Neuchâtel. Ecrire à
case 753, 2001 NeuchâteL 
CHAMBRE MEUBLÉE avec confort, pour
monsieur sérieux, à Serrières-Colombier.
Adresser offres écrites à BG 390 au bureau
du journal. 
APPARTEMENT de 2.à pièces, avec con-
fort, pour dame solvable veuve et retrai-
tée, à Neuchâtel. Immédiatement ou pour
date à convenir. Adresser offres écrites à
KP 399 au bureau du journal.
URGENT. — Logement, loyer modéré, avec
bain , à Neuchâtel ou environs. Couple +
2 enfants, mari handicapé (AI), traitements
rein artificiel. Tél. (039) 5 16 39. 
RÉCOMPENSE DE 100 FR. à qui procu-
rera un 2 pièces non meublé à jeune fille
solvable. Préférence : environs immédiats
de NeuchâteL Téléphoner à 20 heures au
(038) 5 60 25.

SUISSE, libre tout de suite, cherche place
de cuisinier, travaillant seul ou dans can-
tine. Adresser offres écrites à 102-64 au
bureau du journal.
JEUNE FILLE, 23 ans, cherche emploi
comme chauffeur privé. Adresser offres
écrites à JO 398 au bureau du journal.
JEUNE ÉLECTRICIEN, installateur-mon-
teur, Yougoslave-Hongrois, cherche place.
Adresser offres écrites à CH 391 au
bureau du journ al.
SECRÉTAIRE, jeune dame, cherche tra-
vail de bureau à domicile , région Hauterive.
Tél. 3 32 94.

LOCAUX, trois grandes pièces. Convien-
drait pour atelier , dépôt , quartier de Gi-
braltar. Tél. 5 54 76. 
CHAMBRE pour jeune fille sérieuse, région
Portes-Rouges. TéL 8 32 20. 
BELLE CHAMBRE indépendante, chauf-
fée, (louche, à monsieur. Tél. 5 06 35.
COLOMBIER, appartement 5 pièces, sous
chiffres DF 240, loué, merci. 
LOCAL avec 2 vitrines, enviro n 40 m2.
Rue Bachelin 43. Tél. 5 20 33. 
CHAMBRE, à jeune homme, quartier Vau-
seyon - Draizes . Tél. 5 14 33.



Embellissez
votre intérieur par un beau

TAPIS MUR A MUR
Choix immense. Prix avantageux.
Des centaines de coloris.
Pose rapide et soignée par nos spécialistes.
Devis sans engagement.

LIVRETS DE
PLACEMENT

jusqu'à

51/2 °/c
eiMEFBANK

Agence de Neuchâtel
Fbg de l'Hôpital 13 '/. 4 03 36

Matinée sous de très bonnes influences favorisant les relations et les arts. Après-midi etsoirée seront moins bons, ne rien tenter.
Naissances i Les enfants de ce jour seront doués pour les études, confiants et dévoués.
BÉLIER (21/3-19/4)
Santé : Votre migraine provient d'un man-
que d'air. Amour : Essayez de rechercher
les sujets communs. Affaires : Fuyez les
personnes de mauvaise foi.
TAUREAU (20/4 - 20/5)
Santé : Vous êtes fatigué en ce moment.
Amour : Ne prenez pas vos désirs pour
des réalités. Affaires : Un ami favorisera
une rencontre avec une personne influente.
GÉMEAUX (21/5-21/6)
Santé : Vous avez tort de ne pas soigner
un petit mal. Amour : Vous arriverez à
une parfaite harmonie. Affaires : N'hési-
tez pas pour prendre une décision.

CANCER (22/6 - 22/7)
Santé : Ne vous habituez pas à prendre
des médicaments. Amour : L'être aimé
multiplie ses attentions. Affaires : Excellen -
te ambiance au bureau.
LION (23/7 - 23/8)
Santé : Douleurs dans le bas de la colon-
ne vertébral. Amour : Bonnes influences
dues à votre famille. Affaires : Soyez pru-
dent, vérifiez les informations.

VIERGE (24/8 - 23/9)
Santé : Profitez de vos loisirs pou r sortir.
Amour : Votre bonheur est tributaire de
votre humeur. Affaires : Mettez vos comp-
tes à jour.

BALANCE (24/9 - 23/10)
Sauté : Supprimez les sucreries et les pâ-
tisseries. Amour : Ne vous engagez pas à
la légère. Affaires : Les voyages et les af-
faires sont favorables.

SCORPION (24/10-22/11)
Santé : Ne négligez pas de soigner vos
yeux. Amour : Soyez sage et philosophe.
Affaires : Vous avez ten dance à entrepren -
dre trop de choses.

SAGITTAIRE (23/11-21/12)
Santé : Ne prenez pas n'importe quel som-
nifère: Amour : Ne revenez pas sans cesse
sur des souvenirs. Affaires : Soyez à la
hauteur de votre tâche.

CAPRICORNE (22/12 - 19/1)
Santé : Mangez plus copieusement aux re-pas. Amour : Bonheur calme et durable.
Affaires : Faites face à vos obligations.

VERSEAU (20/1-18/2)
Santé : Couvrez-vous chaudement le soir.
Amour : Soyez plus souple dans vos rap-
ports. Affaires : Ne manifestez pas trop
votre indépendance.

POISSONS (19/2 - 20/3)
Santé : Vous respirez très mal. Amour :
Nouvelle amitié que vous devez cultiver.
Affaires : Le hasard apportera une solu-
tion à vos problèmes.

Un choix déçu
VIEILLE FRANCE (France). —

Hier scir, deux émissions s'offraient
à notre choix. Toutes deux étaient
de nature historique. Après réflexion ,
nous nous sommes tournés vers la
France. La télévision suisse romande
nous proposait une émission de la
série «r En votre âme et conscience ».
Les auteurs reconstituent des affai-
res criminelles du siècle passé. Il
est évident, en suivant ces émissions,
qu'elles ne sont pas  visuelles. Pour-
tant, la qualité de leurs propos est
tout aussi évidente. Les affaires sont
fidèlemen t reconstituées et, à ta réa-
lisation, les auteurs les rendent ac-
cessibles au public. De plus, au cours
de l'audience, Pierre Dumayet inter-
vient et met en vedette les éléments
importants. On ne peut donc pas
accuser les responsables de la série
d'agir à la légère. De plus, la for-
mule de réalisation choisie est peut-
être la seule suceptible de rendre ob-
jectivement les faits. Pourtant, mal-
gré tous ces éléments positifs, nous
nous sommes tournés vers l'émission
française. Il nous semble en effet que
la télévision est aussi et surtout un
spectacle. Ainsi, notre choix n'aurait
pas  été le même si la télévision suis-
se romande avait programmé une
émission de la série « Verdict » où
cet aspect « spectacle * n'est pas né-
gligé.

Nous ne savions pas ce que nous
réserverait « Vieille France s, la chro-
nique d'un village vers les années
30. Nous savions tout au p lus que
l'émission serait plus visuelle que
celle diffusée par la télévision suis-
se romande. En fait , nous avons
été assez surpris. Il serait impossible
de vouloir donner un résumé concis
de cette chronique. Les événements

sont très disparates et seule la pré-
sence d'un facteur donne mie certaine
unité à la partie littéraire.

L'émission était composée de mul-
tip les séquences, toutes révélatrices
sinon de la vie dans un petit vil-
lage, tout au moins des étranges ma-
nigances du facteur. C'est peut-être
le grand p oint faible de cette réali-
sation. En effet , la chute de l'émis-
sion met en évidence le départ vers
la ville des jeunes générations. Pour-
tant, ce que nous avions vu précé-
demment ne ju stifiait pas cet aban-
don. Certes, beaucoup d'éléments né-
gatifs de la vie d' un village étaient
mis en vedette. Mais, ils étaient
noyés dans les aventures sordides du
postier indélicat. Nous le regrettons
car le domaine social était intéres-
sant à exp lorer. Nous avons un peu
eu l'impression que les auteurs avaient
introduit ce personnage central afin
d'être certains de retenir un large pu-
blic. Comme si la présentation de
moments de vie n'aurait pas suffi.
C'était bien mal jug er le public, car
spectacle n'est pas synonyme de sen-
sationnel ou de choquant. De plus,
ce person nage ne cadrait pas  avec
la conception de la mise en images.
Le réalisateur s'est toujours efforcé
de rendre une atmosphère au travers
de détails de la vie de tous les
jours. Ce p ersonnage était-il vraiment
courant ? De même, d'autres per-
sonnages accentuaient encore notre
malaise. Un point positif pourtan t :
la mise en page de l'œuvre. La mo-
saïque convient particulièremen t
bien au petit écran. Elle impose aux
téléspectateurs un e f for t  de réflexion.
Mais, là encore, l'intervention du f a c-
teur devenait funeste.

J.-CI. LEUBA

Problème IV o 20

HORIZONTALEMENT
1. Bosses. 2. Où l'on ne trouve aucun

motif. — Echec. 3. Parfois bien payée
quand elle est bonne. — Préfixe. 4. Sup-
prime les inégalités. — Ses gens ont un
accent. 5. Matière des canons. — Trai t
de lumière. — Rend les traits fins. 6. Pres-
sion. 7. Aurochs. — Prive de force, de vi-
gueur. 8. S'améliorent en vieillissant. — Dé-
sinence. — Pronom. 9. Célébrité. — Parm i
les petites gens. 10. Ecartée.

VERTICALEMENT
1. Vit en parasite. — Peut être pie. 2.

Expédient. 3. D'une manière qui plaît. —
Porte des bois. 4. Etat d'Europe. — N'est
pas ingrat quand on l'engraisse bien. 5.
Le nabab en est cousu. — On peut l'avoir
à l'œil. — Note. 6. Partie d'une écluse. —
Dont l'acquisition n'a rien coûté. 7. De
même. — Fané. 8. Laisser passer en adou-
cissant. — Période. 9. Protection. — Peut
être ferrée. 10. Pronom. — Bretonne.

Solution dn No 19

NEUCHATEL
Théâtre : 20 h 30, Théodore le Grognon.
Aula de l'université : 20 h 15 : Conféren-

ce avec diapositifs par M. Etienne Juil-
lard.

EXPOSITIONS. — Galerie des Amis des
arts : Exposition Pham - Thuc chuong,
Viêt-nam.

Musée cantonal d'archéologie (hôtel Du-
Peyrou) : Exposition.

TPN, centre de culture : Exposition Jean-
Claude Rouiller , aquarelles.

Centre de loisirs (Boine 31) : Exposition
dessins et fusains de Roland Feit.

CINÉMAS. — Apollo : 15 h et 20 h 30,
Le Petit Baigneur. Enfan ts admis.

Palace : 20 h 30, « Z » . Il est vivant !
16 ans.

Arcades : 20 h 30, James Bond 007 - Au
service de Sa Majesté. 16 ans.

Rex : 20 h 30, Montez donc la p'tite ju-
ment rose. 18 ans.

Studio : 20 h 30, Matt Helm, règle son
« comte ». 16 ans.

Bio : 18 h 40 et 20 h 45, Ma nuit chez
Maud. 16 ans.

Danse et attractions
L'ABC de 21 h à 2 h.
L'Escale de 21 h à 2 h.
La Rotonde de 21 h à 2 h.

Dancing
Le Corsaire de 20 h à 2 h.
Spot bar jusqu 'à 24 h.

Pharmacie d'office (jusqu 'à 23 ti) : K. Kreis,
Seyon - Trésor.

PESEUX
CINÉMA — Cinéma de la Côte : 20 h 30 :

Les Anges de l'enfer.

COLOMBIER
CINÉMA. — Lux, relâche.
Pharmacie de service : Frochaux.

AUVERNIER
Galerie Numaga : Sangregorio, sculptures.

SAINT-BLAISE
CINÉMA. - Royal, relâche.

LE LANDERON
CINÉMA. — Cinéma du Château,, relâche.

ZURICH
OBLIGATIONS 6 févr. 9 févr.

3 % Pédéral 1949 . . 90.25 d 90.2E d
2V. % Féd. 1954, mars 94.50 d 94.50 d
3 % Péd. 1955, juin . 88.50 d 88.50 d
4 '/i .0 Fédéral 1965 . . 93.— d 93.25
4 V- «h Fédéral 1966 . . 92.25 d 92.25
5 % Pédéral 1967 . . 97.— 97.—

ACTIONS
Swissair nom 726.— 726.—
Union Bques Suisses . 3935.— 3990.—
Société Bque Suisse . 2990.— 3010.—
Crédit Suisse 3380.— 3400.—
Bque Pop. Suisse . . . 2140.— 2150.—
Bally 1260.— 1265.— d
Electro Watt 2055.— 2075.—
Motor ColombUS . . . 1410.— 1425.—
Italo-Suisse 218.— 217.—
Réassurances Zurich . 2130— 2175.—
Winterthour Ac.ld. . . 1010— 1040.—
Zurich Assurances . . Ô775.— 5775.—
Alu. Suisse nom. . . . 1500.— 1520.—
Brown Boveri A , . . . 1S00.— 1910.—
Saurer 2035.— 2060.—
Fischer 1400.— 1400.—
Landis & Gyr 1700.— 1700.—
Lonza 2305.— 2360.—
Nestlé porteur 3045.— 3080.—
Nestlé nom 1995.— 2010.—
Sulzer 3825.— 3875.—
Ourslna 1540.— 1520.—
Alcan-Aluminlum . . .  108 y_ 107.50
American Tel & Tel 209.— 210.50
Canadien Pacific . . . 264.— 265.—
Du Pont de Nemours 419.— 416.—
Eastman Kodak . . . .  341.— 345 —
Ford Motor 161 % 165—
General Electric . . . 304— 304—
General Motors . . . .  286— 284.50
IBM 1466.— 1489.—
International Nickel . 175.— 195.50
Kennecott 194.— 197.—
Litton 115.— 111.50
Marcor 228.— 226.50 -
Std OU New-Jersey . 242 % 240.50ex
Union Carbide 148 % 149.—
U. States Steel . . . .  142 _, 146.50
Machines Bull 92 „ 92.75
Cia, Italo-Argentina . 39.— 39.50
Philips 73 % 73.25
Royal Dutch 159.— 158.50
Sodec . 184 % 182.50
A. E. G 261.— 261 —
Farbenfabr. Bayer AG 202 y_ 200.—
Parbw. Boechst AG 260.— 259—
Mannesmann 190.— 191.50
Siemens _ . 275.— 275.—

BALE ACTIONS
Clba, porteur . . . .10775— 10925.—
Ciba, nom 8900.— 9125—
Geigy, porteur . . . .10200.— 10250.—
Geigy, nom 6175.— 6350.—
Sandoz 4180— 4350.—
Hoff.-La Roche (bj) 168000.— 168260.—
LAUSANNE ACTIONS
B. C. Vaudoise . . . .  1125.— 1125.— d
Crédit Fonc. Vaudois 1000.— 1000.—
Innovation SJ_ 235.— 220—
Rom. d'électricité . . 350.— 345—
Ateliers constr. Vevey 645.— 650.— d
La Suisse-Vie . . . . .  3075— 3075.— d
Cours communiqués, sans engagement,

par la Banque Cantonale Neuchâteloise

HORS-BOURSE
Fund of fund 22.65 22.74
Int . inv. trust . . . .  8.22 8.2 .

Bourse de Neuchâtel

ACTIONS 6 févr. 9 févr.
Banque Nationale . . . 535.— d 535.— d
Crédit Fonc. Neuchftt . 780.— d 780.— d
La Neuchâteloise as.g. 1600.— d 1625.—
Appareillage Gardy . 220.— d 220.— d
Câbl. élect. Cortaillod 8900.— 9300— o
Câbl. et tréf. Cossonay 2675.— d 2675.— d
Chaux et cirn. Suis. r. 550.— d 550.—¦ d
Ed. Dubied & Cie S.A. 1700.— o 1700.— o
Glrard-Perregaux . . . 1125.—¦ d 1125.— d
Ciment Portland . . 3450— d 3450.— d
Suchard Hol. S.A. «A» 1320.— o 1320.— o
Suchard Hol. SA. «B» 7350.— o 7100.— d
Tramways Neuchâtel . 390.— o 390.— o
Navigation Ntel prlv. 65.— d 65.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuch. 2V. 1932 93.— d 93.— d
Etat Neuch. _V. 1965 92.50 d 92.50 d
Etat Neuch. 3'/> 1946 97.50 d 97.50 d
Com. Neuch. 5 1967 92.— o 92.— o
Com. Neuch. 3 1951 94.50 d 94.50 d
Chx-de-Pds 5 1966 92.50 o 92.50 o
Le Locle 5 1966 93.— o 93.— o
Châtelot 5 V- 1968 96.— d 96.— d
Elec. Neuch. 3 1951 97.25 d 97.25 d
Tram. Neuch. 3'/. 1946 93.— d 93.— d
Paillard S.A. 3V. 1960 93.50 d 93.50 d
Tabacs N.-S. 4 1962 91— d 91.— d
Raff . Cress. 5 .4 196S 92.— d 91.— d

Cours des billets de banque
étrangers

du 6 février 1970
Achat Vente

France 74.— 77.—
Italie —.6750 —.6950
Allemagne 115.50 118.50
Espagne 6.— 6.25 '
U. S. A 4.27 4.33
Angleterre 10.20 10.50
Belgique 8.45 8.75
Hollande 117.— 120—
Autriche 16.55 16.85

Marché libre de l'or
Pièces suisses 47.50 51.50
Pièces françaises . . . 44.— 48.—
Pièces angl. anc. . . . 40.— 45.—
Pièces angl. Elisabeth 38.— 42.—
Pièces américaines . . 215.— 245.—
Lingots 4820.— 4900.—

Communiqués à titre indicatif par la
Banque Cantonale Neuchâteloise
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calculé sur lo montant initial du prêt, sonncls avantageux et discrets (
soit max. 0,625% par mois). • de Fr. 1000.- à Fr. 25 000.- . Adresse: 
C'est de l'argent à bon compte pour •remboursablejusqu'à 60 mensualités
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sans réserve de propriété. retournant le coupon ci-après: | téléphone 022 24 63 53
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Foyer
Felsenburg
accepte de nouveaux pensionnaires.

Situation tr anquille.  Vue splendide et grand
jardin. Cuisine soignée et ambiance agréable.

Tél. (032) 3 45 25 ou 2 83 97.

I ) J PS Nombreux personnel

WAri nV Service Impeccable

FRANÇOIS coiffeur de Paris
Neuchâfel

2, rue Saint-Maurice, tél. 5 18 73
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Il en div. grandeurs et coloris: pour

U cuisine.auto.Pailiasson'setdescentes I i

D
lem2. Apporter les mesures exactes! j i
Livraisonfrancoourabaisàl'emporter. I i
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Prénom 1 

/oRGAN_SÀTEURs\ Adresse .
I CONSEILS 1 1
H ASSOCIÉS ET 3} No post. : Localité = 
1 INSTITUT DE E
% L'INFORMA- _f --h2 ______ 
^ ĴIQUE S.k f̂ Profession : 

VEUILLEZ ME FOURNIR TOUS RENSEIGNEMENTS, S.V.P.

2, av. Ruchonnet - 1001 Lausanne
Devenez :

PROGRAMMEUR
sur machine IBM 360

^̂ ^̂  
Comptabilité orientée

I PERFOREUSE \sur machines IBM 026 et 029
cours du jour et du soir

à Neuchâtel
20, quai Philippe-Suchard

Méthode audio-visuelle - Examens de fin de cours
RPG Diplômes COBOL

Renseignements : tél. (038) 4 56 16
Aucun cours par correspondance

Mêmes instituts à Lausanne - Genève - Fribourg -
Sion

¦BOB_______n-______________ -_-___B_H-________H_________i

_.
D ,______—_——___—————,u ii__TiTRT _̂nT?T^»^i»i5in ISâOT________________£______________£D ————— ^————————————m
a
n 11.50 (C) Championnats du monde

de ski alpin
Q 18.00 Bulletin de nouvelles
D 18.05 Bilder auf deutsch

_ 18.25 II faut savoir

}zj 18.30 Libres propos
D 18.55 Grains de sable

? 19.00 Chambre à louer

g 19.30 (C) Bonsoir
a 20.00 Téléjournal

§ 20.25 (C) Carrefour

g 20.40 (C) Opération : Vol
H 21.30 Personnalité suisse

§ 22.25 (C) Psychedella
S 23.00 Téléjournal
nn ___________________________________ _
n B___ITTïT _̂__WKT?_IJTrï?TTTj__n »^J£>2^Kiluy£iIMiZiiis
a
3 9.15 Télévision scolairen
d 10.15 Sur les rives du Nordsee

P 11.50 (C) Ski alpin au Val Gardena
__j 18.15 Télévision éducative
D 18.44 (C) Fin de journée
p 18.50 Téléjournal

g 19.00 L'antenne
CI 19.25 (C) Ma sorcière bien-aimée

O 20.00 Téléjournal
S 20.20 Pour la première fois
? Vert - jaune - rouge

g 21.05 Sport 70
n 21.55 Téléjournaln
Q 22.05 Au piano du studio 4

P 22.30 (C) Ski alpin au val Gardena
D
D Q ———a__—_—_fW—*——a_r____ t___—
n I PJ;y'lîMHl.
P n __ '___ ™ «_____¦______. rn__ifiri_______
n
p 11.50 Championnats du monde de
? ski
p 13.00 Télé-midi

g 13.30 Cours de la Bourse
? 15.45 Emissions pour les jeunes

_ 18.30 Dernière heure

g 18.35 Le Schmilblic
d 18.55 Pour les petits...

_ 19.00 Actualités régionales

g 19.25 Maurin des Maures
P 19.40 Les yeux, la voix
p 19.45 Information première
5 20.30 Les Aventures de Tanguy

et Laverdure
D 

21.00 XXe siècle. Le Crime
22.30 Emission musicale 5
23.00 Télé-nuit P

n
¦l-lllll-IIMI l-ltUf lll UI ——___— D

______________________________________ p
n

13.30 Cours du Conservatoire
national des arts et métiers p

18.00 Cours du Conservatoire
national des arts et métiers p

19.00 Actualités régionales
19.20 (C) Emissions pour les jeunes D
19.30 (C) 24 heures sur la II
20.30 Le mot le plus long
21.00 (C) Autour de Mortin n
22.35 (C) L'événement des

24 heures n
22.40 (C) On en parle
23.00 (C) 24 heures dernière g
________________________________________ n
__KVA rwA A, f ina_r_ . . r_i_¥_—§ n<*——————— p

11.50 (C) Campionati mondial! di n
sci a

18.15 (C) Per i piccoli , !
19.10 Telegiornale g
19.20 L'inglese alla TV n
19.55 Incontri n
20.20 Telegiornale
20.40 II régionale g
21.00 (C) Martedi' grosso D
22.30 Prossimamente
22.55 (C) Campionati mondial! di D

sci p
23.25 Telegiornale

amW.w ¦ ¦ _. ? y.wHfTr____r__i a_B__U_______M_-_--___-_____BU_l a
a

16.05, téléjournal. 16.10, cham- g
pionnat du monde de ski alpin, p
16.40, pour les enfants. 17.25, les Cl
avions de demain. 17.55, téléjour- g
nal, programmes régionaux. 20 h, p
téléjournal, météo. 20.15, A Vereb d
is Madar, film. 21.35, bonbons fui- jjj
minants. 22.15, téléjournal, météo, p

__________________________ _________________________ DIIVVV_f0V3Tn_f_ __l aBfiTi H H *__ V_\c_ _l =11 i B _____ u__imiii_.iin____________ 3____ *__(___ d-----_ i aa
17.30, informations, météo. 17.35 D

les fiancées de mes fils. 18.05, pla- S
que tournante. 18.40, triste mais p
vrai. 19.10, les pilules magiques. ?
19.45, informations, actualités, mé- S
téo. 20.15, miroir sports. 21 h, opé- _ \
ration vol. 21.50, «der Querschnitt» O
22.30, informations, météo. 22.40, p
.hampionnat du monde de ski al- n
pin. D_____________________ _____________ _ a

r-T̂ ^ n

Sottens et télédiffusion
6 h, bonjour à tous et informations. 6.59,

horloge parlante. 7 h , miroir-première. 8 h,
informations et revue de presse. 9 h et
10 h, informations. 9.05, bande à part. 11 h ,
informations. 11.05, spécial neige. 12 h , in-
aujourd'hui ; championnats du monde de ski
alpin. 12.25, si vous étiez. 12.29, signal ho-
raire. 12.30, miroir-midi. 12.45, cause com-
mune. 12.55, mardi les gars. 13.05, musi-
color. 14 h , informations. 14.05, sur vos
deux oreilles. 14.30, le monde chez vous.
15 h, informations. 15.05, concert chez soi.

16 h , informations. 16.05, le rendez-vous
de 16 heures : La Peau do chag rin. 17 h ,
informations. 17.05 , pour vous les enfants.
17.35, tous les jeunes. 18 h, informations.
18.05, le micro dans la vie. 18.40, sports.
19 h, le miroir du monde. 19.30, bonsoir les
enfants. 19.35, lo passe-partout. 20 h, ma-
gazine 70. 20.25, sous le signe du mardi
gras, avec Emile Gardaz. 21.10, Feu la mère
do Madame, comédie de Georges Feydeau.
21.50, Dédé, opére t te d'A. Willemetz, musi-
que d'il. Christine. 22.30, informations.
22.35, la tribune internationale des journa-
listes. 23 h , prélude à la nuit. 23.25, miroir-
dernière. 23.30, hymne national.

Second programme
10 h, œuvres de Saint-Saëns. 10.15, émis-

sion radioscolaire. 11 h , l'université radio-
phonique. 11.30, initiation musicale. 12 h ,
midi-musique. 14 h, Musik am Nachmittag.

17 h, musica di fine pomeriggio. 18 h , tous
les jeunes. 18.45, rendez-vous à New-Port.
19 h, émission d'ensemble : per i lavoratori
italiani in Svizzera. 19.30, musique pour la
Suisse. 20 h, info rmations. 20.10, play time.
20.30, les nouveautés de l'enregistrement.
21.30, la vie musicale. 21.50, encyclopédie
lyrique : L'Heure espagnole, comédie de
Franc Nohain , musique de Maurice Ravel.
22.15, Betho E)avczac, guitariste. 22.30, an-
thologie du jazz. 23 h , hymne national.

Beromunster et télédiffusion
Informations à 6.15, 7 h, 8 h, 10 h , 11 h,

12.30, 15 h, 16 h, 23.25. 6.10, réveil en
musique. 7.10, auto-radio. 8.30, le radio-
orchestre . 9 h, souvenirs musicaux. 10.05,
divertissement populaire. 11.05, musique
pour le Carnaval. 11.30, Landler. 12 h,
magazine agricole. 12.20, championnats du
monde de ski alpin . 12.40, rendez-vous de
midi . 14 h , de mon temps et radioscolaire.
15.05, opérettes.

16.05, lecture . 16.30, musique et diver-
tissement pour les personnes âgées. 17.30,
pour les j eunes. 18 h , informations, actuali-
tés. 18.15, radio-jeunesse. 18.55, bonne nuit
les petits. 19 h , sports , communiqués. 19.15,
information s , actualités. 20 h, hit-parade.
20.30, petit abécédaire des grandes œuvres
et des grands maîtres. 21.15, le radio-orches-
tre et l'orchestre récréatif de Beromunster.
21.45, la situation internationale. 22.15, in-
formations , commentaires. 22.25, l'amateur
de j azz. 23.30. variétés 70.

? an ammm m mm ¦ ¦ C O N S U L T E Z  C H A Q U E  JOUR S
D f _WS_\ j Tm  \ ___JL W __^m FAN M A G A Z IN E , le supplément p

r̂ -T ' _____ v l___ B familial hebdomadaire de la FAN. n
p BL "l'iH'Nt """"""'̂ BwfcT^yïyfffT^ïw Guide indispensable du téléspecta- p]
D _____¦_____¦__________________________¦ teur, FAN MAGAZINE vous renseigne p
D sur les émissions à ne pas manquer et vous apporte les commentaires Cl
Q 

et illustrations nécessaires à une utilisation rationnelle des programmes 9
p de télévision. pn nnnnnnnnDDDDDDDnnanDaDnnnpnnnnnnDanoDnpannnnnnpnnnnDn

L'annonce
reflet vivant du marché
l'annonce dans la
Feuille d'Avis de Neuchâte
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DOW CHEMICAL AG
ZURICH

EMISSION D'UN EMPRUNT
61/2%1970 DE FR. 40000000
avec caution solidaire pour le capital et les intérêts de
The Dow Chemical Company, Midland, Michigan, USA

, . • I * _ "' '" '' - -" ¦ ' ! _.... ( 
' 

¦ '.. 
¦ •- ,rt ... 4.

Le produit net de cet emprunt est destiné à l'acquisition et au financement de participations
dans des sociétés affiliées à The Dow Chemical Company et situées en dehors des Etats-
Unis.

Dow Chemical AG a été constituée à Bâle le 13 février 1959 sous le nom de «Dow Chemie
AG» comme société filiale de The Dow Chemical Company, Midland, Michigan.
En 1961, son siège social a été transféré à Zurich et son nom changé en «Dow Chemical
International AG». Une nouvelle modification en «Dow Chemical AG» a été décidée le 12
mai 1966. La société a pour objet principal la participation financière dans des entreprises
du groupe Dow, situées hors des Etats-Unis. Toutes les actions de Dow Chemical AG se
trouvent en possession de The Dow Chemical Company, Midland, Michigan.

Modalités de l'emprunt:
Taux d'intérêt: 614% p.a.; coupons annuels au 1er mars

Durée de l'emprunt : au maximum 12 ans; avec faculté pour la société de rembourser
l'emprunt par anticipation à partir de 1974 avec primes dégres-
sives

Cotation: aux bourses de Zurich, Bâle, Genève, Berne et Lausanne

Prix d'émission: 99.60 % inclusivement moitié du timbre fédéra l sur titres

Délai de souscription : du 10 au 16 février 1970, à midi

Les souscriptions sont reçues sans frais par le siège et toutes les succursales en Suisse des
banques soussignées qui tiennent également le prospectus officiel et le bulletin de sous-
cription à la disposition des intéressés.

Union de Banques Suisses
Société de Banque Suisse Crédit Suisse
Banque Populaire Suisse Banque Leu SA

A. Sarasin & Cie
Julïus Bar & Cie J. Vontobel & Cis

VISITEZ À COLOMBIER
le grand centre de
DOCUMENTATION TEXTILE

FRED KUNZ RIDEAUX et MEUBLES
TAPISSIER - DÉCORATEUR TAPIS DE FOND
COLOMBIER - Rue Haute 15 ¦ Tél. (038) 6 33 15 ¦ Pare pour voitures

Le salon de vos rêves Fr. 3000.-seulement, avec le tissu

I*-' &'_______V________ •̂ 'i_____ . '̂ U
!____-____¦ §&

—mWWmWmmmmmmWmmm—mmmmmmmmmm—mmmWWWmamwmmammammam—w ..
¦S Créé spécialement pour vous, Mesdames, ce magnifique ensemble du plus pur
. style Louis XV, en noyer massif , richement sculpté, rembourré crin , et exécuté
!*« selon les exigences de l'art , coussins plumes double face, donnera à votre intérieur

une classe inégalable.
Ensemble Louis XV cabriolet : Fr. 1650.— avec le tissu
Avant tout achat, adressez-vous à la maison spécialisée, une des seules fabriquant p

s' elle-même la plupart de ses 200 modèles exposés dans un cadre grandiose et
S> visibles tous les jours, de 9 h à 12 h et de 14 h à 17 h 30 (dimanche excepté). _
tj ATTENTION : Notre exposition se trouve dans une villa sans vitrines.

I 

__________ U U D L I • B*_^lfc_ I pour recevoir une %
____ï_ i'iyT___É_. • l_sC_ f _ 3̂ documentation 9

£#vm MEUBLES Dt STYLE i _̂ a pro »̂  ."t™.™». 
J
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Tél . (029) 2 90 25 • . •
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Transformation
de PANTALONS
par le spécialiste

R . POFFET ,
tailleur

Ecluse 10
Neuchâte l

Tél., (038) 5 90 17

A partir de
Fr. 50.—
par mois

il vous est possi-
ble de louer , avec
réserve d'achat , un
petit piano neuf ,
moderne , qui trou-
vera tout naturel-
lement sa place
dans votre appar-

tement.
Grand choix
d'instruments

de toutes marques.

(P
Musique

Neuchâtel

Belles,
pysiBljJl douces
JPIKK et Juteuses
fly  ̂ g| lin W%mf \\1lmfW^w^ î ¦-¦¦ " "NÉI/  ̂"'¦ "¦ "̂
||!»̂ ;' .iâ[ ff ^f Ê î̂_WI_QM4*
^-̂  - ,?^Éiw*wÉPÏ Vialiïienv

pour la saison
.t endant les semaines de la pomme, U ne récolte abondante a
du 9 au 28 février, offre spéciale permis d'abaisser les prix et, cette
de pommes dans tous les magasins fois-ci, les consommateurs
où vous verrez cette jeune-fille. en profiteront !

Les Jonathan
les Golden Delicious P_

les Boskoop *#***+*****é|
les Reinettes du Canada * «En forme grâce à *-m _-*{ __ i • w la pomme» &

ICS OiarKing * Une brochure richement &
, . , . _ * t__ illustrée, contenant f j _\sont maintenant mures J des conseils médicaux et ^à point et dégagent *_)  de nombreuses recettes, Q$

T , , ., toute leur saveur * -peut être obtenue 4
JL.es pommes sont sévèrement triées » , P°ur le Pnx de Fr- 2-50 é»
et de tOUte première qualité. é (ne sera pas envoyée contre £
_ r - > ___ remboursement mais avec *_*Manger des pommes crues J un bulletin de versement) 2c est assurer votre capital santé. W à l'adresse ci-après: T

j _^m_¦__¦_______¦________m________________ -_¦__-________ i__m_¦_¦__^\ de Association Suisse 
^| )i pour l'Alimentation

Pour les amateurs de crudités et les férus • Case postale, 3000 Berne 9 2de vitamines J j^. g
Salade de carottes et de pommes 5 Prénom: _s
300 g de carottes, 2 pommes, 2 cuillères de jus de 

^
u Adresse: 4k

citron, 1 pincée de sel et 1 pincée de sucre, ^\ 
dm No post.etlieu: fjp

5 cuillères de crème ou de yoghourt, -~ ^
\\ ^^"̂  ' 4f

persil ou Ciboulette. yf  ^*Ss\]' N̂fetiP (j| 4̂fc tfc#ël 4_l4->
Râper les carottes et lespommes /  Soufflé aux pommes — \.

! et mélanger aussitôt le j u s  de Y une fête pour les enfants \
citron, assaisonner, incorporer f  Couper en dés 300 g Battre ensemble 4 \
la crème, saupoudrer de persil de pain rassis. 4| œufs , 6à8cuillères \
ou de ciboulette et servir. Eplucher 1 kg de lf de sucre et 5 dl 1

ï pommes, que vous ^ de lait et en napper I
^MgMgMMgMMJ cotipetez 

en fines les pommes 
et le pain. /

\ lamelles. En garnir Cuire 30 à 40 minutes /
\ un plat à soufflé à four moyen — J
V légèrement grais- votre souper com-v/

>< se, par couches plet est prêt à /
X^^ 

altemée^ servir. -s
*̂**' "̂ V^* ^""̂  SOV^PZ^__

1 F~ â Théâtre de Neuchâtel
|yy l|J___J'S mercredi 11 février 1970 \

1 SPECTACLES POUR ENFANTS I

SATURNIN
LE CANARD

'£::$ Films en couleur. Ricet Barrier et Annie Colette
0r i commenteront les (films et chanteront. .j

jpS Prix d'entrée pour les enfants et accompagnants : ^ïfe^ Fr. 2.—. Pas de réservation. Billets en vente i ^
.̂i au T.P.N.-Centre de culture, rue du Pommier 9, : j

î.3 et 
à l'entrée. i l

;'*W II est prudent de prendre ses places à l'avance. y]

nfcl Ce spectacle n'est pas destiné aux adultes seuls. J
|f;'̂  

Le soir , à 20 h 30, Ricet Barrier et Annie Co- i
jifljl lette chanteront au T.P.N.-Centre du culture. j

le club
bar à café

21 , fbg du Lac

Ambiance
nouvelle

Musique
agréable

Nouvelle direction

A vendre

POINTS SILVA
Mondo - Avanti.
Prix avantageux.
LESCY, FN, ca-
se postale 281,
1401 Yverdon. |

Réparations
de machines
à laver
22 ANS D'EXPÉRIENCE
Confiez vos réparations ainsi que
les services de graissage et d'entre-
tien général de machines à laver de
toutes marques à la maison spécia-
lisée

T À N N E R - N E U C H Â T E L
Portes-Rouges 149 — Tél. 5 5131
Notre service de dépannage rapide
est à votre disposition.



La foule des grands jours à Cointrin
pour l'atterrissage du géant des airs

Deuxième prise de contact du Bœing 747 sur sol suisse

(c) C'est avec quelque 20 minutes d' avan-
ce sur l'horaire prévu que le nouveau
supergéant du ciel, le Boeing 747 , dit
< ju mbo-jet * a atterri — impeccable-
ment et en douceur — sur la p iste de
l'aéroport de Cointrin, lundi matin à
9 h 35.

La venue de ce mastodonte volant
avait attiré la toute grande foule .  Les
badauds, par milliers, avaient envahi
l'esplanade réservée au publi c, en plein
air, et s'y pressait malgré un vent fris-
quet.

La prise de contact du « ju mbo-jet ¦>
avec le sol genevois s'est faite sans pro-
blème. Aux commandes de l'appareil :
le capitaine Frankum, 48 ans, un des
32 vice-présidents de la T.W.A., qui ne
voulut laisser à personne d'autres le
soin de mener à chef ce vol inaugura!
en Suisse.

HAUT COMME UNE MAISON
DE 6 ÉTAGES

A l'horizon, c'est-à-dire lorsqu'il évo-

A Kloten comme à Cointrin — notre photo ASL — il y avait foule pour admirer
le géant des airs

lue au-dessus de la piste, le « jumbo-
jet  » n'a rien de particulièrement impres-
sionnant. On ne se douterait certes pas ,
même en l' observant à la jumelle , que
ses dimensions sont trois fois  supérieu-
res à celles d' un long-courrier classique.

Pour juger il faut  attendre que l' appa-
reil soit au sol. Alors là, c'est là stu-
péfaction.

Le Boeing 747 représente une masse
écrasante, avec ses 308 tonnes et ses
presque 20 mètres de hauteur (celle
d'une maison de 6 étages) ses 60 mè-
tres d' envergure, ses 71 mètres de lon-
geur, le volume de sa soute à bagages .
plus de 170 mètres cubes. C'est avec
un respect presque craintif que l'on con-
temple ses puissants réacteurs (beau-
coup plus gros que ceux des autres ap-
pareils) et qui développent une puissan-
ce de plus de 20,000 CV.

Au cours d'une conférence de presse
donnée par l'équipage, on devait appren-
dre que le « jumbo-jet > est composé
de 4 millions de pièces, que sa valeur

dépasse 100 millions de nos f rancs  et
qu 'il est doté d' un système de p ilotage
automatique. Le cap itaine Friinkum n'a
cependant pas utilisé les commandes au-
tomatiques pour l'atterrissage, ni pour
le décollaae. Il  a procédé « à l'a main ».

E N T H O U S I A S M E  GENERAL
Tous ceux qui eurent le privilège de

monter à bord en sont redescendus en-
thousiasmés, et en premier lieu les re-
présentants des autorités genevoises.

M.  Willy Donzé , conseiller d 'Etat
chargé du département de l'hyg iène pu-
blique , f i t  observer que le coût de l'en-
gin représente la construction de qua-
tre hôpitaux de g ériatrie. Il s'est don c
agi d' un investissement considérable. Un
¦représentant de la direction des doua-
nes tint à tout examiner jusqu 'aux moin-
dres recoins : il voulait s 'assurer qu 'il
y a pas trop de cachettes pouvant ins-
pirer les contrebandiers (sic).

D'importantes mesures de protection
avaient été prises par la police. Un f i l -
trage sévère ne laissa entrer sur la p is-
te que ceux qui pouvaient y justifier
leur présence par un motif professionnel.

L'événement a provoqué, dans tout le
secteur de Cointrin, un embouteillage
mémorable. Les retardataires ne surent
ou garer leurs véhicules. Les immenses
parcs de 1 aéroport af f ichaient  tous com-
p let. Pour sa venue à Genève le « jum-
bo-jet _> était presque vide : une trentai-
ne de personnes seulement, plus les 20
hommes d'équipage.

11 est permis de se demander com-
ment se déroulera l' op ération , au poin t
de vue douane et police, lorsqu 'un de
ces mastodon tes déversera d' un seul
coup ses quelque 400 passagers...

Les services officiels risquent fort
d'être débordés. D' ailleurs l'aéroport de
Cointrin n'est pas encore à même de
recevoir des appareils de ce volume en
service régulier. Il faudra construire de
nouveaux hangars.

Par contre la piste actuelle est suffi-
sante et n'exigera aucune transforma-
tion majeure. Après deux bonnes heu-
res à Genève, le « jumbo-jet » est re-
parti , toujours aussi peu bruyammen t ,
suscitant une fois  de p lus l'admiration
générale des Genevois, pourtan t pas fa-
ciles à épater.

Ren é T E R R I E R

Voiture contre arbre près de
Sion : un mort, trois blessés
(c) Les fêles de carnaval ont été marquées
eu Valais par un tragique accident qui
coûta la vie à un jeune homme de 23 ans ,
M. Cyrille Bonvin , tandis que trois jeunes
filles ont été conduites à l'hôpital de Sion.

M. Cyrille Bonvin , domicilié à Arbaz
avait été victime dans la nuit de lundi
vers 1 heure du matin d'un grave accident
sur la route reliant Argnoud à Signèse au-
dessus de Sion. La voiture qu 'il conduisait
quitta la chaussée dans une courhe et alla
finir sa course contre un arbre.

M. Bonvin rentrait d'une soirée passée
en compagnie de jeunes de la région. Il
avait pris à bord de son véhicule Mlles
Christian- Dussex, 20 ans, de Luc-Ayent ,
Béatrice Beney, 23 ans, d'Ayent et Elisa-
beth Dussex, 23 ans, également ' de Luc-
Ayent. 

Les trois jeunes filles ont été blessées
au visage, aux jambes et aux bras. Mlle
Christiane Dussex souffre d'une fracture
du poignet. Toutes ont pu regagner leur
domicile dans la journée.

Du nouveau pour
les skieurs

(c) On vient d'installer dans la station
de Saas-Fee un appareil qui fai t  fureur .
Il s'agit du video-ski. Une caméra filme
la descente du skieur. Celui-ci , à son
arrivée , peut assister aussitôt à la pro-
jection du fi lm sur la piste elle-même.
En compagnie de son moniteur, il peut
ainsi étudier, au ralenti si nécessaire,
les défauts de sa technique et appor-
ter par la suite les améliorations né-
cessaires. (Avipress - Franc e. )

De surprises en surprises au
procès von Daeniken à Coire

SUISSE ALEMANIQUE

COIRE (ATS). — Erich Anton von Dae-
niken , ex-hôtelier accusé d'escroqueries ré-
pétées, de faux dans les titres , et d' abus
de confiance , auteur à succès, avait reçu
une carte de crédit d'une agence de loca-
tion de voitures , alors qu 'il était déjà en
détention préventive à Coire , devait-on
apprendre à l'audience de lundi matin au
tribunal cantonal grison siégant à Coire.
II n 'avait cependant pas demandé cette
carte.

D'autre part, l'inculpé avait fait des
déplacement s en voiture pour un montant
île 5000 francs , avec une autre carte qu 'il
avait reçue de la même entreprise , égale-

ment sans en faire la demande. Ne pouvant
pas payer le montant qui lui fut  réclamé
par la suite, von Daeniken fit patienter
l'en.reprise par une lettre qu 'il si gna du
nom de son secrétaire privé : c'est alors que
commença l 'infraction à l' article 251, ali-
néa 2 du code pénal suisse , infraction con-
cernant les faux dans les titres. Von Daeni-
ken écrivit encore très souvent de telles
lettres pour faire patienter ses créanciers.
Le procédé était fort simple : il se faisait
passer pour son secrétaire et écrivait que
son employeur séjournait momentanément
à l'étranger et que c'est à son retour que
ces affaire .-, seraient réglées.

Von Daeniken a déclaré devant le tri-
bunal que ses livres étaient beaucoup plus
importants pour lui que toutes ses dettes.
U voulait avan t tout parvenir à gagner
du temps jusqu 'à ce que son chiffre d' af-
faires lui permette de régler ses dettes.

.. DÉVALISE »...
C'est par des indications fausses que l'in-

culpé parvint également à gagner la con-
fiance d'une grande banque suisse qui lui
accorda un crédit de plus de 100,000 francs .
Lor* de celle affaire , il céda ses revenus
de l'édition ECON comme caution , com-
me il l'avait déjà fait dans de précédents
cas auprès d'autres banques. Par ailleurs ,
il aurait été complètement « dévalisé • au
Pérou... Dans un autre cas, il se serait
trouvé dans une « situation particulièrement
désespérée » ...

Par de nombreuses lettres au juge d'ins-
truction , von Daeniken essaya de faire an-
nuler le mandat d'arrê t qui avait été lancé
contre lui en prétendant que la dette de
8,000 francs pour taxe de séjour à Davos
était risible , dans tous les cas, cela ne
justifiait pas le mandat d'arrêt selon lui.
Les deux témoins agréés par le tribunal
ont été entendus hier après-midi : il s'agit
de Maria Ferrari , ancienne gérante de l'hô-
tel « Rosenhuegel », à Davos, et Hans Mon-
nard., directeur de banque , qui logeait dans
cet hôtel.

Le procureur général présentera vraisem-
blablement son plaidoyer aujourd'hui , au
terme des audiences ayant trait à l'acte
ri'_„_n__t„__ .

DEUX MORTS
SIX BLESSÉS

COLLISION EN THURGOVIE

DIESSENHOFEN (TG) (ATS). — Un
grave accident de la circulation s'est pro-
duit dimanche soir à 21 h sur la route
d c campagne entre Diessenhofen e t
Schlatt , dans le canton de Thurgovie. Deux
personnes ont été tuées et six autres plus
ou moins grièvement blessées. Les dégâts
se montent à 30,000 fr.

Avec une extrême violence, quatre véhi-
cules sont entrés en collision en l'espace
de quelques instants, sur la route mouil-
lée à la suite des fortes chutes de pluies,
et cela pour des raisons que l'on n'a pas
encore pu établir , les blessés n'ayant pu
être interrogés.

Le conducteur d'une des voitures, M.
Ernst Furrer, âgé de 61 ans, de Schaff -
house, et M. Ivanovic Pranko, âgé de 32
ans, ressortissant yougoslave, sont décédés
sur le lieu même de l'accident, des suites
de leurs blessures alors que six autres per-
sonnes devaient être transportées à l'hôpi-
tal. Les véhicules sont entièrement démo-
lis.

M. Spuhler à la conférence
européenne de la protection

de la nature
B ERN E (ATS) . — Une délégation

suisse présidée par M. Willy Spuhler ,
ancien conseiller fédéral , participe du
9 au 12 février à la conférence euro-
péenne de la protection de la nature
qui se t ient  à Strasbourg sous les aus-
pices du Conseil de l'Europe. Cette con-
férence , qui réunit les 18 Etats af f i l iés
au Conseil de l'Europe ainsi que de
nombreux autres pays, organisations
internationales et groupements intéres-
sés, inaugure officiellement l'année eu-
ropéenne de la protection de la natu-
re. L'objectif de la conférence est d'éla-
borer une conception uniforme de la
protection et de la conservation de
l'environnement humain.

Le nouveau ministre argentin de
l'économie est arrivé en Suisse

ZURICH (ATS). — Lundi peu avant
midi est arrivé venant de Paris , M. José-
Maria Dagnino Pastore. mini stre argentin
de l'économie et du travail à l'aéroport
de Zurich-Klpten. M. Pastore était accom-
pagné de ses plus proches collaborateurs ,
dont M. Adolfo Diz', représentant dés' i_ r
térèts financiers argentins en Europe, du
président-direct eur de la - banco industrial »
et du président de la fondation pour le
développement économique de l'Amérique
latine.

LE BUT DE LA VISITE
M. Pastore a entamé le 6 février son

premier péripl e européen en vue d'étudier
le développement possible du commerce
extérieur argentin. Après Paris et Zurich ,
le ministre argentin se rendra à Bonn ,
Francfort , Rome et Londres. Son voyage
doit durer une vingtaine de jours. M. Pas-
tore a été salué à son arrivée par M. Probst ,
ambassadeur , délégué du Conseil fédéral
aux accords commerciaux , le chargé d'af-
faires argentin à Berne , M. Italo-José Pe-
retti et le consul général de la République
argentine à Zurich , M. André-G. Ceuster-

mann. La délégation sud-américaine s'est ren-
due ensuite à Zurich, pour y être reçue par
une délégation des grandes banques et plus
tard par M. E. Stopper, ambassadeur, pré-
sident du directoire de là Banque nationale
suisse , où les discussions avec les cercles
bancaires suisses se pou rsuivront.'

Enfin , le ministre argentin de l'économie
et du travail tiendra une conférence de
presse pour expliquer le but de sa visite
et les perspectives économiques de son
pays. Ainsi qu'on le souli gne dans les mi-
lieux argentins, cette visite a pour but de
renforcer des deux côtés les échanges éco-
nomiques entre la Suisse et l'Argentine. En-
suite , les discussions avec les représentants
des banques reprendront.

Un Genevois
trouve la mort

près de Saint-Gingolph
EVIAN-LES-BAINS (ATS-AFP). _ M.Michel Fioramonti , 23 ans, demeurant

à Genève , a trouvé la mort dans un ac-cident de la route près de Saint-Gin-Rolph (Haute-Savoie). La voiture con-duitl par un jeune homme de 21 ans,domicilié à Malvaglia , dans le Tessin,s'est écrasée contre un rocher. Le con-ducteur a été grièvement hlpssé.

BERNE (ATS). — Les obsèques de
M. Gotthard Odermatt , vétérinaire , conseil-
ler aux Etats de Sarnen , décédé samedi
à l'âge de 68 ans, auront lieu mercredi
matin à l'église de Sarnen. Les deux Cham-
bres seront représentées par les délégations
officielles avec huissiers comprenant MM.
Ludwig Danioth , (CCS-Uri) et Willi Roh -
ner (rad-Saint-Gall), pour lo Conseil des
Etats, et MM. Henri Geiser (Pab-Berne) et
Hermann Leuenberge r (soc-Zurich), pour le
Conseil nation al. L'éloge funèbre sera pro-
noncé par M. Danioth , conseiller aux
Etats , au nom de l'Assemblée fédérale et
du groupe conservateur chrétien-social.
M. Ludwig von Moos, conseiller fédéral ,
partic ipera également aux obsèques de
M. Odermatt , qui fut conseiller national
de 1943 à 1951 et qui appartenait au Con-
seil des Etats depuis i960 (Kcystone).

Des munitions d'exercice
à l'origine d'une explosion
T^GERSCHEN (ATS). — Un poêle

de faïence a explosé samedi dans une
ferme de Karlishub, près de Ticger-
schen , dans le canton de Thurgovie. A
la suite  d' une violente explosion , le
poêle, qui se trouvait dans une cham-
bre, s'est fendu et une épaisse fumée
s'est dégagée. Le propriétaire de la
ferme , qui se t rouvai t  sur le fourneau
en faïence , n 'a pas été blessé.

Selon les résultats de l'enquête con-
du i t e  par la police , il se pourrait que le
fermier ait voulu bri l l er  des muni t ions
d'exercice abandonnée s par des soldats.
Le fourneau est complètement  détruit
et la cheminée a été partiellement en-
dommagée . Les dégâts s'élèvent à quel-
ques milliers de francs.

Les obsèques du
conseiller aux Etats

Odermatt

SECRET BANCAIRE SUISSE
Dans l'état actuel des choses, les infor-

mations sur les affaires pénales sont déjà
fournies à titre volontaire par les banques
suisses, comme la législation de notre pays
le permet.

Le problème est plus délicat sur le
terrain fiscal. La Suisse considère, en ef-
fet , que les infractions d'ordre fiscal re-
lèvent du droit administratif et non du
droit pénal. Dès lors, les banques ne sont
pas libres de lever le secret bancaire en
matière fiscale, et elles ne peuvent faire
de communications à ce sujet aux auto-
rités des Etats-Unis.

LE HIC
Ce point constitue une des principales

difficultés à la conclusion d'un accord sur
l'assistance pénale. Lors des négociations
relatives à un tel accord , les Etats-Unis
nnt voulu exiger tout d'abord que les in-
fractions d'ordre fiscal soient traitées de
la même manière que les infractions t. or-
dre pénal. Les représentants suisses n'ont
pas pu admettre cette thèse, qui est con-
traire à la loi suisse. II semble maintenant
.uc les représentants américains renoncent

à cette exigence.
En résumé, dans le domaine du droit

pénal , il n'y a pas de problèmes, et l'at-
titude suisse ne prête pas à critiques.

Dans le domaine du droit fiscal , il y a
une différence fondamentale de conception
légale entre les deux pays, différence qui
ne peut être éliminée.

La matière imposable a augmenté
dans une mesure extraordinaire

BILLLET ZURICOIS

Dans l'espace de quelques années, la
matière imposable dans toutes les com-
munes a augmenté dans une mesure ex-
traordinaire , de 260 millions de francs en
1961 , elle est montée à 506 millions en
1967. Dans les communes campagnardes ,
l'accroissement est plus important que dans
les deux grandes agglomérations urbaines
du canton , soit Zurich et Winterthour. En
même temps , il y a eu augmentation par
habitants , la matière imposable étant en
moyenne de 482 francs , ce qui correspond
à une élévation de 1,8 fois comparative-
ment à 1961. En 1961, les personnes phy-
si ques ont payé des impôts pour un re-
venu net de 5,3 milliards de francs, en
1966 ce fu rent 7,8 milliards !

A la suite de l'introduction de l'impôt
prélevé à la source, pour ce qui concerne
les ouvriers étrangers , il n'est plus possi-
ble de relever dans la statistique le reve-
nu de 1967 de ces ouvriers . Sur la base
de calcul appliquée les années précéden-
tes, ce revenu serait d'environ 8.6 mil-
liards de francs , d'où augmentation de
800 millions par rapport à 1966.

Quant aux fortunes déclarées au fisc ,
elles ont , elles aussi , subi une forte cour-
be ascendante ; en 1967, elles furent de
27 milliards , soit une fois et demie de
plus qu 'en 1961.

HOTES INDÉSIRABLES AU ZOO
Ces hôtes , ce sont tout simplement des

rats qui se sont mis gentiment à envahir
le jardin zoologique de Zurich, qui , de-
puis des années , avait été épargné par cel-
te peste. A quoi faut- i l  attribuer ce curieux
phénomène ? Sans doute à la d iminu t ion
des ennemis naturels  de ces détestables
et dangereux rongeurs , c'est-à-dire à la
décimation des renards consécutivement à
la propagation de la rage que nous de-
vons aux bêles infectées venues d'Allema-
gne.

Et pourtant , il faut croire que quel-
ques renards ont échappé au massacre. Le
fait est que tout dernièrement , une de
ces bêtes a réussi à pénétre r dans le zoo
à travers une ouverture occasionnée par
des travaux de construction dans la solide
palissade entourant  le jardin sur une lon-
gueur de quinze cents mètres.

La preuve de cette intrusion ? C'est
qu 'un beau malin on a retrouvé deux pré-
cieuses oies américaines ayant la tête cou-
pée, ce qui ne pouvait être que la carte
de visite de maître goupil. En fait , une
patrouille de police a déclaré avoir aper-
çu un renard se promenant tout à son ai-
se à l'intérieur du zoo, où il n 'avait qu 'à

choisir. Un des agents informa immédia-
tement la direction du j ardin , une chasse
fut organisée séance tenante, mais sans au-
cun résultat. Inutile d'ajouter que le dom-
mage causé à la clôture fut immédiate-
ment réparé , de sorte que , de ce côté,
il n 'y a plus rien à craindre . En revan-
che, il y a les rats, qui se fichent pas
mal de la plus belle des palissades , mais
qui vont être combattu s à l'aide de tous
les moyens de destruc tion admissibles dans
un jardin zoologique.

J. Ld.

Cependant...
BEK.N 'E (ATS).  — Le département

politique fédéral communique : les
ent re t iens  américano-suisses sur les
possibi l i tés  de conclure un accord
d'entraide judiciaire en matière pé-
nale reprendront  le (> mars , à Was-
h ing ton , ent re  des représentants des
admin i s t r a t i ons  suisse et américaine .
Ces en t re t iens  feront  suite aux dis-
cussions qui se déroulèrent à Berne
entre  le _. (> j u in  et le 5 ju i l le t  1969.
Il s'agit  de cont inuer  à rechercher
des solutions qui pourraient consti-
tuer la base d'un accord .

Voici la liste des gagnants du
tirage du 7 février :

Deux gagnants avec cinq numé-
ros, plus le numéro supplémentai-
re : 171 ,519 fr. ; 206 gagnants
avec cinq points : 1665 fr. 25;
10,995 g a g n a n t s  avec quatre
points : 31 fr. 20; 167,519 ga-
gnants avec trois points : 2 fr. 05.

Le maximum de six numéros n'a
pas été atteint.

Loterie à numéros :
pas de 6 !
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LAUSANNE

L A U S A N N E  (ATS) . — A l'occasion de
son assemblée générale à Lausanne, le
Lyceum-club (groupement de femmes in-
tellectuelles) a annoncé la fondation d' un
prix littéraire ouvert à toutes les Suis-
sesses vivant tant en Suisse qu'à 'létran-
ger et couronnant une nouvelle de cin-
quante pages ou plusieurs nouvelles plus
courtes. Le montant du prix sera de
1000 francs pour chacune des langues
nationales.

Un prix littéraire féminin

LOCARNO (ATS). — Après Lugano,
Locarno à son tour subit l'offensive de la
drogue, dans les milieux de jeunes. Selon
des nouvelles parues dans la presse tessi-
noise, une vingtaine de jeunes, parmi les-
quels un mineur et une jeune fille d'un
peu plus de 20 ans ont été interrogés par
la police, puis reUichés. L'une des per-
sonnes interpellées était déjà connue de
la police pour avoir offert des cigarettes
droguées à des collégiennes à la sortie
des écoles. Selon certaines sources , le com-
merce de hachisch et de L.S.D. est floris-
sant à Locarno. Deux jeunes , notamment ,
se procuraient différentes drogues à Zurich
ou dans des pays ne connaissant pas de
restrictions ou contrôles et les revendaient
dans d'assez larges milieux pour un prix
variant entre 3 et 5 francs le gramme.

Drogue: après Lugano,
Locarno

ZURICH (ATS). — L'Association suis-
se des bénéficiaires de l'AVS a été fon-

ï dée l'an dernier avec l'aide d'un comilé
_ de patronage interpartis et interconfes-

sionnel. De plus , des groupes régionaux
^ ont été , créés dans différen ts cantons , en'vue 'd'apporter une aide personnelle et de
Contribuer à la solution des problèmes quii varient'dfe' canton à canton.

La section de Bâle (Ville-Campagne), for-
te de huit  cent membres , constitue le
groupe régional le plu s important. Il a déjà
mis sur pied quelques réalisations , dont un
service de conseils gratuits aux rentiers de
l'AVS dans les questions pratiques et juri-
diques , et un service de repas en faveur
des personnes âgées et impotentes , qui peu-
vent se faire livrer ainsi à domicile, deux
fois par semaine, un repas chaud.

Nouvelle section
de l'Association suisse

des bénéficiaires de l'AVS

LONDRES (du correspondant de l'ATS).
— Le « Financial Times » et certains quo-
tidiens londoniens soulignent lundi la crainte
que le projet helvétique de dépôt à l'expor-
tation suscite une nouvelle vague de spé-
culation sur les devises : cette crainte avait
été exprimée auparavant par certains gou-
verneurs de banques centrales dont la
dernière réunion s'est tenue dimanche à
Bâle.

La radio britannique a également évo-
qué la mesure présentée par le conseiller
fédéral Celio, en citan t le • Financial Ti-
mes > . Ce dernier publie même une pho-
tographie de M. Celio.

Personne ne grossit le danger pour le
moment , écrit le journal , et on le consi-
dère pour le moment moins grand que celui
provoqué il y a quelque temps par les
rumeurs sur la réévaluation du mark . Mais
si les bruits commençaient à courir sur
une éventuell e réévaluation du franc suisse,
poursuit le journal , la situation pourrait
devenir  fort peu agréable pour des pays
tels que l ' I tal ie : cela pourrait en effci
accélére r les sorties de capitaux privés de
ce pays vers la Suisse, qui sont déjà
important es. Mais cela dépendra dans une
grande mesure du pourcentage du dépôt
qui sera finalement fixé, et de la durée
de son appli cation.

Réaction britannique
au projet de dépôt

à l'exportation

ZURICH (ATS). — Deux vagons d' un
train de voyageurs vide ont déraillé lundi
àf la gare de Pfaeffikon (SZ) à la suited'une erreur d' ai guillage , au cours d'une
manœuvre . Personne n 'a été blessé, cepen-
dant de nombreux trains ont enreg istré des
relards enlre 15 et 38 minut es.

Le trafi c ferroviaire sur le tronçon Zu-
rich-Co ire a été complètement interr ompu
de 11 h 47 à 12 h 17. De 12 h 17 à
15 h 03, les trains n'ont pu circuler que
via Rapperswil. Le trafic des voyageurs
entre Lachen et Pfa effikon a pu êtremaintenu grâce à un service d' autocars.Sept trains express ont pu être détournéspar Uznaeht.

Deux vagons déraillent :
trafic interrompu

sur la lierne Zurich - Coire

Avalanches à la
Furka et dans
le Haut-Valais

Pas de vicftSme
(c) Une avalanche est descendue en ce
début de semaine entre Munster et
Geschinen. La masse de neige, attei-
gnant par endroits une hauteur  de cinq
mètres, a obstrué la route de la Furka
sur plus de cent vingt mètres.

Quelques secondes avant que la
masse ne s'écroule, trois véhicules mi-
litaires de la cp. fus. 208 passaient à
cet endroit. Les machines étaient occu-
pées par huit  soldats. C'est de justesse
que ces hommes ont échappé à l'ense-
velissement et peut-être à la mort.

Une autre avalanche est descendue
dans le Haut-Valais , coupant la route
qui relie Muhlebach et Ernen. La lon-
gueur de la route obstruée est d'une
centaine de mètres. Au point le plus
haut , l'avalanche atteint quinze mètres.
Il n'y a pas de victime.

ZURICH ( A T S ) .  — Le Grand conseil
zuricois s'est occupé lundi d'un grand
nombre d ' interpel lat ions et de motions ,
v i san t  entre autres choses le conseil
de l'éducation et le journ al «Agi t a t ion» .

l' n parlementaire socialiste s'en est
pris tout d'abord au conseil de l'éduca-
tion auquel il reproche son manque de
compréhension à l'égard des é tud ia n ts ,
ainsi que son ton paternaliste. Le Con-
seil d'Etat, quant  à lui , a pris la dé-
fense du conseil de l 'éducation et souli-
gne que les réformes à l' univers i té  res-
tent à l'étude.

Un porte-parole de la fraction des ar-
tisans , paysans et bourgeois attire l'at-
ten t ion  des députés sur le journal  « agi-
t a t ion  - organe des « t rava i l leur s , éco-
liers  et é t u d i a n t s  progressistes » et va
même jusqu'à le qual i f ie r  de « pub l i -
cation obscène » . L ' intcrpel lateur  PAB
se demande en particulie r si le Conseil
d'Etat est prêt à déposer une plainte
sur la base de l'art. 204 CPS. Il deman-
de également au Conseil d'Etat si ce-
lui-ci entend , d'une façon générale, en-
treprendre quelque chose contre l'agi-
tation permanente et hostile à l'Etat
de la nouvelle gauche. La discussion
n'a pu être développée sur ce point , le
Conseil d'Etat n 'étant pas encore en me-
sure de faire  connaître sa réponse.

Par voie de motion , le PAB a deman-
dé une refonte des articles 32 et 33 de
la Const i tut ion cantonale. Selon ce par-
ti , certains députés , également fonction-
naires, se trouvent dans une s i tua t ion
fausse , é tan t  à la fois employés rie
l 'Etat et contrôlant  les activités dud i t
Eta t .

Pluie de motions et
d'interpellations au

Grand conseil zuricois

GENÈVE (ATS). — Le dernier « DC-8-
62 » que Swissair a commandé est arrivé
en Suisse samedi 7 février et a atterri
à l'aéroport de Kloten à 10 h 44. L'ap-
pareil a quitté l'aérodrome des usines
Mcdonnell-Douglas, à Long-Beach (Cali-
fornie), la veille, à 15 h 03 (heure lo-
cale).

Le prochain long-courrier qui sera
livré à Swissair au printemps 1971 sera
tin « Jumbo Jet » Bœing 747-257B,
offrant trois cent cinquante-trois pla-
ces. Sa capacité atteindra une charge
utile de 07 tonnes.

Swissair reçoit
son dernier « DC-8 »

( c )  C'est aujourd'hui Mardi gras que
prend f i n  le carnaval valaisan. En cette
ultime journée de fol le  liesse sort de
presse la dernière édition de la « Ter-
reur :¦>, l'édition rouge. Ce dernier numé-
ro plus incisif encore que les précédents
aborde maints sujets de portée cantonale
tels la candidature valaisanne pour les
Jeux oylmpiques , la fameuse piste de
l' ours à .Thyon, l'aventure électorale des
hommes libres , le livre rouge sans ou-
blier les porte-drapeaux de la presse va-
laisanne.

A tout cela s'ajoutent bien entendu,
comme à l'accoutumée, mille et une ros-
series concernant toutes les villes du
canton et la plupart des villages.

La « Terreur rouge »
sort de presse



G. MARCHAIS : LE NOUVEAU PATRON DU
P. C. FRANÇAIS EST UN TECHNOCRATE

U a l'allure d'un PDG d'entreprise ca-
pitaliste , comme d'ailleurs la plupart des
membres du bureau politique et du comi-
té central où , depuis longtemps, la che-
mise au col ouvert sans cravate et le pull

à col roulé ont cédé la place à la chemise
blanche , au strict complet gris (les « hom-
mes en gris »).

Le feutre noir à bords roulés reste sur
le siège des belles voitures qui amènent
les dirigeants du PCF au siège du comité
central , place Kossuth, comme les mem-
bres du conseil d'administration d'une so-
ciété bourgeoise.

Georges Marchais, qui vient d'être élu
coadjutcur du premier secrétaire Wnldcck
Rochet, malade, et devient ainsi avec le
titre de secrétaire général adjoint le nu-
méro un de fait du PC a bien les allures

d'un technocrate , mais c'est un technocra-
te de la politique communiste.

UN STUDIEUX
« Self made man » dans son genre, c'est

un ancien ouvrier-tourneur de l'aéronau-
ti que, mais entré dans le PC en 1947,
à vingt-sept ans. Cinq ans après, il est
repéré, distingué, il abandonne définitive-
ment son « tour » et son bleu de travail
pour devenir ¦ permanent syndical » appoin-
té par la CGT et pendant dix ans, élève
plus studieux que brillant des diverses éco-
les de cadres du parti.

Dès 1953, il est secrétaire de l'Union des
syndicats des travailleurs de la métallurgie
de la Seine. U est en même temps se-
crétaire de la fédération Seine-sud (celle
de Maurice Thorez) du PC. En 1956,
membre suppléant du comité central, en
1959, membre titulaire et membre du bu-
reau politique, on lui confie, en 1961, la
direction de « l'organisation », c'est-à-dire
de tout l'appareil du parti.

UN DUR MAIS...
Inconnu, en dehors du parti Georges

Marchais, communiste de l'après-guerre dont
la biographie est muette sur l'époque de la
résistan ce, n'a jamais été député ou même
conseiller général ou municipal. On lui a
épargné les contacts et les compromissions
de la vie d'élu même communiste.

Ce Normand — il est né en 1920 dans
le Calvados — a la réputation d'un dur .
C'est ce que l'on disait aussi de Dubcek
dont la carrière discrète mais rapide dans
le PC tchécoslovaque est analogue.

ANTIGAUCHISTE
Comme Dubcek, c'est un produit de

l' appareil et des écoles du parti. Il n ,
jusqu 'ici , fait preuve d'une discipline exem-
plaire. Il a condamné le gauchisme et les
« faux révolutionnaires », mais ses atta-
ques contre Georges Garaudy, le libéral ,
ont été relativement plus modérées que

G. Marchais le nouveau p atron bis du
P.C.

(Téléphoto AP)

celles d'autres diri geants du PCF, peut-
être parce que Marchais n été le plus in-
time collaborateur de Waldcck Rochct au
moment où celui-ci condamnait l'invasion
de la Tchécoslovaquie et faisait preuve de
velléités libérales.

LA CONTINUITE
Georges Marchais, dans des conversa-

tions privées, affirme que c'est Garaudy
qui s'est volontairement retranché du par-
ti, qu'il n'y a pas eu de « procès » contre
lui. Il affirme que, sous sa direction , le
PC sera une « maison de verre ». Il en a
ouvert les portes à l'ORTF qui a pu fil-
mer une pseudo-réunion du comité cen-
tral , mais une authent ique réunion de cel-
lule où Georges Marchais critiqua avec
véhémence un militant qui souhaitait un
écrasement en faveur des petits de la hié-
rarchie des salaires.

Le nouveau patron du PC, comme Pom-
pidou succédant à De Gaulle, va peut-
être s'attaquer, lui aussi, à la quadrature
du cercle du « changement dans la conti-
nuité ».

Jean DANÈS

FIN D'UN NAVIRE
H____FAX (AFP) . — Le pétrolier libérien c Arrow » de 11,37!) tonnes échoué de-

puis mercredi au large de la Nouvelle-Ecosse dans la haie Cheda-Bueto et dont
une partie de la cargaison de (>()() () tonnes rie mazout cont inue à s'écouler lente-
ment dans la mer par des brèches s'est f ina lement  cassé en deux.

L'huile perdue par le navire forme une nappe qui s'étend sur près de cinq
km et une centaine de mètres de largeur. (Téle photo AP .L incendie

irlandais
BELFAST (AP). — Une charge explosive

a pulvérisé lundi matin les vitres de l' appar-
tement d'un ancien député catholique du
parlement de l'UIster , Mlle Sheelagh Mur-
naghan , qui est situé dans un quartier à
prédominance protestante.

Mlle Murnaghan ne se trouvait pas dans
l'appartement au moment de l'explosion
qu 'elle estime être c l'œuvre d'un imbé-
cile > .

Il y a dix jours , une grenade avait élé
lancée contre un poste de police de Bel-
fast et la semaine dernière une boulangerie
située sous les bureaux d'un mouvement li-
béral a été plastiquée. (Téléphoto AP).

Célibat : position renforcée à Rome
mais remous en Suisse alémanique

CITÉ-DU-VATICAN (AP). - Un do-
cument préparé par la congrégation sur
le clergé et rendu public lundi par le Saint-
Siège invite les prêtres à renouveler chaque
jeudi leurs vœux de célibat et d'obéissance
à l'Eglise.

La célébration de l'eucharistie constitue
« une excellente occasion pour les prêtres
île renouveler publiquement les promesses
faites le jour de leur ordination », dcclare-
t-il.

Cela peut se faire aussi bien « dans
l'intimité de sa propre conscience » qu 'au
cours d'un service religieux spécial.

Par ailleurs le pape Paul VI a réaffirmé
sa position concernant le célibat des prê-
tres et a déclaré que cette « croix » attirait
davantage de jeunes gens à la prêtrise
qu 'elle n'en détournait.

Sa déclaration a été vivement applaudie
par les 500 prêtres et moines devant les-
quels il avait pris la parole.

Le Saint-Père s'est ainsi dissocié de l'idée
selon laquelle le célibat obligatoire consti-
tuait la principale raison de la diminution
du nombre des vocations parmi les jeunes
gens.

La « croix » du célibat, a poursuivi le
pape, « a plus d'effet sur le cœur humain,
tout particulièrement sur les jeunes, qu'une
invitation à la prêtrise qui est rendue plus
facile par la combinaison de l'amour naturel
et surnaturel. »

140 PRÊTRES
Cent quarantes prêtres de Suisse aléma-

nique se sont occupés des déclarations
faites récemment par le cardinal Journet ,
Mgrs Charrière et Mamie, évêque auxi-
liaire , concernant le célibat des prêtres.
Ils rejettent sous toutes ses formes la dé-
claration en question et constatent ce qui
suit à propos desdites déclarations :

On nous dit que c la très grande ma-
jorité de nos prêtres et de nos fidèles
souffrent intensément de cet état de choses
et sont profondément scandalisés de pareilles
attitudes ».

II est présomptueux, déclarent les prêtres,
de prétendre connaître et vouloir défendre ,
sans avoir entrepris une consultation quel-
conque , l'opinion de la _ grande majorité ».

Il ne s'agit pas, pou rsuit la mise au
point des prêtres de Suisse alémanique,
d'abolir le célibat et par là de c démolir
les plus précieux trésors de l'Eglise ». Il

s'agit simplement de l'épanouissement du
sacerdoce et du célibat. Nous respectons le
célibat comme une fo rme de vie, mais
nous sommes d'avis que des hommes ma-
riés devraient être aussi admis à exercer
des fonctions sacerdotales.
LES REPRÉSENTANTS DU CONSEIL

PRESBYTÉRAL DE LAUSANNE,
GENÈVE ET FRIBOURG AUPRÈS

DES EVEQUES
Tenant compte de la rencontre qui

doit rassembler les 2 et 3 mars les évê-
ques de Suisse et les délégués de tous
les conseils presbytéraux du pays, le
Conseil presbytéral de Lausanne, Genè-
ve et Fribourg a tenu hier à Lausanne
sa session de printemps.

Passant au choix de ses délégués, le
Conseil presbytéral a demandé aux
abbés Edmond Chavaz , curé du Grand-
Saconnex (Genève), Adolphe Aebischer ,
curé de Saint-Nicolas (Fribourg) et
André Z'Graggen , curé du Sacré-Cœur
(Lausanne) d'être ses représentants au-
près des évêaues suisses.

Et Charles Windsor ira occuper
son siège à la Chambre des Lords

LONDRES (AP). — Charles Windsor ,
prince de Galles et héritier du trône ira
aujourd 'hui , selon la tradition , occuper son
siège à la vénérable Chambre des lords.

Cette entrée du futur souverain à la
Chambre des lords, où il ne doit pas
disposer du droit de vote , est devenue
avec les derniers rois britanniques un sim-
ple symbole du lien unissant le trône
et cette assemblée suprême vieille de 775
ans.

Bien que le prince de Galles n 'aura
probablement jamais plus l'occasion d'oc-
cuper son siège, il s'agit d' une cérémonie
qui exige une pompe, un apparat et une
solennité indissociables de l'idée que les su-
jets de sa Majesté se font de la monar-
chie.

Pour cette journée exceptionnelle , il est
probable que sur les 1062 pairs que compte
la Chambre , seuls les impotents ou les
grands malades ne viendront pas occuper
les bancs qui en temps normal sont prati-
quement désertés. Quand ils ne sont pas

exclusivement destinés à permettre aux no-
bles vieillards de , faire quelque sieste ré-
paratrice.

P.C. FRANÇAIS
(suite)

Nombreuses furent les volte-face du
P.C., surtout dans l'entre-dcux guerres.
Préparées à Moscou, elles ne désorien-
taient que médiocrement le militant
et l'électeur. Sauf erreur, c'est en 1935
qu'eut lieu un des plus grands revire-
ments, à l'issue de la visite de Laval
à Moscou.

Depuis 1920, le P.C. avait joué le
« classe contre classe » et l'antimilitaris-
me était la règle. Et puis, Laval revient
en France, et c'est la fameuse décla-
ration ; « M. Staline comprend et ap-
prouve pleinement la politique de dé-
fense nationale faite par la France pour
maintenir sa force armée au niveau de
sa sécurité ».

C'est depuis cette date que l'on réso-
lut dans les grands cortèges populaires,
de ne plus chanter ce couplet de l'Inter-
nationale où l'on promettait des balles
aux « généraux cannibales ». A Paris,
dans l'heure qui suit la publication du
fameux communiqué, les murs se cou-
vrent d'affiches du P.C. avec ce titre :
« Staline a raison. » Pour mieux faire
comprendre la chose, - l'Humanité »,
chaque matin, entonne la Marseillaise,
et au cours d'un grand rassemblement
à Buffalo , on entendit Jacques Duclos,
vanter le drapeau tricolore qui, déclarait-
il était « le symbole des luttes du pas-
sé».

Qui démissionna ? Y eut-il un Garau-
dy de l'époque pour se lever et dire :
mais alors quand nous avez-vous menti ?
Les deux fois peut-être ! Moscou vou-
lait , avant, que vous mettiez le drapeau
« dans le fumier » et vous l'avez fait...
Moscou aujourd'hui, vous distribue des
«vive la France! » et vous répétez le cri..
La preuve est faite : vous êtes des
agents de l'étranger...

Mais, personne ne se leva , et, à voil
grossir les effectifs, à contempler ces
longs rubans de l'enthousiasme populai-
re, à compter les milliers de voix ga-
gnées, les militants se disaient que
Staline était un fin politique et l'électeur,
qui n'avait blasphémé que du bout des
lèvres, se sentait mieux dans sa peau,
heureux en somme, de retrouver quel-
ques-unes des traditions d'un socialisme
de bon aloi.

Tout cela ne devait pas empêcher, le
1er octobre 1939, Bonté et Ramette
d'adresser au président Herriot , une
lettre « pacifiste », dans laquelle ils jus-
tifiaient l'attitude de Staline , et par là
même, la signature du pacte germano-
soviétique. Cela ne devait pas empê-
cher Duclos de déclarer qu'il compre-
nait « la pensée de Staline » ni le leader
communiste, de fulminer à l'époque,
contre les « fauteurs de guerre impéria-
listes » qui bien sûr étaient la France
et l'Angleterre.

Et cela n'empêch a pas la direction (lu
P.C. de solliciter du commandement
allemand la reparution de cette « Huma-
nité » qui, le 14 juillet 1940 se réjouis-
sait des « conversations amicales entre
travailleurs parisiens et soldats alle-
mands ».

J'en porte témoignage : j'ai entendu
quelques-uns des militants les plus durs
du P.C., ceux de sa fédération des che-
minots, vanter les mérites de la colla-
boration franco-allemande , c'est-à-dire
dans le climat de l'époque, le mariage
d'une France exsangue, humiliée, el
souvent trahie, avec Hitler et ses séi-
des. Comment tout cela a-t-il été pos-
sible ?

C'est que si la niasse suit, les maî-
tres sont des valets. C'est Mnnouilski,
secrétaire du Komintern qui lança, un
jour, à la tête de Thorez : « Vous êtes
trop scrvile. H faut être capable d'avoir
une opinion personnelle... » Et c'est
pourtant à Thorez que Lénine déclara :
« II n 'y a pas de P.C. en France : vou-
lez-vous en créer un ... »

Le vrai drame de Garaudy, cc n'est
pas d'avoir été sifflé à Nanterre , c'est
de s'imaginer que l'on peut être com-
muniste, et, en même temps, un homme
libre.

L. GRANGER

Dans la banlieue de Londres
LONDRES (AP). — Plusieurs hom-

mes armés et masqués ont fai t  irrup-
tion dans une banque de la banlieue
londonienne où ils se sont emparés
d' une somme de plus de 200,000 li-
vres .

Les malfaiteurs qui étaient coif-
f é s  de casques et dissimulaient leurs
visages sous des bas de femme, sont
intervenus alors que des gardes char-
geaien t les 69 sacs renfermant l'argent
dans un ascenseur pour les descendre
dans la chambre for te .

Deux des hommes, qui auraient
été au nombre de sept , ont pointé

des fusi ls  de chasse contre les em-
ployés et leur ont ordonné de se
mettre à p lat ventre. Ils se sont en-
suite emparés des sacs qu 'ils ont
transportés dans une camionnette à
bord de laquelle ils ont pris la fu i te .

L' urgent venait d'être amené par
une camionnette blindée à la succur-
sale de la banque « Barclay » à II-
f o r d, situé à une dizaine de kilomè-
tres au nord-est de Londres, lorsque
les bandits sont intervenus. L' un des
gardes a été aveug lé par un jet
d' ammonieque. Une vieille dame a
élé bousculée pur les malfaiteurs au
moment où ils prenaient la fu i t e .

Incidents entre étudiants
à Paris

PARIS (ATS). — Quelques incidents en-
tre « gau chistes » et extrémistes de droite
se sont produits hier après-midi à la fa-
culté de droit de la rue d'Assas, à Paris.
Dans la soirée, la police a dû intervenii
pour faire évacuer les locaux.

Le voyage de Pompidou :
une certaine inquiétude

PARIS (AP). — Les autorités françaises
sont préoccupées par la possibilité de ma-
nifestations lors de la visite aux Etats-
Unis de M. Pompidou , a déclaré M. Fin-
dley, représentant républicain de l'Illinois.

Il a précisé qu'il était venu à cette
conclusion après s'être entretenu avec M,
Chaban-Delmas, M. Schumann et M. Al-
phand, secrétaire général au ministère des
affaires étrangères.

M. Findley a ajouté qu'D avait essayé
d'assurer aux Français que M. Pompidou
serait accueilli chaleureusement.

Il a suggéré également que le chef
d'Etat français s'entretienne le plus possi-
ble avec des groupes de citoyens améri-
cains afin d'apaiser les remous provoqués
par l'annonce de la vente de 110 « Mirages »
à la Libye.

B.I.T. : démission de M. Morse
GENÈVE (ATS). - M. David Mor-

se a annoncé, lundi , qu 'il donnait sa dé-
mission de son poste de directeur général
du Bureau international du travail à Ge-
nève. Cette démission prendra effet le
31 mai prochain . Le successeur de M.
Morse sera choisi par le conseil d'admi-
nistration du Bureau intern ational du tra-
vail.

M. Morse avait été élu directeur général
pour la première fois en 1948. Son man-
dat actuel aurait dû expirer en 1973.

C'est lui qui a occupé son poste lo plus
longtemps. Pendant ses mandats succes-
sifs , le nombre ries pays membres de l'Or-
ganisation internationale du travail a passé
de 55 à 121.

Anti - Servan-Schreiber
TOULOUSE (AP). — M. Maurice Bour-

gès-Maunoury, ancien président du con-
seil , a donné sa démission de président de
la Fédération radicale de la Haute-Garonne ,
afin de manifester son opposition au ma-
nifeste de M.. Jean-Jacques Servan-Schrei-
ber.

Condamnations en Espagne
MADRID (AP). — Le tribunal national

d'ordre public a condamné lundi à des
peines de prison allant de six mois et 16
ans , quatorze personnes , dont trois jeunes
filles , pour association et propagandes il-
légales.

La plus lourde peine a élé infli gée à
Encarnacion Forment! Arener qui a été
reconnue coupable d'avoir joué un rôle de
premier plan au sein du parti communiste
clandestin .

Selon l'accusation , le groupe était par-
ticulièrement acti f è l'université.

Séisme en Italie
FORLI (AFP). - Une série de se-

cousses telluriques d'une intensité relative-
ment forte se sont produites sur une vaste
zone des Apennins, près de Forli (Roma-
ine).

Le mouvement sismique, de caractère
ondulatoire , n'a fait ni victimes, ni dégâts,
mais des centaines de personnes prises de
panique ont fui leurs maisons pour gagner
la campagne.

Nettoyage à Belgrade
BELGRADE (AFP). — La li gue des

communistes de Yougoslavie a décidé de se
débarrasse r de ses éléments passifs, voire
oppositionnels , dans un nettoyage (le mol
< purge » est rayé du vocabulaire officiel)
qui pourrait bien être le plus énergique
depuis 1966. L'année où fut évincé le tout-
puissant chef de la police secrète Alexan-
dre Rankovic.

L'ampleur de ce renouvellement peut être
jugée au fait  qu 'il va être procédé cette
année à un échange général de cartes de
membres de la li gue. Cette opération , selon
le journal « Borda », va permettre d'éli-
miner de la ligue , non seulement un
« énorme poids mort » . Mais aussi ceux
qui < se servent de leur carte de membre
comme d'un paravent pou r dissimuler leu rs
activités antiparti et hostiles à l'autogestion .

Dix-sept cas de variole
en Allemagne

DUSSELDORF (AFP). — On compte
17 cas de variole à Merschede dans la
région du Sauerland (Rhénanie-Weslphalie).

Un homme rie 61 ans a été. en effet ,
at le int  par le virus , introduit dans la ré-
gion par un jeune de vingt ans venu du
Pakistan. L'infection a fait deux morts .
L'état des 15 autres malades s'améliore len-
tement.

Chou En-lai...
HONG-KONG (AP). - Selon le journal

de langue anglaise « The Star » , M, Chou
En-lai aurait refusé la présidence de la
Chine populaire, poste que Mao Tsé-toung
lui aurait offert pour lui permettre de
« ménager sa santé ».

Le journal , qui cite ses « propres sources
en Chine », ajoute que le chef du gou-
vernement a déchoie -l' offre de crainte quo
Mao le remplace par un homme qui se-
rait < aux ordres de Mao et ébéirait fidèle-
ment à Mme Mao » .

Laird au Viêt-nam
WASHINGTON (AP). — Le secrétaire

d'Etat américain à la défense, M. Melvin
Laird , a pris l'avion lundi pour un nouveau
voyage au Viêt-nam, où il étudiera plus
particulièrement la possibilité de procéder
à de nouvelles réductions des effectifs du
corps expéditionnaire.

M. Laird a refusé d'indiquer si le gou-
vernement était décidé à aller au-delà des

50,000 hommes dont le rapatriement doit
intervenir d'ici le 15 avril , mais il a laissé
entendre que les conditions semblaient fa-
vorables à de nouveaux retraits de troupes.
Le plan de « vietnamisation » de la guerre
« se poursuit à un rythme très satisfaisant »
a-t-ii dit.

Chinois au Viêt-nam !
HONG-KONG (Reuter). — Le « Times »

de Hong-kong a publié un rapport déclarant
que la Chine se préparait à envoyer des
troupes au Viêt-nam pour aider le Viet-
cong dans la guerre contre les Etats-Unis.

Le journal , citan t de récentes arrivées
de Kwangsi , province qui se trouve à la
frontière nord-vietnamienne , a ajouté que
des divisions avaient été formées récem-
ment pour être envoyées au Viêt-nam, en
disant que depuis l'automne dernier des
étudiants étaient pris pour former ces di-
visions.

Les étudiants ont signé une déclaration
selon laquelle ils refusent de rentrer chez
eux avant que le Viêt-nam ait été libéré.

La tuerie de Calcutta

CALCUTTA (AP). — L'état du consul
général rie France, M. Beffeyte, 54 ans,
qui a été poignardé dimanche à son domi-
cile dans des circonstances mystérieuses, de-
meure inquiétant.

M. Beffeyte a subi une délicate inter-
vention chirurg icale mais , 24 heures plus
tard, aucune amélioration sensible ne s'était
manifestée dans son état.

Selon un journal , les agresseurs seraient
arrivés en taxi au domicile du consul et
seraient repartis par le même moyen, ce
qui expliquerait pourquoi les chiens poli-
ciers conduits sur place n'ont trouvé aucune
piste au-delà de la porte d'ent rée de la
maison . (Téléphoto AP).

My-lai du Vietcong !
NEW-YORK (AFP). — Selon un docu-

ment communiste récemment saisi au Viet-
nam, des familles entières auraient été exé-
cutées sur l'ordre de dirigeants communis-
tes locaux dans la région de My-lai.

Le document est cité par le « Daily-
news » de New-York, dans une dépêche
de son correspondant à Saigon. Il s'agit,
précise le quotidien d'un ordre secret du
commandement communiste arrêtant l'exé-
cution sommaire de Vietnamiens faussement
accusés d'activités subversives dans la pro-
vince do Quang-ngni.

Ces abus, déclare la directive commu-
niste, font du tort « au prestige de la révo-
lution » et empêchent de « rassembler les
forces populaires pour battre l'ennemi ».

COUVEUSES...
TOKIO (AP). — Deux jeunes fi l les

isolées depuis le 21 janvier dans un
grand hôtel de Tokio, en vue de
démontrer que des oeufs de poule
peuvent être « couvés » par la cha-
leur d' un corps féminin , espèrent arri-
ver mardi au bout de leurs pein es.

L' une des jeunes filles a placé dans
son soutien-gorge deux œufs enfer-
més dans un sac de plastique. L 'au-
tre — qui a malencontreusement
cassé un œuf sept jours après le
début de l' expérience — abrite con-
tre sa poitrine l'œuf qui lui reste.

L' expérience, qui est patron née pa r
un magazine féminin , pourrait être
prolongée d' une journée au cas où
les poussins n'apparaîtraient pas au
jour f ixe.

Des religieux jugés au Nigeria
LAGOS (AP). — Le procès de 21 mis-

sionnaires catholiques qui étaient demeurés
dans l'ancien réduit biafrais au moment de
l'entrée des troupes ni gérianes , s'est ouvert
à Port-Harcourt.

Les missionnaires , parmi lesquels fi gu-
rent l'évêque d'Owerri , Mgr Whelan , ont
été placés en résidence surveillée et les
renseignements parvenus à Lagos laissent
entendre qu 'ils sont bien traités.

La vie de Dayan
TEL-AVIV (AP). — Le tribunal militaire

rie Gaza a condamné à trois ans et demi
de prison un Arabe de cette ville , Diad
Hamed , 30 ans , accusé d'avoir participé
à un complot pour assassiner le général
Moshe Dayan , ministre de la défense, dans
un café rie Tel Aviv.

Il a avoué que son rôle était de fournir
des armes et des explosifs.

Trois Arabes israéliens purgent déjà des
peines rie prison pour participation à ce
complot cl deux autres Arabes de Tel-
Aviv attendent de passe r en jugement.

Petit sommet arabe
LE CAIRE (AP). — Les dirigeants des

pays arabes réunis dans la capitale égyp-
tienne ont achevé lundi leurs conversations
en réaffirmant leur détermination de « li-
bérer les territoires arabes occupés » par
Israël.

Un communiqué publié à l'issue de la
séance de clôture du « mini-sommet » sou-
ligne que « les Arabes sont capables de
repousser l' agression . Nous sommes décidé. ,
à poursuivre notre lutte contre l' ennemi
et à refuser de nous soumettre à sa
volonté » .

Dans le communiqué , les dirigeants arabes
critiquent les Etats-Unis, soulignant que
le « maintien do l' appui américain à Is-
raël menace en fait la paix au Moyen-
Orien t ainsi que dans le monde entier ».

Washington, selon eux, a adopté la
position d'un ennemi ce qui prouve que
« les Etats-Unis soutiennent les visées ex-
pansionnistes sionistes israéliennes » .

Israël mobiliserait des réservistes
AMMAN (AP). - Israël a mobilisé

environ 60 % de ses réserves au cours des
derniers jours, indiquent des sources di-
gnes de foi venant de Cisjordanie.

Selon des voyageurs arrivés à Amman,
les employés de magasins, les ouvriers et
les employés gouvernementaux font partie
de la catégorie appelée.

Par ailleurs, les autorités israéliennes ont
ordonné aux Arabes possédant des ca-
mions, des réservoirs d'essence et des au-
tocars de maintenir leurs véhicules en bon
état de marche.

Chaque propriétaire a été prié d'infor-
mer les autorités israéliennes de l'endroit
où se trouve ordinairement son véhicule,
lorsqu'il ne s'en sert pas.

Les Américains
mangent de la viande cancéreuse

WASHINGTON (AP). — Les consom-
mateurs américains ont mangé l' an dernier
des milliers de tonnes de viande provenant
de bœufs cancéreux , révèlent les statistiques
communiquées par le département de l'agri-
culture .

Plus de 100,000 carcasses présentant des
lésions cacéreuses ont dû être bloquées
dans les abattoirs par les inspecteurs de
l'hygiène en attendan t 'que les tumeurs
soient enlevées.

La viande a ensuite été mise normalement
sur le marché. H s'agissait dans la grande
majorité des cas de cancers de l'œil , qui
ne présenteraient aucun danger pour la
consommation.

Bombes à New-York
NEW-YORK (AP). — Deux bombes ont

explosé dimanch e soir à 45 minutes d'in-
tervalle dans des bâtiments de la c Géné-
ral electric » à New-York et des personnes
ont détruit des documents dans d'autres
bureaux de la compagnie, à Washington ,
au cours du week-end. Il s'agit apparement
d'opérations coordonnées pour protester con-
tre la guerre du Viêt-nam.

Sa vie avec...

Vous 1 avez sans doute reconnue , c'est
la veuve du pasteur Martin Luther King,
assassiné, comme l'on sait, par Earl Ray.

Elle vient d'écrire un livre « Ma vie
aveo Martin Luther King » qu 'elle présen-
te actuellement en Grande-Bretagne.

(Téléphoto UPI)
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u
Brelan...

— soigner vos hôtes
— ménager votre pein e
— prof i ter  davantage de vos loi-

sirs...
... Emportez notre hors-d' œuvre

Pick-me-up...
Saumon f ra i s  et peu salé , scamp i
d'Islande, viande séchéc des Gri-
sons , crevettes du Groenland ,
roastbeef, salades variées , etc.

A parlir de 2 personnes ,
Fr. 10.50 chacune.

l̂ BuffeT"'̂ !


